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Portpaits au Crayon
Nous sommes informés que 

des agents, se disant autorisés 
par nov s sollicitent au dehors,

ment de portraits au crayon ; 
nous devons mettre le public 
en garde contre ces escrocs, 
car noua n'avons aucun agent 
au dehors, tous les ordres sont 
pris directement à nos bu­
reaux.

to p. r, d*duit il 05 p . c. au Leu de 
UeMsua mentionué.'’

Ha fait, le «ystème d'agueduc de u 
comikagnie n*eat pas acheTé : maia elle : 
ne peut s’eu prévaloir puiaque le délai 
I>our cet acbèveiueot est depuis lemg* 
temps expiré, pour faire payer l'eau 
00e les mille aulious. Elle u'a (Tailleur» j 
aucun compteur i>our mesurer ainsi 
Tenu fournie aux habitants du quartier |

j —o____  _ . « . . I Saint-Denis et elle est tenue. i>ar cou- ,
QC8 ordies pour notre départe- séquent. d'appliquer le second tarif sti- 1

pulé, savoir 75 p. c. des prix chargés, 
alors |kur la cité de Montréal, ft ses con- | 
tribuables. si même elle n'est pas obli­
gée d’appliquer le taux de t»5 p. c.

Or. comme je viens de Texposer, elle 
réclame une taxe plus considérable que 
celle que (Miieut les citoyens des autres 
quartiers de la cité. Mais, prenant en 
considération le fait que le tarif de la 
taxe d'eau a été m*«difié dans la cité 
de Montréal, depuis lu date du contrat 
entre la Montreal Water and Power 
Co. et la Côte Soint-Ixniis, je me con­
tenterai de faire remarquer que, \ l’é­
poque où fut passé ce contrat, le ta­
rif de la taxe de Peau, il Montréal, pour 

I un logement cotisé il $12ü de loyer i»ur 
' année, était de $11.75, ou, avec un es­

compte do 5 p. c., de $11.17 ; tout ce 
que la compagnie pourrait doue me ré­
clamer ce serait 1Î6 p. c. de moins que 
ce tarif, soit $8.82. ou, avec l’escompte 
$8.38, tandis qu’elle me réclame $12.20 
sans escompte et $0.94 avec l'escompte, 
comme il appert à sa facture ci-anm xée

U BOUCHERIE DE ST CANUT
Un témoin qui fait des déclarations importantes

LE CRIME ENTRE DANS UNE NOUVELLE PHASE

Sam avait écrit à la Standard Life

LA TAXE DL L'EAU DANS 
LL UUARTIEU ST DENIS

Les privilèges de la Montreal 
Water and Power Co

Requête d'un citoyen du quar­
tier

Ea requête suivante a été présentée 
cette après-midi, au conseil de ville de 
Montréal :

POUR S’INFORMER DE LA POLICE DE POIRIER

Serait-ce le véritable mobile du meurtre

Le detective McCaêkiil répond aux alligations du Mu­
ni strut Si cotte.

Sainte - Scholastique, 1er — Un té 
ruoiu qui en sait long sur les rela 

Et s’il existait quelque raison pour j tl( 118 de Cordélia \ iau et de Sam l*ar>

A Son Honneur le Maire et ù Mes­
sieurs les Kchevius de la cité de 
Montréal, assemblés en conseil.

Messieurs,
Comme citoyen de Montréal, y rési­

dant et y payant des taxes depuis de 
longues années, je viens vous exposer 
les griefs dont j’ai il me plaindre et ( 
dont je demande respeefueusemeut le i 
redressement.

J’occupd, depuis le 1er mai dernier, i 
un logement qui porte le No 273 de la 
l’avenue Mont-Royal, dans le quartier 
Saint-Denis, de la cité de Montréal.
Le loyer de mon logement est cotisé il 
$120 par année. Eu vertu du règlement 
de la cité, No 221, concernant la taxe 
de l’eau, la taxe que je devrais payer 
serait de 71/j p.e. sur $120, soit $9.00 
par année.

Une compagnie, la Montreal Water j 
and Power Company, qui prétend four­
nir de l’eau au quartier Saint-Denis, ! 
me réclame pour cette fourniture, une j 
somme de $12.20 par année, sujette 
toutefois il un escompte pour prompt 
paiement, qui la réduit il $9.94, tandis 
que, avec l’escompte pour prompt paie­
ment. je ne devrais payer, d’après le 
règlement précité No 221, que $8.73.

Jvo quartier Saint-Peuis a été annexé 
a la cité de Montréal, en vertu du rè­
glement No 211, lequel contient les ar­
ticles suivants :

**4o L’actif de la ville de la Côte 
Saint-Louis, à dater do l'annexion for­
mera partie de l’actif de la cité do 
Montréal, et le passif de la dite ville 
do la Côte Saint-Louis formera aussi 
partie du passif de la cité de Mont­
réal. et le quertier Samt-Deiiis devra 
être mis sur le même pied que les au- P 
1res quartiers de la cité de Montréal, 
quant aux taxes et autres redevances 
municipales et être soumis aux dispo­
sitions des différents règlements en 
force dans la cité de Montréal et aux 
lois qui régissent la dite cité...”

“8o Aussitôt que la ville de la Côte 
Saint-Louis sera annexée à la cité de 
Montréal, suivant les dispositions de la | 
loi, elle sera sujette aux dispositions | 
des différents actes, règles et règle­
ments maintenant eu vigueur et qui 
pourront être passés par la suite en ver­
tu des pouvoirs conférés à la cite.

Ce règlement ayant été approuvé, vo­
té, sanctionné et icvêtu de toutes les 
formalités légales, est actuellement la 
Joi qui gouverne les résidants du quar­
tier Saint-Denis ?et si ou leur en appli- 
fjue les obligations, ils ont le droit de 
réclamer les. avantages qui eu résul­
tent. Or, un de ces avantages, c’est do 
payer la taxe de l’eau au même taux 
que les citoyens habitant les autres 
quartiers de la ville.

En outre, par délibération du comité 
des finances de la dite cité, en date 
de mars ou avril 1895, intriu-tion a été 
donnée au trésorier do la cité, de rece­
voir le paiement de la taxe de l'eau, 
tîfi quatre versements ; Tuu. le ou avant 
le 15 août, le second le ou avant le 
15 septembre, le troisième, le ou avant 
1p 15 décembre, et le dernier, le ou 
avant le 15 février. Tandis que la 
Montreal Water and Power Co. fait 
]>crcevoir la taxe d’eau en deux verse­
ments, dont le dernier doit être payé

laisser la Montreal Water and Power 
Co. exploiter la fourniture de l’eau au 
quartier 8aiut-Dcnis. il incomberait évi­
demment au conseil de ville de Montréal 
de la rappeler au respect de ses enga­
gements et de faire cesser ses exactions.

J’nftimie. d’ailleurs, qu’il n'exisfe au­
cune bonne raison pour laisser subsister 
l'état de choses actm 1 et j’en soumets 
respectueusement au conseil la preuve 
suivante :

La Montreal Water and Power Com­
pany, existe et exerce ses pouvoirs en

low, c’est M. James Hall. Il a dit, hier 
soir, à votre représentant, qu’il a vu 
Sam entrer dans la maison Poirier ù 
mute heure du jour, et de la nuit, plu­
sieurs fois l’été dernier. Il a vu Sam et 
Mme Poirier venir s’asseoir sur le per- 

; sou de la maison : iis s'embrassaient et 
I avaient l’air de deux amoureux. M. 
John Hall et son fils James, passaient 
souvent devant la maison et ils ont été 
bien des fois témoins de scènes sembla­
bles.

Us disent que Poirier était parfaite-
vertu ef dans les limites de la charte qui nient au courant de ce qui se passait
lui a été octroyée par la législature de 
Québec, par l’acte .55-50 Victoria, chap. 
75, on 1892. Dans cette charte, on trou­
ve l’article suivant :

“2. Dans le eus d’annexion par la ci­
té de Montréal d’une des municipalités 
quelconques adjacentes de la cité, qui a 
passé un contrat avec la compagnie 
pour la fourniture de l’eau et de la lu­
mière électrique, la cité de Montréal 
pourra, en tout temps, acheter et acqué­
rir toutes les machines, propriétés et 
matériaux appartenant à la compagnie 
et employés par elle dans le but de 
fournir ù la dite municipalité l’eau ou 
la lumière électrique.

“La valeur de ces machines, proprié­
tés et matériaux sera déterminée par ar­
bitrage en la manière ordinaire, et au­
cun dommage prétendu ou perte de bé­
néfices futurs ne seront compris dans 
cette estimation.

“Paiement fait par la cité il la com­
pagnie de la somme accordée par les 
arbitres, la cité prendra possession de 
tous les biens ainsi acquis-

“La compagnie n’aura pas le droit 
de faire d'opérations dans les rues de ia 
cité do Montréal, sans la permission du 
conseil de la dite cité.

“La cité de Montréal donnera il la 
compagnie un ai vis de six mois de son 
intention d’acquérir toute propriété men­
tionnée dans cette loi ; et, dans ce cas. 
la compagnie cessera immédiatement 
tous travaux pouvant entraîner une 

grande valeur de la propriété à 
acquérir’’.

La côte Saint-Louis est annexée il 
la cité de Montréal depuis près de qua­
tre ans. et la cité n’a pas encore donné 
avis il la compagnie de 
d’acquérir ses propriétés 
tier Saint-Denis. Et pourtant, c’était 
facile et peu coûteux au début. En ef­
fet, lors de l’annexion, le matériel de 
la (compagnie no comprenait que h* ma­
tériel acheté de la ville de la Côte Saint- 
Louis, pour le prix do $28.000, plus deux 
petits embranchements, l’un sur la rue 
Saint-Louis, pour le service du collège 
et l’autre sur la partie ouverte de la rue 
Drolet, il partir de la rue des Carriè­
res. Pour deux embranchements, ia 
compagnie s’était servie des tranchée» 
faites par la ville pour la construction 
de ses égoûts : elle n’y avait donc dé­
pensé que le coût dos tuyaux et de leur 
pose dans les tranchées. En portant à 
$35.000, tout compris, la valeur du ma­
tériel de la compagnie, lors de l’aunex- 
ion, on ne risque pas de commettre d’in­
justice il son égard. En donnant avis 
dès l’annexion, on empêchait ia compa­
gnie de faire d’autres travaux et l’ac­
quisition de son matériel se faisait à 
très peu de frais. coût en aurait été 
depuis longtemps remboursé par la per­
ception de la taxe d’eau dans le quar­
tier Saint-Denis, tandis que la cité, qui 
a tout de même fourni l’eau, ue peut 
pas réussir il s’eu faire payer par la 
compagnie.

Je sais que certains personnages qui 
se disent, tantôt les directeurs de la 
compagnie : tantôt les porteurs des obli-

0 novembre de chaque année, faute jratjous hypothécaires de la compagnie
de quoi le tuyau do service d eau est 
fermé.

Je viens donc réclamer de votre équi­
té, Messieurs, d’être “mis sur le même 
pied que les citoyens des autres quar­
tiers de la cité ch» Montréal ”, aux ter­
mes mêmes du règlement que j’ai cité 
plus haut, et d’être cotisé pour la four­
niture de l’eau, il mou logement, au 
taux fie 71/2 p.e. pur la valeur locative 
de ce logement, afin que je puisse 

épargner la différence entre les deux 
taxes, et avoir la faculté de m’acquit­
ter en quatre paiements.

Et je dois aussi respectueusement 
vous prévenir que si votre conseil re­
fuse de me reftdre justice, j’aurai 
me i»ourvo;r devant les tribunaux com­
pétents, auxquels je réclamerai aussi 
h s dommages dont je pourrais avoir ù 
souffrir par suite de ce refus.

Afin que votre conseil ne puisse pré­
texter qu’il est iié par des engagements 
pris par la ville de la Côte Saint-Louis, 
antérieurement il l'annexion, j’ai l’hon- 
nonr de lui exposer, par surcroît, les 
laits suivants :

Il est vrai que la ville de la Côte 
Saint-Louis, a passé un contrat avec 
In Montreal Water and Power Compa­
ny. en 1891. pour la fourniture de Tenu 
sur son territoire, ]>endant 50 ans, mais 
«•o contrat est depuis longtemps nul et ! 
la compagnie est déchue de tout privi- I 
lège conféré par ce contrat, pour avoir 
négligé et refusé d'en remplir deux eou- j 
dirions prin ripa les : 1«» Le paiement des 
sommes dues il la cité de Montréal, et 
2o L'achèvement, dans les dix-huit mois, 
de son aqueduc devant amener l'eau des 
rapides du Sault au Uéeollet.

Dans ce contrat, d’ailleurs, (en ver­
tu de la section 10 du règlement No 15 
de la ville de la Côte Saint-I^mi*, qui 
l’autorise», il est stipulé que : “A partir 
de la passation du présent règlement, 
jusqu’:! la - omplétion du dit système 
d'aqueduc, la iitc comiwjgnic sera payée 
pour l’eau ainsi fournie, nu même taux 
que celui maintenant chargé par la dite 
ville, savoir : 60c par mille gallons : et, 
après ce teni|»s-lâ.la compagnie fournira 
Tenu aux habitants de ta ville aux tans 
de 75 p. c. des prix actuellement char­
gés par la cité «h» Montréal ses con­
tribuables. suivant la cédule ci-annexéc, 
rt aussitôt que le nombre de maisons, 
1*A tisses oïl JM nies de» lotisses approvi­
sionnée* d'eau par In compagnie aura 
atteint le chiffre d«» mille, le j rix de 
l’eau chargé par la compagnie sera ré­

insolvable. prétendent que la cité est 
obligée d’acquérir eu même temjFS tout 
le système d’aquedue de la compagnie, 
son réservoir il la Côte des Neiges, sa 
prise dYau au Sault au Récollet, etc. 
Us offrent même de vendre, pour une 
grosse conbidération, la ‘'franchise” 
qu’ils ont acquise ü la Côte 8aint-Louis. 
N’ayant pas rempli les conditions de son 
contrat, la compagnie se moque du con­
seil en prétendant lui vendre tine “fran­
chise” dont elle wstMécliue aux termes 
mêmes du contrat qui l’a créée, et. d’ail­
leurs. cette franchis»*! n'aurait aucune 
valeur puisque, aux termes de la. clau- 

; se précitée de sa charte la compagnie ne 
i peut se faire payer que la valeur éva­
luée de son matériel, et aucun domma­
ge prétendu ou perte do l>éné.tices fu­
turs no seront compris dans cette esti­
mation”.

Et. quant aux autres fragments de 
système d’aqueduc, la cité n’a pas A •'en 
occuper : elle n’est tenue d’acquérir que 
le» “machines, propriétés et matériaux 
appartenant A la compagnie et EM­
PLOYES par elle dans h* but de fou.- 
nir A la dite municipalité l’eau et ia 
lumière électrique”

Je crois avoir répondu A toutes les 
objections que l’on pourrait soulever 
A l'encontre de ma respectueuse requê­
te que je renouvelle ici. savoir, d’êtio 
cotisé pour la taxe de Tenu A ia cité 
de Montréal afin de payer cette taxe au 
même taux et avec le* mêmes facilité s 
que les autres citoyens de la ville. Et 
jo me souscris. Monsieur,

Votre très humble serviteur.
R. E. ARCHAMBAULT.

Cette requête a été référée au comité 
do» finances.

entre sa femme et Sam. Il disait sou 
vent A sa femme : “Je t’en prie, arrê­
te ce commerce-lô, tu sais bien que ça 
me fait de la peine.”

Elle lui répondait rudement : “Mêle- 
toi de tes affaires ; si tu n’es pas con­
tent. va-t'en ailleurs.”

Poirier endurait toujours les infidéli­
tés do sa femme et chose étrange, il 
n’avait pas de meilleur ami que Pars- 
low. Ce dernier se rendait utile A la 
maison où il était constamment. H fai­
sait le train* lavait les planchers, !e 
linge, la vaisselle, en un mot il était 
un véritable serviteur.

Le mari lui eu savait gré et fermait 
les yeux sur la conduite de sa femme 
qu'il aimait et qu'il craignait d’affli­
ger en lui faisant, des réprimandés.

Les amitiés de Mme Poirier et de Sara 
ont duré environ deux ans. •

Avant Sam, la femme Poirier a eu 
d’autres amis, entre autres un entre­
preneur dont nous taisons le nom, qui 

i a travaillé à la construction de l’églis 
de Saint-Canut, et qui prenait sa peu- 
sion chez Poirier.

En un mot elle a toujours tenu une 
conduite scandaleuse et c’était le désir 
de toute la population qu'elle fut chas­
sée de la paroisse. On eo rappelle que 
Mme Kugh avait dit à un représentant 
de la “Presse” que la nuit du crime en 
se rendant chez elie très tard elle avait 
aperçu un homme ee tenant debout A 
une fenêtre de la maison Ferland, en 
face de chez Poirier. Un des représen­
tante de la “Presse” cet allé, hier «oir. 
faire des recherches dans cette maison. 
Il a vu dans la neige des traces qui 
conduisait de la maison Poirier jusqu’A 

son intention \ la porte de derrière de la maison Fer- 
dans le qtiar- | land en passant derrière une corde de 

boil* : mais il n’a rien trouvé dans la 
maison, si vraiment l'assassin a péné­
tré dans cette maison après le crime. 
II n’y a laissé aucune trace.

Ce matin, les gardiens de la maison 
Poirier, MM. Rionx et Cyr, vont vider 
le poêle pour voir s’il ne s'y trouve pas 
des boutons ou des a graphes indiquant 
que des vêtements y ont été brûlés. Eu 
cherchant la clef dans le poêle, ils y 
ont déjà trouvé des morceaux de vak- 
«?olIe et M. Desormeaux a dit au repré­
sentant de la “Presse” qu’il a vu dans 
le poêle, le lendemain du crime, un 
amas de cendres soulevées comme si 
du papier ou du linge avait, été brûlé ré­
cemment dans le poêle. L’on saura au­
jourd’hui A quoi s'en tenir A ce sujet.

L’on vient, de trouver dans la poche 
d’un habit appartenant A Sam Parslow 
une lettre A lui adressée par un agent 
de la Standard Life Cp dans laquelle 
Poirier avait une assurance de $2,000 
sur sa vie.

Sam Parslow a écrit A cet agent pour 
lui demander des informations au sujet 
de l'assurance de Poirier. U désirait sa­
voir «i l’assurance était toujours en vi­
gueur et si lois primes avaient été payées 
régulièrement.

La réponse de Tagent était dans l'af­
firmative.

C’est IA une pièce importante qui ten­
drait A prouver que Parslow avait réel­
lement un motif autre que son amour 
pour la femme Poirier pour commettre 
son crime.

Nous aurons demain do nouveaux dé­
tails A ce sujet.

Votre représentant en continuant se« 
recherches, ce matin, a trouvé des tra­
ce** de pas qui mènent à la rivière.

Les détectives McCaskill et Crevier 
feront des perquisitions de ce côté au­
jourd’hui, et ils feront aussi vider le 
puits qui se trouve derrière la maison 
Poirier.

M. le coroner Migûault et les détecti­
ves McCaskill et Crevier «e sont ren­
contrés avec un représentant de “ La 
Presse ”. dans La maison dit crime, hier. 
11s y ont. fait ensemble des perquisi- > 
tiens et les détectives ont pris de* let- i

L’enquête du coroner sera close de­
main.

NOTES
Tout ie inonde s’accorde A dire que 

Ja femme Poirier faisait usage de li­
queurs enivrantes.

Un soir elle est allée veiller chez M. 
John Hall et elle s’c*»t enivrée pendant 
la soirée. Elle est sortie derrière la mai­
son et elie a demandé A don personnes 
qui se trouvaient sous la remise s’il y 
avait de la boisson cachée quoique part. 
Quelqu’un l’a fait entrer dans la mai- 
non et lui a donné un grand verre de 
whiskey qu’elle a bu d'un seul trait. 
Elle buvait habituellement et avait tou­
jours de la boisson chez elle. Quand elle 
en manquait on Ta vue eu envoyer cher­
cher pur des jeune* gens de la paroisse. 
Un représentant de Ja “Presne” a fait, 
ce matin, une visite A la maison du cri­
me. qui est confiée A la garde de MM. 
Rioux et Cyr. Tout y e*t dan* Je même 
état. Le cercueil acheté par Mme Poi­
rier pour son mari et qui n'a pas servi 
parce que la famille Poirier s’est em­
paré du corps cet dans la remise der­
rière la mai*on Poirier. Dans le saJon 
on peut voir sur une étagère un accor­
déon qui est la propriété de Sara. Ce 
dernier, qui faisait souvent du chant et 
de Ja musique avec Mme Poirier, lais­
sait IA cet instrument dont il jouait fré­
quemment.

LES ESCALIERS DU
CHAMP DE MARS

La Cité condamnée

M.
Cité,

Joseph Gala mean a obtenu de la 
devant le tribtwial de la cour *ni- 

péHeure, présidée pftr Je juge Ixtrau- 
ger. Ja somme de $125.

Le demandeur en réclamait $350 pour 
s’être blessé eu faisant une chute dans 
un escalier en désordre du Champ do 
Man*, descendant sur la tue Craig, .Is- 
A-vis Ja rue Sainte-Elizabeth.

UN ELOGE MERITE
Noua nous empressons 

lettre suivante :
de publier la

L.HISTOIRE DU CANADA (par M 
O. David)

A. M. le Rédacteur de la “Presse”,
Montréal.

M. le Rédacteur,
J'ai lu. dans votre numéro de samedi, 

le 27 courant, J’article intitulé :
“Histoire du Canada,

David”
par M. L. O.

Cet article a triplé pour moi l'intérêt 
de votre journal et voici ce que j«* pen­
se ;

Cette page publiée par Ja “Presse”, 
simple extrait de J'oeuvre magistral on- 
irepria par M. L. O. David, l'infatiga­
ble écrivain, oeuvre qni aura pour titre 
“L’Histoire du Canada depuis 1840”, 
cette page, dis-je, est piquante d’inté­
rêt. marquée au coin de ia narration la 
plus parfaite, de lu poésie réelle et de 
l'enseignement utile.

Je l’ai réellement savourée.
La méthode suivie est un modèle.
Ainsi le récit s'ouvre sur l’état des 

choses et des esprits oti 1840. Les Ca­
nadiens-Français ma!îraité« par l’acte 
d’Uniou ont besoin d'hommes intelli­
gents et fort*» qui les dirigent et les pro­
tègent.

Deux apparaissent, Lafontaine et Mo­
rin.

M. David nous le* fait connaître inti­
mement, avec cct art dont il connaît le 
dernier secret et qui coule dans des 
mots le portrait fidèle d’un homme.

Quelque* anecdotes, habilement glis­
sées égayent le récit et doublent l’inté­
rêt en captivant Je Jeetcur.

La forme est irréprochable.
I-/0 style, tout en ayant ia sobriété qui 

plait A l’histoire, contient des images 
saisissantes et qui frappent d’autant 
plus qu’elles semblent amenées tout na­
turellement par le récit lui-même. Ain­
si, parlant de la vigueur de la pensée 
de Lafontaine, M. David dit :

“Mais sa pensée substantielle et con­
densée laissait une empreinte vigotireu- 
“se dans ies matières qu’elle traversait: 
“on aurait dit une lourde machine trn- 
“çant un sillon profond dans bx cntrail- 

ou un fleuve puissant 
roulant ses eaux fortes et massives 

I “entre des rochers nus et escarpés.”
VoilA une image que la nature de no- 

; tre pays ne Anurnit désavouer.

gu». dirigé par M. Edmond Tbériault 
maître de cba(telle, a chanté la mes» 
de* mort» harmonisée de Perrault 
l'offertoire, '‘Miserere mei”. do Sohnei 
der. 8o!i»test MM. Louis Joseph Gau- I 
thier, W Ruffier. E. Tbériault. Orga- | 
ititte, Mlle Julie Braüu.

î L'ENQUETE

1res que votre représentant a lues 
I>a plupart de ces lettres concernent j !ÇaT1T nn p

la police d'assurance de Poirier, mais! 
elles ue contiennent rien d'important. "*’*

“I*a Presse” d'hier soir disait que 
M. le juge Sicotte. qui préside l'enquê­
ta préJiminalro dans l’affaire de Saint- .
Liboire. n dit que le détective McCas- i ^ fonds et la vérité réchauffée dans 
kill devrait être arrêté. A cause de la 
manière dont il a arraché ries aveux de 
la femme Poirier.

M. McCaskill a eu. ce matin, une en­
trevue avec votre représentant. A ee 
sujet. Voici, en substance, ee qu’il lui 
a dit :

“.l’ai peine A entire que M. le juge 
Sicotte ait parlé de la sorte, ar sujet 

j d’une affaire qu’il ne connaît pas. M.
| le juge Sicotte devrait savoir qu'il y a 
I dans cette province un procureur géné­
ral. qui est parfaitement capable de atir- 

! veiller l'administrati<*»i de la justice.”

j une Ame de patriote et sortant, vivante 
et immortelle, d’un coeur sincère et bien
fait.

BOURREAU RAINVILLE.
Avocat.

Sweeteburg. 29 nov. 1807.

F£0 M. LE CHANOINE
BOURGEADLT

RAPPORTS
Mme Poirier a été vue hier soir dans 

sa prison. Elle est toujours confiante 
dans l’issue du procès, et parle de ses 
affaires comme si elle devait recouvrer

On lui chante un service anniversaîro à 
Hoche'aga

Ce matin, a eu lieu, A 7.30 heures. A 
l'église d’Hocheb ga, le service anni­
versaire de feu >1. le chanoine Bour-

I^i division Ouest de la ville u’a 
eu A sonner beaucoup d'alarmes durant | mandait si 
h» mois de novembre.

lx* sergent. M. Alisier, du corps de 
sauvetage. No 2. rapporte que durant 
le mois écoulé, il a répondu A 16 np- 
jk'Is, fait usage d’un extincteur chimi­
que et déployé 20 couvertures.

Ix* capitaine Saint-Pierre, du corps 
do sauvetage No 1, rapporte que du­
rant le même mois, il a répondu A 25 
alarme*. A trois ap|>els privés, qu’il a 
fait usage do deux extincteurs et qu’il a 
déployé 23 couverture*.

pas prochainement sa liberté. Hier elle de- i goaiilt. ancien vicaire capitulaire de
les gardiens de la maison 

brûlaient son bois, et sur une réponse 
affirmative, elle dit qu’elle ferait payer 
le l»ni» eonsumé par eux.

I>e coroner est arrivé ici ce matin ; 
il n eu une entrevue avec votre repré­
sentant.

Il no lui a rien appris que nous n'a­
yons déjA publié, egr votre représen­
tant avait d’avance précédé le cormier 
et les détectives sur le théAtre du crime 
et avait fait avant eux, toute» les p«T- 
quHtions possible**

l’archidiocèse de Montréal.
M. le curé d’Hochelaga avait fait nu 

chaleureux apfed A *os jjftioissicns d’as­
sister en foule A eetto cérémonie funè­
bre et le temple s'est rempli do fidèles. 
T'n nombreux clergé a pris place dans 
le sanctuaire. Le* OWrs Saint-Vinteur 

i ont assisté en grand nombre au ser­
vice.

C'est M. le vicair*' Chagnon qui a 
I officié, assisté de MM. Raint-Jea» et 
I Forest, comme diacre et sous-diacre.
1 A cette occasion, le choeur de l’or-

Il LA LEGISLATURE
Le collège des médecins

ENTREVUES AVEC LES MI­
NISTRES

Notes sessionnellos

De notre <v rr» «pondant particulier

Québec, 1—Deux députation* ont été 
reçues, ce matin, parle gouvernement.

Le secret le plu» absolu est gardé sur 
ces discussion* entre délégués et minis­
tre* et le» représentants de la presse ont 
été invariablement prévenus que les 
journalistes ne seraient pas admis.

Iva première députation a’est adressée 
au comité de législation et représentant 
le collège de» médecin* de la province. 
Elle se eom|msnit de XTST. Dr L. J. A. 
Simard, président : hou. Dr Mareil. vice- 
président : Dr* Rinfret, M. IV; Rhvon- 
nttte, M. IV IV, et Lacoinbe, M. IV IV; 
S. Gauthier, Normand, Parke, Beauso­
leil et A. (î. Belleau, secrétaire.

L’objet do» l'entrevue était d’exposer 
aux ministres le» amendement» A la loi 
médicale, qui sont décrit» dan» lu lettre 
d»* Québec envoyé hier. Ix»» médecin», en 
sortant ' du conseil, se sont déclaré* 
très satisfait» de l'accueil qu’ils ont 
reçu. Le gouvernement s’est montré très 
favorable A lour demande.

—L’honorable IL Archambault a lan­
cé dos invitations pour une réception, le 
9 décembre, jour de la reprise de» séan­
ce» du “conseil.

Les comités suivants ont élu leurs 
présidents ce matin : Industrie. Bicker- 
dike ; agriculture, Garneau ; privilèges 
et élections, hon. M. Deschênes ; légis­
lation, bon. J. E. Robidoux.

—Ix»s élections de lui galerie de la 
presse auront lieu demain.

—La députation des épiciers de Mont­
réal. composée de MM. Jno. Seanlnn, 
président: .T. O. Levesque, vice-prési­
dent ; S. Demers. F. O. Boucher, Gra­
vel Frères, IV J. Dixon et: T. Gauthier 
a été reçue, après celle des médecins. 
L’objet de l’eMrevue était de demander 
le rétablissement pour le» épiciers le 
droit de vendre le» drogues d'usage 
usuel ou qui ne tombent pas dans le do­
maine de la pha.rm.icie comme les pré­
paration» brevetées, médecines paten­
tées et autre*. La loi relative aux phar­
maciens passée en 1.890,, a provoqué des 
conflits nombreux A Montréal et. A Qué­
bec, où de» épicier» ont été poursuivis 
pour avoir vendu de graine de lin. 
par exemple. C’est eot état de chos<n 
dont la délégation demande la cassation 
en ee qu’il amène un embarras considé­
rable dans le commerce et est souverai­
nement injuste.

Le gouvernement a discuté assez lon­
guement la demande des épicier» et leur 
a répondu en produisant une dépêche du 
Collège des Pharmaciens, lui deman­
dant de ne pas se prononcer avant de les 
avoir entendus. D'un, nuire côté, les 
épiciers ont été informés que le seul 
moyen d’obtenir ce qu’ils désirent était 
de faire présenter un amendement A 
l'acte de» pharmaciens qui restreint le 
commerce des drogues. T’n député de 
Montréal, M. Rainville ou M. Gouin, 
sera chargé de cet amendement.

Sur le meurtre de Saint- 
Liboire

LE TEMOIGNAGE OU CONNETABLE 
LAMBERT

Guillemain sera renvoyé devant 
les grands jurés

Dépêche SpêclaSs
Saiut-llyacinthc. 1—La acunce d’hier 

après-midi, dans l'enquête préliminaire 
nu sujet du meurtre de Laiüaute, a été 
entièrement consacrée A l'audition du 
témoignage du détective Lambert, qui. 
comme lu “Presse” le disait hier, est 
arrivé lundi soir de Riddcford, Me., où 
il était allé faire une enquête person­
nel le sur la conduite de Guillemuiu de­
puis son arrivée A Riddcford, après le 
meurtre de Laplante, jusqu’au jour où 
il fut arrêté. C’a été, sans contredit, le 
plus important des témoignages rendu» 
jusqu'à présent, dans cette lugubre af­
faire, en ce sens qu’il n’inerimiue da­
vantage l’inculpé. M. Laml>ert a racon­
té comment Guillemaiii, rendu à Bid- 
deford, avait dépensé son argent. Is* dé­
tective I/umbcrt a pu retracer toute» 
les allées et venues du prisonnier, et 
constater qu'eu réalité, il avait déjsMi- 
fô A peu près les $212 que Laplante 
avait sur lui le jour du meurtre.

L’enquête a été ajournée jusqu'à ce 
matin, A 9 heures. C’est l'avocat Bour- 
geault qui interrogera.

Les avocats Blanchette et Bourgault, 
le détective I .a ni ber t et jusqu'au géôlier, 
qui assiste A l’enquête, sont d’un mu­
tisme décourageant pour les reporters.

L'enquête se terminera probablement 
aujourd’hui, mercredi, par le renvoi de 
Guillemain devant le» grands jurés.

Mme Guillemain, nous dit le détec­
tive Lambert, est terriblement abattue. 
Elle est ou no peut plu» affectée (Tu 
crime dont son fils s’est rendu coupa­
ble.

Quant nu père de l’aecusé. il prend 
un peu mieux les choses, mais il n’eu 
souffre pas moins de la tâche qui re­
tombe sur la famille. Comme on le 
sait, la famille GuUlemaiu est fixée A 
Riddcford depuis environ deux ans. 
C’est une honorable famille que le mal­
heur frappe bien cru el lenient.

Nouvelle demanda d'indemnité — La 
président McKinley—Feu à Kings­
ton — Au gouvernement français - 
Guerra entra la China et l'Allema­
gne — Vol à Chicago — Les forces 
anglo* égyptienne.

Constantinople, 1 — Le Ot Améri­
cain n fait une nouvelle demande d'in­
demnité au Gt Turc pour le pillage de 
l.i mission américaine de Khurput. Le 
Gt Turc ne paraît pu» dieposô à con­
sentir.

New-York. 1 — Le président Mc­
Kinley est eu train de chercher le incîT- 
Jeur moyen de venir au secoure de tou­
tes les victimes de la guerre A Cubs. 
U va probablement faire un appel A la 
charité de scs comitatriotes et un fonds 
de «e cou ns sera organisé.

Vienne, t — Le conseil communal a 
adopté une résolution dans laquelle il 
remercie l'empereur François Joseph 

I d’avoir formé un mm veau ministère. U 
exprime que le gouverne meut rappelle­
ra la fameuse ordonnance relative aux 
deux langitiw et que Je calme se réta­
blira bientôt.

Kingston. Out., 1 — Hier soir, le feu 
s’est déclaré dans un élévateur appar­
tenant A M. Richardson ; grains et bâ­
tisse ont été complètement détruits, 
pertes, $50,UU0, couvertes par Jcs a«su- 
rauccs.

Menford, Ont., 1 Toutes le* gran­
ges et les étables de M. Wm. While, 
cultivateur, viennent d’être détruites 
par un incendie. Le grain, le foin, 25 
bêtes A corns, six chvar.x et des instru­
ments aratoires ont été détruit». Per­
tes $4,500. Assurance* $2,300.

Paris. 1 — D» gouvernement a été 
battu hier, au sénat par un vote de 
133 contre 113, au sujet du renvoi d*un 
magistrat par le ministre de la justice. 
Le* radicaux de la chambre demandent 
la démission des ministre».

OEIME
Une réunion des ingénieurs

Assemblée annuelle du 
Le Montagnais

Club

Londres, 1 — Une dépêche spécial de 
Shanghaï annonce que les journaux 
japonais diseustent la possibilité d’une 
guerre entre la Chine et l'Allemagne 
comme conséquence do l’occupation de 
Kino-Chan.

Le baron Von Hoyking, représentant 
d< l'Allemagne, se prépare A quitter 
Pékin, dit-on.

Paris, 1 ) Comme conséquence du 
vote du sénat, hier, M. Dnrhin, minis­
tre do la justice, a prié le premier mi­
nistre, V. Méliuo, d’informer le Pré­
sident Faure qu’il donnerait sa démis­
sion.

Niagara. Ont., 1 — Le* voleurs ont 
fait disparaître, la nuit dernière, fbut 
l'argent qui se trouvait dans le maga­
sin de M. Henry Paffard. Iis ont éga­
lement enlevé un cheval dans l’écurie 
du maire. M. E. F. Best.

Déroche «nécial»

Québec, 1er — M Béliveau, gérant du 
château Frontenac, autorise votre cor­
respondant A nier la rumeur publiée 
dans 1’“Avant-Garde’’, de ce jour, A 
l’effet qu’une erreur de $600 avait été 
constatée dans les livres d’un de* em­
ployés de l'hôtel et que cet employé 
était disparu.

—Ce matin, les arpenteurs géomètre» 
de Québec, se sont réunis dans les bâ­
tisse» du parlement, afin de s’entendre 
pour la remise A plus tard de la présen­
tation du bill des ingénieurs.

Les rangs Saint-David, Saint-Léon, 
et des deux rives de la rivière Blanche 
viennent d’être érigés en paroisse, qui 
]K>rtem le nom de Saint-Thuiils* «le 
Gtandbois. Lu fondation de cette pa­
roisse démembre la paroisse de Saint- 
Casimir, comté de Portueuf, qui, eép mi- 
dant. reste avec une population d’envi­
ron 2.000 Ames.

—I/O steamer “Boston City,” qui de­
vait entrer aujourd’hui dans ee port, 
est encore à Sydney. C. B. On ne croit 
pas qu’il se rende A Québec, vu la saison 
avancée et la température.

—A l'assemblée annuelle du club «le 
raquette» b* Montagnais. tenue hier 
soir, ont été élus officier» : M. J. E. 
Bouchard, président : Elz. Paquet, vi­
ce-président ; D. K. Gagnon, *«•«•. ué- 
sorier, et Jos, Plamoudon, capitaine.

Le député BERTRAM, élu à Toronto
Centro, hier.

LA DIG GE TEMPORAIRE
Et les crédits pour le département des 

chemins

A la réunion du comité dos chemins 
qui aura lieu, demain matin, sera sou­
mise la liste dos crédits requis pour 1* s 
dépenses courantes de 1898. M. Saint- 
George soumettra aussi son rapport 
concernant l’abolition de la digue tem­
poraire «le la rue «les Commissaire». 
L'inspecteur d«* la cité est d'avis «pie 
l’on devrait encore conserver cette vi«*il- 
le construction, <*t la réparer au besoin, 
d’ici A ee que l’on sache bien A quoi 
s’en tenir au sujet «les amélioration» 
«lu havre. Dans Je cas où la digne s<»- 
rait enlevée, et qu’il y aurait inonda­
tion. la ville serait rosponsnbh* de» dom­
mages énormes qui pourraient en résul­
ter. ’_______

LES FETES JUBILAIRES
Du collège Sainte* Marie

Le Caire. 1 — On apprend ici que le* 
forces nmr!«>-égyptiennes viennent d’oc­
cuper Metommeh. sur le Nil, et Omdur- 
man, près d<‘ Khartoum.

LE BAZAR DE L’EGLISE SAINT- 
ANTOINE

I>‘ bazar de l'église Saint-Antoine »e 
eontinue encore, et son succès n«* ralen­
tit point. Les dames patroneoae* reçoi- 
vent « haque jour de nombreuse» fél«'*ci- 
tarions, sur h* succès de leur entreprise, 
et tout le momie espère que les recette» 
seront eoiiBidérabh*».

Mme Hicks a. hier, reçue «le lord 
Strafhcoiia <‘t Mont-Royal, un chèque 
d«- $100. avec scs voeux |H>ur le succès 
du bazar.

Le banquet «l’hicT A eu on ne peut plus 
de vogue et l«»s convives étaient distin­
gués.

D* bazar se terminera vers la fin «le
la semaine.

CONCERT SPECIAL 
DAMES

POUR LES

LES FEMMES AVOCATS
a vo* 
. *> -

Savait-on qu’il y a vingt-trois 
rats ni... jupons de par 1<* niondi 
Yen» trouverex les vingt-trois portraiis 
«lans le “Monde Illustré” «le cette *«•- 
maiuc : nous conseillons fort, aux plai­
deur» «mlhetiroux, de s’adresser A Mis* 
Clara Brctt-Mortin, l’avocat... ou l'a 
vocale «lu Canada. Quel juge oserait 
lui résister, jo vou* le «hmande ? En 
outre, c’est la plu* jolie «le toute* 
«es. .. oompîh**». — Lisez encore, dnn* 
ce même numéro, les bHh-s poésies de 
J. B. Uiiouetfe, un «le» vétéran» (tout 
jeune) du “Monde Illustré” : du bon 
Dr J. N. Lcgault, «I<» Louis Béliveau, 
de Jean. Une chroniques «!•• Ko«l. Bru­
net ; de bon» arti« les «le fiug. Moisan. 
«|e Godnnîin. <1«* Ninon. Et 1» suite de 
la série d’article* sur 1837. par Fit min 
Ficnrd. De Indies gravures rehau»sent 
le text** de ce numéro : signalons, entre 
autres, 1rs exercice» d'un ATssaoua (es- 
pèce de sorcier «le Tunisie) ; le* por­
traits «le sir Oliver Mowfltt, de M. 
l'abbé Collin, du T. Rév. Père René, 
S. J

Bientôt le “Momie Illustré" donnera 
une série l’article* sur le Kloodyko, 
extraits do« notes si précieuse*, si cxa« - 
tes, d«* notre célébré romputrlota, M. 
François Mercier. — AbouatR-vous au 
“Monde I lustré”.

Lundi s«»ir n eu lieu une assemblée 
«les membre» des différent» comités 
chargés d«» l’organisation d«*s fêtes ju- ! 
bUairoa qui auront lieu l'an prochain. 1 
A l'occasion du cinquantaine anniver­
saire du collège Sainto-Marû .

L<* comité du Banquet a décidé que 
le festin se donnerait sous une vaste 

! tente pouvant abriter sept cents « onvi- 
ves. Cette tenle sera monté»* proUible- 

I meut dans >!«» jardin des Feres, qui at- 
I teint A la cour <l«*s «•lèves.
I La médaille commémorative s«*ra fai­
te par M. J. B. Lagaeê, ancien élève «lu 
collège.

Le comité de la Presse a décidé «h* 
publier, au cours «les fête* jubilaire» un 
journal qui sera intitulé “L«' Cinquan­
tenaire” et <|ui donnera l’historique «lu 
collège, le nom des profesetirs <*t des 
élèves qui f ont passé, -la programme 
des fêtes, etc.

M. NANTEL RESTERA DEPUTE
La contestation d** l'élection de M. G. 

A. Nnntel, dnn» le <*omté de Terrebon­
ne. a ôté renvoyée par le tribunal de re­
vision, les honorable* juges (fil!, Tel­
ia-r et «le LorimiYr étant sur le banc.

M. Léon Mathieu, le requérant, a «lé- 
claré qu’il n’avalt aucune preuve à 
faire.

Eu conséquence même résultat que 
dans l’élection de M. Champagne, com­
té des Deux-Montagne*.

NOS EXPROPRIATIONS
M. I>. N. Préfontnino nV’ame $3.- 

924.90 «le la Cité et M. L. Lépine $850, 
relativement A «ie» «hunningcs A eux enu- 
*é* par de* expropriations qni n’ont ja­
mais été faites.

FOUR OTTAWA

Afin «le pormettio aux dames «le ju­
ger plein» ment de la valeur et «le» qua­
lité» réelles du magnifique piano «h* la 
maison Laurent, Lafore»- <*t Bourdeau 
quo MM. Paquette Michaud, No 211 
rue Saint-Laurent, donnent A leur* 
clients l'occasion d'obtenir sans boui- 
H* délier, un autre concert aura lieu 
jemli après-mi«li, de 3 A 5 heure», clu'z 
MM. Pa«|uetto et Michnml. mm pas 
dans la vitrine, «adte fois, mais «lans le 
magasin même. Mlles Wilscam et Rous* 
M'1, les pianistes distingués, dont li 
lionne réputation est si bien établie A 
Montréal, exéc uteront sur c«* piano, mm 
série «h* morceaux «lu meilleur choix. 
Li s dames auront «l«*uc l’occasiop de 
juger «le près les Iconncs qualités et «b* 
la richesse «le son «b* cet instrument, 
«lui a été ndmiré <1<* tous ceux qui l’ont 
vu et est certainement le plus ri« lu» «ai­
deau «ju'une maison de «ommerco ait 
«•nc’ore «humé A sa clientèle. Un simple 
achat «I’uik» piastre* suffit pour gagner 
c«* piano et « li.npn* o<dwit «le «inq «m 
dix* cent in» même, contribue au môme 
résultat. a

M. McNicho!, gérant-général «lu <U- 
partement «1«*« passage r* A la gar«’ Win«l 
«or. «’St parti «•«• matin, pour Ottawa, 
pour affaire concerunut son départc-

A vendpe— i out sc vend et s’a­
chète à Montréal.—Il y a des milliers 
de lecteurs qui suivent les petites an 
nonces—ils ont de Parlent et cher­
chent les occasions. OtTrez en vente 
ce que vous voulez ver/lre — vous 
trouverez un acquéreur dans les 24 
heures.—L’argent est préférable i 
un article qui ne vous sert pas.

35 mou—35c chaque foij
menu

r
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DEL'X PARTI
N’«w-Y’ork. 1 — Oeor«« F Set ‘ieorg* 

£uuon ont j. jé hier «pr*«-rikt1 à M^ivrxi
" — paru* 4j gTAU*i

,coinm<f*nr4« h!<T. \ i»lo4 le
fr't <«r»- uerden 
tournoi de billard

blason — 0. 2. 4 U. &. 1». 0. 1. 11. 1S. 1)9. m. 
1.1. O. I», I». u. 6. u. u. 7 0. 14. 4. 5. o. 2. S3. 
L 0. 24. ft. 11 22. 0 ft. 2. y. ». «. 22. 3. 11 2*. 
1«. U. 7. 0. •». ‘M. 2. 11. R». 1. 2. 23 2*. H 23, 1. 
t. 0. 1. 3. 10. ». <». ft |. 0. ft. 1. o. 2. 4 -**»

Sut fou — 1. 1*. 20. 3. •>. 13. 3. ft a. rt. ft. 11. 2. 
1. ü. o. 0. 0. 1.14. ft. 1H. o. l». i». o. a. 1. O. I». 3; 
1. 0. ai». ". ü. ft. 14 u. U». 7. 1. a. 14. 1. 3. Ift. 1. 
1*. 0. 13. 0. 0. K. 15. I 1 7. 6. 20. 1. 1. 3. 2. 0. 
I». 0. 0. 24. 0. 4. M. 7-:W0 

Moyenne S'.^eran. »i a-3 : é*uttf>n. ft t-37. 
Plue fouet téu » Slohean. .i.'! ; Suiton. 

M Keferee .Kd«e.id M !.* iKhlln. Phlladel- 
| Me Tetnpt, 3 heure*. 4H Minute*.

IVES DEFAIT DAI>Y
New-York. 1 — Frank c.\ lve« a au pau de 

diffloultéa hier f< r A remporter aur Mauri­
ce I *al y. » on une rindidue wore suivant :

Ive. 1. ft. O* b. 1. 0. 1. 1. U. 11». 2. 42. 21. 
27 1. ft. 21. 7. 22 1". aft. :w. 15. 27. «. 1. 7. 
7. €A. 0. ft. 3k. S. 80. 11. 3 — ft*»*».

Daly — 6. 7. 4 4 o. o. n. «. i, io. 2. 22. 0. 
1. 1. y. !, 3k. H. 7. 2. 11. 1. î». 1. 1H. 18. 9. 
17. 2. a. i<». 3. 24. a. 3 ar.o 

Plu* forte aérle — Ivet. »;4 . I>u4y. 3H 
lieferee, McLaughlin. M^tyenne -- Ivea. 13 

19 87 . T»a4y. 7 4 3d. Tetn|is. trola heure#.

; r*t*a au <'.* oû l'un aérait mie hor» de
! ctMnbat. Den» let « *i\ t:*» et. ia lutte tour-
i na 4 un- eakiblti'*# de. Dus*, qui. bien que 
I tr4ï habile, ne fu< paa accueUlia avec fa- 
I veut pur leu *p- tateun» .

1 Le* imjili»t.« tM-aaient 132 livr^a. lia en­
trèrent dar^M J arène à 11 1* brura# et ue mi­
rent immMlaten;eni à l'oeuere Lea de’i* hom- 

, ni eu portaient d«* banda#*# aux main*. La 
main gau^the de Eme en particulier, étant tr*a 

' enflfte. L> -wn-, rut I arr a^ur i»-ivlant la 
plua grand- partie d* la Juft'e. mal* Eme fit 
piauve d* plu* d'habileté et arrêta facilement 

1 le* gnmda élan* de Ja* k. Aucun de# deux 
hiMrmve* ne fut ram-rué «t loraque la lutta 
prit fin. la* deux pugiliste* étalât au»*! frai* 
que I *ra«iu'l^ entrèrent dan» l’arène et ne 

I partaient aucun- marque.
Avant rette ien «xitre. J«fhnny laivark. da 

! C levai and. et (Lufce Steven*, de Buffalo, se 
• battirent trêa rdpKl<qneni et très habilement 
' pendant dix tar.<ie*

I-a luttr fut déclarée nulle, bien qua Fte- 
! vei.* ait «m 1 ax^nuage.
' Jlrn de Toronto, fut présenté par Tlm
1 Hurst, qui anno-it;a que l' -pp reniantrei ait 
! le vaJmiueur .mai* couun# la lutt«- fut déda- 

lèe nulle, le défi -ne fut pa* aocapté

VICTOIRE DE TOMMY WF* T
New*York, 1 — Tommy Want, de Brooklyn, 

a mla lundi hors d- <«mbat Oeorge Kyan. de 
| B s ton. dan* la quinzième ronde d’une ren- 
j contre qui a eu Heu au tireen Point 6i»ortl«è 

Club, k <lrv»n Point.
La luit*-, qui devgit être de 20 rondea. a été 

la plue animée que l'on ait vu* depuis long- 
t*-mi** dans U* \ rdainag» et a démontré que 
Hyan était tré* courageux.

1-------------------------------------------------------------------------------
le grand coacoui • de -r' juet du 'du* Hainte- 
Marle .197 rue ChampkUn. annon<jé pour le é 

nm*i+ « ra le 5. d oaUMdie aprèa 
midi et ratentlauera enauite l u» 1-* aoira de 
la * •trame.

JaA RAQCETE
I AMtmUÊMK IM «IW'B BArNT-WORGE !

L «aremblée astauette du ci ut. 4* raquette . 
I Mttmt-George, a eu Heu hier aolr au Queen * I 
I Hôtel I-e *- rétalre a pnésaf»té la trente-tro4- I

atème raT^»,rt qui fut adopté. I^e rapport rate- 
I peile t'>ut*« 1er beilaa fétee draméiaa par le 
j ciub de taquett# Haint-Oeorgf r-arle c*« an»#- 
! lloraM m* faite* au club et déploie la nc.rt de 
j qu«*!qu**a-una des membres du dut)
I A pré» que le i-apport lui adopté, on fit lé- | 

1 art Ion des officiera, qui donr«* le léaultaw sut- 
vau: .

Préaidmt honoraire, R A. E. Greenahiehds;
■ préai'ient. J. S*ev«r»#'.n Brown ; pramler x"*»- | 

président. H A. Ilutuhma ; aecoud rlœ gadal- I 
. d«at. A- S. Woeelen ; secrétaire trésorier. F | 

M Naph ; directeur*. J ê'arroll. A. E. Fie» • i 
kett. A. B-audrv, nap.taine. Sully. D. M 
Sexton. C. MuLean, K. t'<wi;gan .

LES MORTS NE
VOTERONT PLUS

Q ru-: Ky| F F?—• î Î i v : î.... I \ r

ift—aX 4 14» 4 liC. DE E'rhlOKj E. 5. CüéftOir à CIE. Montré#.

L'HOPITAL GENERAL patient* étaient protestant». 1.133 catholtquea 
et 101 appartenaient è d’autre* reltgioas.

L'association conservatrice de 
Toronto et les Kodaks

Bmcebrnltfe. Ont.. 1 — be* a*ai*e« 
i\ ■ Mnakoka doivent «’oirvrir cette 
u|»rè*»*-iiiidi i\ une heure. I>e juge Mere­
dith le* préaidera, f^e pma important 
procès est celui de Wm Hammond, «r-

nTrîT'iirn.i,f.r'r.r ..___________̂ i'i y:mm

BOXE
VP7TOIRE DE 81TJ.IVAN 81’R CURRAN

L»ndrae. 1 — Spike Sullivan, le puglllMe 
ainérioaiu. a battu, lundi aolr. le boxeur an- 
glal* Jimmy Curran .dans une rencontre de 
2<» rrrnda*. au National Sporting Club.

I*lua tard, dans la soirée, iieti Jordan, le 
i hampiun featherweight de l'Angleterre. «1é- 
fit Tommy White, de Chicago, dans une lut­
te <1.- 19 rond. .».

Sulllvati et Currun »■ '..attirent è 13ft llx*rew 
pour une bon ret - d** 4*i* loula et un pari con- 
aldérabi* Joadan et White * battirent ft 124 
livre*, pour une ix.urec ^ .Vio IouIh et un 
pari d'un peu plu» de 2>>'> loui<<. <’‘était IA la 
fmemlêre ajvparltlon dj White dan* une arène 
aingialse.

Dana cette rencontre. U?s parla étalent en 
f iv-ur «le White. Celul-H c*t i lua grand «jue 
éon adversaire et i-aratseHit plus liablHe. et 
frappait phi* noux*ent dan» leu premières ron­
des. J irdan. cepanNiant. n- manquai t jamais 
un ci iip qu'il jK-rtalt ** Inissalt à chaque foi* 
9a trace «h son polnir. l'ilia ver» lu. fin. 11 frap- 
1 •** de pré* -t de* deux mains. Il affaiblit 
'V’hi'e qui était l>< aucoiip fatigué et dan* la 
dlx-n*uv|êiiie rond-*. Barry, le second de 
ftVhit-. déclara que c* dernier en a.vult aaaez. 
3 »anti I# Joûte Sulllvan-Curran. c** dernier prit 
l’avantage daim le* douze première# rondes, 
timia 1! s'épuisa et il ne put rien faire davan- 
t ige pendant b* reste de la Joûte. Vers la fin 
bulllvun é»i»lt l agro—fur. 1! trhmpha après 
pe lutte acharné •.

Parmi les partlsans de White se trmix-alent 
Tod 8îoan, le fameux Jockey et le capitaine 
Ansnn, du club de li«isel>a!l tthlcago.

ERNE vs DA WN E Y
Buffalo, 1 — Frank Erne, de cette ville et 

Js k Dawney. de Brooklyn, ee sont renoon- 
tié* lijer aolr avec 1- if-sultat que pour la 
quatrième fols leur Joûte n été déclarée nulle.

La rencontre o eu lieu au New - Empire 
Athletic flub, f'éiuit le premier événement, 
(pii avait Heu au club depuis que Tim Hurst 
en a pris la direction. Tx- b<*nnc heure .dans la 
soirée. Kme et Dawney furent .arrêtés sur 
plainte de la Methodist Ministers’ AhhocIh- 
IJon.maifl Ils furent relâché* après avoir four­
ni une caution d*- #fton pour gmantir qu’ils ne 
violeraient pas ht loi Horton. On savait qu'un 
second mandat d'amener avait été délivré et 
que les pugilistes étalent menacés d'être ar-

HOCKKY

IL NE JOUERA PAB AVEC OTTAWA 
Ottawa. 1 — Il n’eat pas probaible que

Weldy Young Jou*- oot hix-ar a,ve.* le club de | 
hockey Ottaxv». MM. Gllmour et Jluglixor. 
lui on* offert una t>osltlon qu’il acceptera ! 
probablement et -tans ce vas. H •changerait de j 
résidence j»our l'hiver.

LE FOOTBALL

ON DEMANDE AU OLC’B OTTAW'A D’DN- 1 
VOYWR UN DELEOT'E A CNE 

ABSb2MBLFJF: DE I^A LJOITE
Ottawa. 1 — M. Wekly Young ^secrétaire du 

du», de football Ottawa, a reçu une lettre 
de ITnhai de Rugby d- QuAbe • .qui annonce 
qu'une réunion de la ligue aura lieu samedi.
A Montréal et demande au c lub d’envoyer un | 
délégué. H y aunt une assemblée du club pour | 
coneidér*r cette lettre.

LA RAME
UN BD1F1Œ POUR LE CLUB OTTAWA I

Ottawa. 1 — iM. J. Conroy, d’Aylmer, s'oc- 
I cupe en ce moment du di/t* de rame Ottawa, | 
et il traA’allle A former un syndicat pour cons- • 
truire un vaste édifice au club à Aylmer. Un 
montant oonaldérable a dé4 été souscrit et les 
rameur* sauront blentét si ce plan réussira.

LE BICYOLE

OTTAWA NE SERA PAS REPRESENTE
Ottawa. 1 — Autant qu’on sache aucun club 

de bicycle d'Ottawa n'a l’Intention d’envoyer 
| de délégués A l’assemfblée convoquée pour le j 

17 décembre par quelque* clube de Toronto, I 
I qui sont opposé# à la direction actuelle de la 
! Canadian Wheelmen's Association. M. T. A 

Heament. président du bureau de* courses de 
la t'.W.A. a dit hier que ftesdirecteur* ne «'In­
quiétaient pas beaucoup de l'a sa en «Idée oem- 
\ oquée A Toronto. J>a C. W. A. est «ou* le 
contrôle des vote» d'un très grand nombre 
de bicycliste# et M. Beament croit que si le» 
i.irv< listes de Toronto» ou les bicyclistes an 
général, avalent quelque* plaintes A faire 
oontre la direction de la W. A., Ils de- 
vralent les faire valoir A 1 asserrtblée annuel­
le S’il existe Je« griefs, il est du pouvoir des 
bicyclistes de les faire redresser, «an» pour 
e«*la mensrer de se retirer de la C. W. A.

CROQUET
l/e* amateur» de croquet sont prévenu» que

Toronto, 1 — L'aMocimtion conwr 
vatrico Ut* Toronto-Centre vient de fai­
re racquiaition de quarante kodajt», qui j 
devront servir dans ivs poil*, aux pro- ( 
chaîne» élections.

Toute personne qni se présentera pour 1 
roter sous le nom d’une autre personne ont r»n«e*pxr un foi* tnd<»cnt «ni empèatc 
«no l’/.n «nra rniium ilo rro'r#* niortA nu ' llg***tlon permet A 1» ■aorfltora d<* fermenter t-que ion aura raison ue eroj-e morte ou patriflrVdanx rratomac. c-* u o-* que su-
alaiente, sera photographiée par un Je* j .n-unaat i*s maus detéta, la v*r»iga, 
rapporteurs en office. Ce* photrrgrra- | 
jdiies serviront à établir l’identité des i 
“télégraphes”, dans le cas où l’on décou­
vrirait des irrégularités. Jusqu’à, pré­
sent. la chose a toujours été extrême­
ment difficile. En outre deux cent* 
blancs de mandats seront mis à la dis- 
]>osition des officiers rapporteurs. Si 
quelqu’un est pris eu flagrant délit de 
substitution de personne, il sera immé­
diatement mis en état d’arrestation.—
L’homme sera, sur-le-champ, livré aux 
maiuM des constables spéciaux.

—L'hon. M. Harty, commissaire des 
travaux publics, ne pourra pas assister 
il la première assemblée de la législatu­
re proviueiale, qui a lieu demain, par 
suite de la maladie dont il souffre de­
puis quelque temps. Il est même fort 
probable qu’il ne pourra même prendre 
part II la session.

L« rapport annuel de r hôpital Général d«
Montréal pour l’année Ib9d-lk97 vient détr-' 
publié et contient plusieurs inlormaUoa* ln- 
i«ra»’'■antes. Le» dépense» ordinaire* ont été 
d«? (71.302, ce qui est >119 de plu* que Ira 
recette*. Le* dépense» «ont de |4 S2d plu* 
fort** que celb-s de l'an derr.ler. 11 y a eu 
un plua terand nombre «J# patient* de traité* et
le coût moyen 4*eatratl«nt par Jour pour cha- i .„_A ».___ , «r-*:- -i-__u
« un d'eux, a. été de 91.18 Le reveno de cet*- 1 oC 1 :i sas.stnat de Katie Tough, de 
année » dépn*»é calui de l'an d-ml-q* d** tiravenhurst. M. B. B. Osler eat l’avo-
H **6- ^ , cat de la couronne. M. E. F. B. John-Le nombre de patient* traités a été de 2.ftti3. augmentation de 171 sur 1 dernier, j ë0D défend le prisonnier.
8ur ce nombre. 2.375 ont été renvoy rué- --------- --
ri». 188 aont morts* et Iftl sont e A * hô- |----------------------------
pita.1. 8ur le* 18H décè». «ft «ont survenus 
moins de trois Jour* avant l admiasion, 1.329

s EXCES ÜK Kl fl

Hood's
intomnie, la ner- B 

% »ité. et *1 le ma- PfS?» 0 I à 
il* n'obtlvut pa* H 111
le •oulafiemeut.la CJ | OLm «m
lièvre Mlleusc ou
empoisonnement du aang. Ja » Pilule* de Hoo 

•tiir.ulent l’extomac. réveillent le foie, font di*>p * 
raitre le* maux de tète, le vertige, la constipation, 
-te Zft cent*. > n vente che/ lo is le* pharuiü* lens 
' * nfr.ies pilule* i* ru|ro ..wc ta Stineparelll

L’Enfant pleure, 
il veut son Castorla.

FAUSSES DENTS
SANS PALAIS

Couronnes en or ou ©n porce­
laine posée* sur de vieille* ra­
cines. Dentiers en aluminium 
faits d'apre* le* procédé* ie* 
pus nouveaux. Dents ex­
traite* sana douleur chez

J.(i. A. GKNDRKAr,
DENTISTE

i 20 Rue St Laurent, Montréal.
! Téh Bell 2818. lOJ-lacs

LES MALLES^ANGLAISES
Halifax. N. B., 80 - bê “Gallia”, de 

la compagnie Cunard. nolisé par*la com­
pagnie Beaver, pour «on service d’hiver, 
vient d’arriver avec les malles anglai­
ses.

Quand bébé fut malade, elle prit du Castorla!
Quand elle fut enfant, elle en voulut encore ;
Quand elle devint pins grande, ell* disait : Je l’ador
depuis tous scs entants ont pu» du Castoua.

> ^ tv

X VAST A PB»

21-5

3Ionlr«‘*hl
é-ltoto
ftupply

PRIX : —
4>4 à $76.

Envoyé* cher­
cher un cata­
log u.- et une 
liste de bons 
marché*.

R. F. M1TH
104 rue St 
Frs.-Xarler.

avis
T>Æ VII) WA Tiens

4 HIRI ReiBN-DENTIATC
121 rueSr-DeDh. roln Oorchetter.
nVEtudeii ■pédale* de* maladies de la bouche æ* 

Le dentiste Waters, ouvrira son bureau aux 
Cèdres, comté Soulanges, tous Iss dimanches et 
lundi*. 242—m s —n

La cité de Montréal donne 
avis qu’elle s’adressera à la 
Législature à sa prochaine 

session, pour obtenir certains amende­
ments relatifs à sa situation financière 
et à la loi concernant les taxes et coti­
sations.

ü novembre 1897.

4—2’,
L. O. DAVID,

Greffier de la Cité

WM Mm I MM hWi WrtWr>£!

Vous avez l’ambition d’amasser assez 
d’argent pour partir un commerce a r
votre compte ou d’avoir un revenu
pour vos vieux jours-»^—^

0

Voici comment vous pour** le faire : —
Mill? piastre* peuvent être obtenues en d«pc»*i.t $7 00 par mots pendant 9 an*
dans a roaipagn e ~ » t'% LO % X 4 Ko »A % I » 4a*.** SI ce montant e*t
trop fort, *oa. pou ei dépn*«-r plu* Lgeremeut mém* 30c par mol* et votre 
lapltal sa bout des 8 sot ter* «Lu* la même propurtioj.
Envoyez une e*rte postale et oou* vous enverrons le prospecta* vou* montrant 
ce que nous pouvons Lire et comment nous le fer. n*.

C- I— Jlr .4 K l H l K. Agent général. Provfuc* de Québec.
16 rae M J^icque# Montreal

Nom* Mé*ir*»u* Me* agent* énergique* et nable* daa* 
loate la pro* lac*. *loairéal larlu*. -1 X

mmmm, mm mm. mm mmn*

if m, :ijj

'ti W

,iW

m littérateur habitué à toutes les déllcateiEOS d'expresciou et amateur des plaisirs de la 
table, dirait, en pariant des

RIPAN5 TABULES
•• .Te ne pourrais recommander ce remède aussi chaleureusement que Je le fais ai je n'y 
croyais pas. -Te n'n! pas ’hal-i udo de preudr des médsctet s. .Te -uls en principe opposé 
à la médecine. Il ne devrait pris y avoir besoin de médecine, pas plus que la pauvreté 
devrait exister, mais cependant le fait est là. Si les gcu- vivaient comme ilsdob eut vine 
iis seraient en bonne sauté. Le soleil, l’air, l’exrrcice, la Joie, la boum- nourriture rn 
abondance et pas en trop gran le quantité, sont les metlleurs r- tnéde» les remè.les natu­
rels, mais les hommes tout attachés à leurs bureaux, les femmes aux soins de leur tué 
nage, et les uns et les auti es suivent la mode. Loxietence des gens clvi isés e>t artitl- 
cle le et a b *oin de régulateurs artiftciels. Je recomtnaade les Ripans Tabules, et j’en 
prend-nioi-inème. Je sais qu’elles sont tnoffensives et font beaucoup de bien. (Jesai- 
de quoi elles sont composée-* C'est le meilleur remède que je connaisbe pour le- ciuux 
de tète, IMndigestioo, 1-s excès de btie ou pour toute Irrégnlurlté du système, mies ont 
la forme la plus commode possible pour p. rter dans sa poche.
In paquet d’un nouveau ^eore contenaat DIX Kl PAN'S r A BULBS dang tu e.xrtoa d p ne 

(«ans verre, est maintenant offerî en vente dans quelques p:iarm »cies — \ ;IN^ lüNIa. t 
sortea bas prix est orferte afin de permettre aux personne* psuvreset économes de Ven pr k: «r 
On peut s’en procurer par la poste une douzaine de cartons i cinq cent» 12 J tabules» eu un / m 
* e. cents» A FHK HIPANS UH KM le AL CO., So IJ dprucc it.. New-York- ou un «cul car.o I X 
TABULES! voussorv -nvoyé »ou.'clnj cents i'4

&
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VENTE de VETEMENTS
POUR LE MOIS DE DEGEMBRE

Voici notre premiere vente a prix réduits. Nous avons un but en faisant cette vente. Il y a un grand nombre d’acheteurs de vetements, en cette ville, qui ne connaissent pas réelle­
ment la bonne qualité de notre stock. Pour leur faire connaitre, nous leur fournirons l’occasion, durant le mois de décembre, d’acheter des vetements a bon marche. Nous vendons 
les meilleurs hardes faites confectionnées jusou’a present. Elles égalent, sous tous rapports, les vetements de tailleurs les mieux faits—l’etoffe, la main-d’œuvre, l’ajustement et le 
tini sont ce qu’il y a de mieux. Tous ceux qui ont besoin de vetements, en cette ville, devraient profiter de cette occasion d’acheter des................................... ........

Vêtements d’Hiver à des Prix Excessivement Réduits
Depuis que nous avons ouvert ce magasin, nous avons toujours pu convaincre le public que les hardes faites sont de véritables bons vetements. Maintenant, nous allons, a cette 
vente de fin d'annee, essayer, au moyen de bas prix,a attirer les sceptiques a notre magasin pour qu’ils puissent voir et juger de nos vetements et nous permettre de prouver nos pretentions.

VOICI QUELQUES EXEMPLES DE NOS PRIX REDUITS :
Habillements de

Petits Garçons
Habillements de matelots en serge bleue, or­

nés de braid doré avec blouse et pantalons 
courts, bien finis, valant QQP D4 QC 
81.25 et 81.75 pour............... Ut Ql.ùO

Habillements de matelots en serge pesante 
extra fine,blouse et pantalons courts, avec veste 
à môme les pantalons, valant 84.00 £0 nn
pour............................................................. OD

Habillements de matelots en mélanges de 
tweed gris et brun, blouses et pantalons courts, 
avec veste à même les pantalons, va- $0 Üû 
lant 84.25 pour........................................ Où.üü

Habillements, deux morceaux, devants croi­
sés, en serge bleue et en tweed, collet d'n 0 0 
de matelot braidés, valant 84.00 pour $£«00

Habillements, deux morceaux, eu tweed tout 
laine, devants croisés, pour petits gar- &i no 
çona de 12 ans, valant 83.00, pour. .. <PL 0 0

Habillements trois morceaux, devants croi­
sés, en tweed écossais tout laine, pour petits 
garçons de 10 à 15 ans, valant 84.00, 84.75
Æ5::::::: $2.49, $3.49 et $4.49

Habillements de
Petits Garçons

(Continuation)
Habillements, deux morceaux, en tweed écos- 

saistout laine,plis8és et genre Oxford, d’n 7Q 
valant 83.95pour.................................... «PéL/o

Habillements devants croisés, en serge bleue 
^et noire, pour petits garçons de 10 à 15 ans, va-

irS:^00 M'89- s*'89 «l *5'89
Habillements launtleroy, les favoris de la 

dernière mode, pour petits garçons de 3 à 9 ans, 
vestes en velours de soie, et très bien ÇO oy 
braidés. valant 85.00, pour................... q>ü«0i

Pantalons pour
Petits Garçons

Pantalons en serge, pour petits gar 4Qp 
I çons de 3 à 10 ans, valant 81.00, pour....

Pantalons en tweed, pour petits garçons 4Qn 
• de 3 à 10 ans, valant 76c, pour...................  “Ou

Habillements
D’Adolescents

Habillements en tweed, devants simples et 
croisés, pantalons longs, pour adolescents de 15 
à 20 ans, élégamment faits, de manière à ne 
pas faire paraître ceux qui les porteront plus 
vieux qu’ils sont réellement, valant 86.50,

Pou0?.8^:!0:: S4.99, $6.89 et $7.89
Habillements, devants croisés, en serge bleue 

et noire, |)our adolescents de 15 à 20 ans, très 
bien faits, dans les derniers goûts, valant

K $3.89, $5.89 et $6.89

Reefers de
Petits Garçons

Nous avons un très bol assortiment do ree­
fers en beaver, cheviotte, chinchilla et nap, 
quelques-uns avec collet de matelot, braidés et 
ornés de limitons de cuivre et en plusieurs au­
tres genres, très bien faits et très durable, trois» 
lignes en nap et en beaver suffiront pour don­
ner une idée rte nos prix ; ceux valant 82.75,

K.^.f1:25; $1.85, $2.48 et $2.65

i Pardessus pour Hommes, Adolescents 
et Petits Garçons pour les 

Temps Froids
|
| Pardessus-couverte doublés de tweed plaid 
de berger, navelurcs rouges, capuchons doublés 

! en rouge, pour petits gar-

' **•« •» W'98
Pardessus en beaver doublés en tweed, pour 

petits garçons et adolescents, valant en 
86-5o pour..................... .*...........................  $T.ÜU

Pardessus en montenac, navelures en beau 
velours, doublés de satin jusqu’à la ceinture, la 
balance en tricot anglais, pour petits $0 Of] 
çons et adolescents,valant 813.00 pour. vü»UU

Pardessus en cheviotte noir, doublés en satin 
jusqu'à la ceinture, la balance en tricot anglais, 
pour hommes et adolescents, valant KO 
812.00pour................................................  ao.dU

Pardessus en beaver, doublés en satin jus­
qu’à la ceinture, la balance en tricot an­
glais, pour hommes, valant 814.00
pour.................. .......................................

Pardessus en montenac doublés en satin jus­
qu’à la ceinture, la balance en tricot an­
glais, pour hommes, valant 814.00 FjQ

$10.50

POft/S MNDA D I A pn^TF _Nous avons un personnel demployes très expérimentes qui travaillent dans notre departement de commandes par la poste, qui s’empressent 
Lv/lfl Ivlnll ULw r nr\ ura rvJOIL de repondre a tous les renseignements et exécutent promptement et soigneusement toutes les commandes. Ecrivez pour avoir nos blancs 

qui vous permettront de prendre votre mesure vous-memes. Nous rembourserons votre argent si l’article que vous achetez ne donna pas pleine et entière satisfaction.

BAZAR LILLIPUTIEN, ANGLE DES RUES

et Sainte-Catherine.
HXjTJMHnsrTLlAL. Propriétaire
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MoftTements de U colonisation 
dus cette fertile région

ATAHT168S OFFERTS PAR L’IH 
TIR00L0N1AL

Des moyens de commnnioationB 
faciles

Richesse du eol

M. C. Cmm tel, ân hnremt» !• 
eolonUatloii de Mootréal. quu est aUA. 
l'été dernier, rititer la Matapédia, dans 
le but de raviver le moiifeoieat de la 
reionisation à cet endroit, y a recueilli 
des notes intéressantes qu'il a b.en vou­
lu coaimuniqtier A un reporter de “ La 
Presse

Voici un résumé des observations de 
M. Carufel sur cette intéressnnte né-
«ion : I>ieona d'abord que la. vallée de la

Eglise Saint-Alexis Matapedia

Ma tapédia est une belle et fertile rone 
qui s'étend depuis les dernières conces­
sions des comtés de Rimouski et de Ma 
tr.ne jusqu'à la rivière Ristigouche. qui 
se jette dans la Baie dos Chaleurs.

C'est une magnifique région agricole 
capable de recevoir nne population de 
800,000 âmes. Elle est taa versée, dans 
toute sa longueur, par le chemin de fer 
Intercolonial auquel se relie celui de la 
Baie des Chaleurs. Leur point de jonc­
tion est Mata pédia. situé au confluent 
des rivières Mata pédia qt Ristigouche.

Jusqu'en 1874. lors de l'ouverture du 
chemin de fer Intercolonial, la colonisa­
tion dans la Matapédia, fit 
peu de progrès. elle ne prit 
son véritable essor qn'ft par­
tir de cette date. Nou^ comptons main­
tenant. dans cette immeuse région, plu­
sieurs belles paroisses où: il y n encore 
une grande étendue de bon terrain A 
occuper : Saint-Moïse, Sa j* a bec. Hum-* 
qui. Saint-Pierre. Cansapscol. Beauri- 
vage, Saint-Alexis. Saint-Laurent, etc., 
sont des établissements où il y a place 
pour un grand nombre de nouveaux co­

ll faudra auaai relier cect# root# au
cbem.ü Keane, le tout kuea raccordé 
ca—tlfuera une artère priccipale à tra­
vers ua vaate champ de ooioc aaCoa où 
pourra eut ne placer avanrageuaemaiit
150 à 200 tafia* I

Les BM^rena de au bai «tance ne aao* 
raient manquer aux hommes laboneux ; 
U» mJ est U n. facile t égoutter, le mar­
ché net excetient pour cehii qui a un 
«urphiaele pr»*dnjts A éoooJ«. le vo a na- 
g*> dee grande chaat'iera assure du tra­
vail aux coAoua. aana .-oiupter qu'en peut 
toujours, en aucun remi»s de l'année, 
rr.Miver <le remploi sur le cbemir de fer. 
Nous ne dirons rien des pêcheries, qui, 
plntét que d’être une soarce de revenus 
pour le colon, peut contribuer A lu. fi re 
perdre le goût de la culture et A le ren­
dre esclave. Noos ne conseillai» A per 
sonne de se üvrer A la pêche, même 
dans les jours de loisir, car cela entraî­
ne toujours des penes de t#*nvps

Le marché est bon et peut devan r 
beaucoup meilleur, ai on a le aoinj de 
rapprovisionner. L'avoine et le fo.n. qui 
aont les principaux produit» de la ferme, 
ae rendent très bien. A dom'ciW. l'avol- 
r,o se vend en aucun temps de un cen- 
t;n A un centin et quart la livre. Quant 
au foin, on le vend $12 et $14 la tonne 
et ce prix double quand on peut le livrer 
aux chantiers. Le mouton est en grande 
demande et commanderait de hauts prix 
si .on voulait en faire pins d'élevage. 
Noua ne serions pas du tout étonné qu'il 
constituerait dans cette rtg'on la gran­
di- et principale ressource de revenus.

Un mot des rendements : M. Achille 
Beaulieu a récolté 25 minota d'avoine, 
de la semence d'un mmot. La moyenne 
de l’avoine au rendement est de 14 A 20 
minots pour un. Le blé d'automne dooue 
de 26 A 28 pour un. M. Henri Lagacé 
a récolté 26 minots de blé de la semence 
d’un minot. Les patate» rendent! de 26 
A 30 pour un.

Le beurre, le lard. etc., commandent 
de bons prix sur le marché local.

Il n’y a plnstde colonisation A faire A 
Saint-Àlexis, le cadre de cette pflroisse 
étant rempli, grâce A l’énergie de M 
l’abbé Pelletier, qui est un agriculteur 
émérite. Les magnifiques fermes de la 
frbrique en font foi. On ne trouvera 
plus un pouce de terrain A prendre dans 
Saint-Al ex is, mais un coion qui aurait 
un peu de capital pourrait acheter avan­
tageusement. A de» prix variant de $500 
A $1.000. d'excellentes terres bâties et 
eu partie défrichées.

Saint-Alexis est situé au centre des 
cantons de Ristigouche et de Matapédia. 
Son sol est d'une nature argileuse et 
tout A fait exempt de roches, tout com­
me Saint-Laurent. Sa population est de 
1600 Ames. Il y a dans la paroisse plu­
sieurs bous magasins, une fromagerie, 
une scierie et un moulin A farine. Les 
produits se fondent bien : l'avoine vaut 
de 40c A 55c. C'est le principal produit 
des cultivateurs de l’endroit.

M. i'abbé Pelletier, que Ton p*ut con­
sidérer comme le pAré de Saint-Alex:s. 
n’entend pas s'arrêter si tAt dans son 
travail de colonisateur. 11 s'est proni-a 
d’établir la future paroisse de Saint- 
François d*Assises, qui touchera A la 
sienne et se trouvera entièrement dons 
le canton de Matapédia. Il y a IA d'ex­
cellents terrains, faciles A défricher et 
déjà bien pourvus de routes.

D’ici A une couple d’années, le bureau 
de colonisation de Montréal enverra A 
M. Pelletier tous les colons qu’il y aura 
possibilité de gagner A sa cause.

Comme dans Saiut-LaurenU le colon 
ne saurait manquer de réussir A Saint- 
François ; toute» les conditions néces­
saires au succès d'un établissement s’y 
trouvent réuniee.

Let rangs déjà établis de la Matapédia 
sont leo ome, 6me, et Tme. Cependant, 
on trouvera dans ce dernier encore plu­
sieurs bons lots du cèté Est. I^ee rangs 
Nos 8. 9. 10 et 11 sont inoccupée, mais 
il y aurait besoin d’une route qui devra 
atteindre les confins du canton. H ne

Montréal m propo»» do faim, dans la
cour» de l'été* prochain, une couple 
d'oaeuraiouo A bon marché pour visitor 
et ne région. Kile a déüA obtenu de lin* 
tercolooial de* moi spéciaux pour le 
ira no port de» colon» et de leur» effet».

Od peut ae procurer de» carton, hro- 
cbaeoa. ete_ sur la M»U|*dia. e» s'o- 
liroonant au boreau de cokiu^atian de 
Montréal. No 1546 me Notr^Pamn. «a 
face de l’hôte* de vJle.

COMITE ÜE^L'AQOLDUC

TROUVE COUPABLE IA VIEILLE CAPITALE
Le dénouement du procèe de 

Heitin Thorn

Il fait une confession complète 
de son crime

Léo crédité pour loi dépenses oourantti 
aèrent do pa? moins de S200,000

A la séance de la commisinr de l’a- 
queduc qni a eu Ue*i, hier après-midi, 
e Kimnteudant M. Laforett. a soumis 

j la liste |tS crédits néceeeairv» poux le» 
dépenses courants» de 189b. Il fandra 
près de $200.000. En voiei les détain :
Aqueduc.......................................$13,032.50
Pavillon des machines . .. 2.225.00
Bouilloire du bas niveau .. S4.200.00 
Pent de déversoir, répara­

tion» ......................................... 600.00
Pose des tuyaux, valve», etc 1.260.00
Réservoirs................................. 1,925.00
BottlJoint, niveau supérieur 14,825.00 
Tuyaux de distribution . . 81.450 00
Compteurs................................. 6,950.00
Fontaines publique» .... 1.400.00
Borne» fontaine*................. 12.450.00
Divers........................................ 8 400.00
Attüer, rue Lagauchetière. 15.100.00
Ate ier, rue du Grand Tronc 3.450.00
Atelier, rue Cadieux .... 3.600.00
Bureau, me Déaery............... 1.100 00
Salaire au personnel .... 21.116.00 
Renouvellement des bottes 

de robinets d’arrêt .... 25,000.00

New-York, 1er — Martin Thorn a 
été. hier »oir. trouvé coupable de menr- 

I tre an premjer degré. 11 était cinq beu- 
• res et demie quand le Jury a fait dire 
i au juge qo il était prêt A n-udre un ver­

dict. Le shérif Doyle a alorv ramener 
i le prisonnier en eotir. Oehii-d a conser­

vé «e ©aime le plus parfait pendant 
que les jurés prenaient leur» place» et 

j répondaient A l’appel de leur noms.
I^e greffier de la cour leur a ensuite 

posé lu question ordinaire 
—Messieurs, êtes vous d'sccord sur 

en veedun J
I

Total ..............................$102.087.50
Ceci est tout A fait différent du rap­

port pnblié hier par la ‘'Presse”. Ce 
dernier ne traitait que des travaux per­
manents dont nous avons donné alon* 
une liste complète, et pour lesquels une 
somme de $506,000 était demandée.

Ecole de Saint-Alexis Matapédia—4ième rang

/endroit principal où l'on dirigera, 
ré prochain, le courant de la colomsa- 
n est Matapédia, érigé en paroisse 
is le nom canonique de Saint-Lau- 
it de Matapédia. C'est un centre déjà 
portant, et destiné, dans un avenir 
>chain. par sa situation. A être le mor- 
r* où le colon viendra, h’appro via: on- 
r et. écouler ses produite. Etant le 
int de raccordement; des chemins de 
■ Intercolonial et Baie dos Chalonrs, 
»nt-Laurent ne saurait, manquer de 
aimander le oommerr e dans toute cet- 
vaste et fertile région.
Il a ta pédia e*t le débarcadère actuel 
n colons présents et à venir dos 
jnds cantons de Restigouche et de 
itapédia, où se trouvent les deux 
ipdes paroisses de Saint-Laurent »t 
Saint-Alexis, et où une troisième pâ­

me. celle de Sa int-François d’Assises 
•a probablement érigée.
^3 paroisse Saint-Laurent est desser- 
par M. l’abbé Ross, prêtre zélé p011* 

rouvre de la colonisation. Tous trôn­
ât en lui nn protecteur désintéressé 
un guide précieux, car il connaît par­
lement la région et est bien détermi- 
A faire tous les sacrifiées possible* 

nr le développement de la belle pa­
sse) qu'il a sous ses soins. On pent 
core établir, dans cette paroisse, sur 
■xcellentw terrains, plus de cent fa- 
Ilos.
iyn population totale actuelle de Sa:it­
èrent esr de 500 fîmes. II y a dans la 
misse deux écoles, plusieurs ma «ra­
ie. une boutique de forge, etc. L’égli- 
est assez spacieuse pour répondre aux 
soins d*? la paroisse* d’ici A pin sieur» 
nées.

RISTIGOUCHE
fout le canton de Ristigouche a ua 
roi .eut sol. bien boisé. Pour faire pla 
rMix nouveaux arrivants: an d^m n- 

ra au gouvernement la continuation 
chemin Lagacé, nu se, . ême i. ag. 

x limites du canton, pu!© on ouvrira 
uxl A trois rangs donhles, suivant le 
soin. Tl y n IA assez de terrain pour y 
ider une nouvelle pnro s«e. On y a 
jA fixé le site d’une église. Ce que 
n recherche le plus dans le moment 
it des bras vigoureux pour le défri- 
ernent. T e succès ntt^n f tout colon 
rrageux qni ira se fixer dan© Raint-

restera aux colons qn'A faire leur che­
min de front.

Les habitants de Sa int-François^ si 
le gouvernement reconstruit le pont de 
Saint-Alexis, sur la Matapédia. emporté 
il y a deux ans par la crue des eaux, 
se* trouveront à proximité du chemin de 
fer Intercolonial et rianrout rien A en­
vier pour assurer leur avenir, aux an­
cienne© paroisses de la vallée. Il y a 
place pour 200 familles dans Saint-Fran­
çois d’Assises.

L’honorable M. Turgeon désirri que 
ses agents de eoîfmisation consacrent 
une large part de lenr travail A diriger 
des colons du côté de la vallée de la Ma­
tapédia et, pour le moment surtout,vers 
Saint-Laurent et Saint-François, car 
c’est certainement l’une des plus belle© 
prrties de Ta province de Québec, qui 
gagnerait beaucoup à. être mieux con­
nue.

Le climat de la Matapédia est plus 
doux que celui de Québec ; les semail­
les s’y font en mai et la récolte en sep­
tembre et octobre. Les gelées sont 
moins A craindre que dans aucune autre 
partie de la pj#rince.

On y cultivé l#êblé, le seigle, le sarra­
sin. l'avoine, l’orge, les patate», les na­
vets. les choux, les pois, etc.. Le ren le- 
ment du blé A l’arpent est de 20 A 25 
minot» ; celui; de l’nvoiae et de l’orge, 
de 40 A 45 minots : celui du seigle, de 
25 A 30 minots : celui du sarrrsjn, de 
Wt minots. Les pois donnent de 25 A 35 
minots et les autres légumes rapportent 
dano les mêmes proportions.

Les produits de In ferme, dans toute 
la vallée, se vendent aussi Wen qti’A 
PEst. et souvent même davantage. Le 
foin vaut généralement de $10 A $12 la 
tonne. l’orge 80e le minot, le b!é. les 
pois $1.00, les patate» 40c et 50c le mi- 
not.

Dans presqwe toute la Matapédia, le 
sol est drainé naturellement et il n'exis- 
t? pas de région où le travail dn coioa 
soit plus facile. Par la voie de l'Interco- 
Innial. on se trouve en communication 
directe avec In* différents marchés dn 
Dominion et journellement les produit» 
peuvent être écoulés.

Le prix des terres vendues per le gn-n- 
vrmemeut osti de 20c l'acre. L’agent 
des terres pour la Matapédia est M. 
François Fancier, résidant A Ceder 
Hall. I>e bureau/ de colonisation de

M. Chs Tes* and de Montigny, protono­
taire de Sainte-Scholastique, dans 
s<>n costume de major du 8Ôiènie 
bataillon.

Le meurtrier Thorn au procès

—Non» le somme». • répondu le prési­
dent des jurés. M. Thomas Morse.

—Martin Thorn, leves-vou» ; mes­
sieurs le» juré», levc*-vou», » ajouté le 
greffier.

Thorn a fait fact aux Juré» avec nn 
grand courage. On pouvait voir ceix-n- 
dant qu’il faisait de» efforts considéra­
ble» pour reêter maître de lui. Dan» 
te us les cas. son avocat paraissait beau­
coup plu» ému.

Le greffier a alors posé aux Juré» la 
question finale :

—Messieurs, le prisonnier qui est de­
vant vous est-il coupable ou non coupa­
ble ?

Iby a en pendant quelques seconde* 
nn silence pénible. I^es jurés se regar­
dèrent entre eux. se demandant qui 
parlerait le premier. Enfin, M. Morse 
a dit nerveusement et en hésitant :

—Noue avons trouvé le prisonnier. 
Martin Thorn, coupable du crime dont 
il était accusé.

L’avocaj de Thom. M. Howe, a Im­
médiatement demandé que chaqne ju­
ré soit appelé A conconrir dans ce ver­
dict. Ceci a été fait immédiatement. 
Thorn s’est ensuite assis et M. Youngs 
a demandé A la cour qu'un Jour soit 
fixé pour la condamnation du coupa­
ble.

M. FTowe a demandé nn non veau pro­
cès. affirmant que Me verdict des jurés, 
était absolument contraire A la preuve 
faite. \/e juge Maddox a refusé sur le 
champ.

M. Howe a alors demandé que la 
condamnation ne soit pas prononcée 
avant vendredi ; le jnge l’a renvoyé A 
vendredi. A dix heures du matin. Tl a 
ensuite remercié les juré», leur disant 
qu’ils avaient fait oeuvre de bons ci­
toyens en rendant nu verdict suivant | 
la dictée de lenr conscience. Thorn a été 
ensuite reconduit en prison.

Il a été impossible de rien savoir sur 
les délibérations de» jurés. On dit ce­
pendant. que sept votes ont dù être 
pris et qne pour les six premiers, onze 
jurés trouvaient Thorn coupable et le 
douzième le déclarant innocent. Ce 
n’est qu'au septième vote qu’il y a eu 
ur animlté.

Notes de la ville
p»rt Wallon

Québec. 1er — I^s consef. de ville »t 
le* citoyen» de Lévi» ont présenté leurs 

t hoaunaga» A i’honorshle juge F. X. I>e 
mieux. A l'occasion de »oo élévation su 
biuic judiciaire.

—L’ouverture de 1» Kermesse pour 
venir en aide aux Soeur» Frauderai- 
nés, pour la construction de leur Agli»e
du T. S. Sacrement, sur la Grande Al­
lée. a eu lieu h er après-midi dans la 
bâtisse de l'ancien hôte, de Tille. Phi- 
sieun» ministre» provinciaux et un grand 
nombre de dignitaire» ercjl*ia*üqu«» et 
de citoyen» marquant» a** «taieut au 
concert donné par les amateur», hier 

j »oir.
—La cour de révision a renversé, 

• hier, le jugement de la cour Supérieure 
! dans :« -ause de Adolphe Mercier vs 
! Kd. Bonffard «contestation de l’élection 
; de Montmorency b En révision, les ob­

jections préliminaires du défendeur ont 
éié renvoyée* avec dé|»eti».

— Hier, le thermomètre a bai»*é Jus­
qu'à 7 au-demou» de téro.

— La manufacture de pulpe de Chi­
coutimi »era m*e eu opération le 15 du 
courant.

—La cause de McGreevy vs la Com­
mision du Havre de Qufbec «era por­
tée au Conseil Privé Impérial par le» 
défendeurs qui ont été condamnés de­
vant le» tribunaux canadien».

—L’hon. Chs. Lange! er est arrivé de 
Bona venture, hier après-midi. Il comp­
te être élu par acclamation.

—Joseph Erne»t Hudon. fl!» du colo­
nel Hudon, a plaidé courubie de vol 
d’une lettre contenant nn mandat-poste. 
Il recevra »a sentence cette après-midi.

—A l’oocnslon de la fête Saint-André, 
hier, le» drapeaux flottaient sur les édi­
fices public» et «ur plueieui» résidentes 
privée».

—Hier, Je» 23.Vj0 minot» de blé en­
dommagés du '*'* v^vr Cap" ont été ven­
du» A l’enohê * hque et adjurées A 
M. Geo. Tan moyennant 13K*c le 
minot. et $2H ur 2.000 minot» d’a­
voine.

— La réunion dn comité de législation 
dn Bureau des Méfiée in» annoncée hier 
dans la "Presse’’ a en Heu au collège 
de# Médecin». Les membres du comité 
ont ébauché nn bill qu’ils présenteront 
A la législature provinciale dêw la pré­
sente session. Ils proposent d'ajouter 
deux nouveaux membres de Montréal 
au bureau des gouverneurs.

—Les pompiers ont été appelés cher, 
les Soeurs (irises pour un commence­
ment d’incendie qni s’est produit A la 
suite d’une explosion de gaz. En arri­
vant sur les lieux, le chef Dorval. visi­
ta le bas de la ma son. mais quand il 
voulut ee rendre au cinquième étage, 
«rù se trouve les dortoirs, il paraît que 
le* soeurs lui signifièrent de descendre, 
lui disant qu’il n’avait pas d'nffnlre A 
cet endroit. Le chef Dorval cependant 
s'est rendu au cinquième étage et il dit 
que si un incendie sérieux se déclarait 
dans les étages inférieurs, il serait trê» 
difficile de sauver la vie de ces orphe- 
UOS.

KUTNOW’S
IMPROVED EFFERVESCENT CARL5BAD

NWIFKE D'UNE SOELETTE

r»Ft EHCFtlTK A.

S. A. R. le Prince de Galles
et aux auir.’s m mûr s ds la tamlil; royale

La poudre e«* connue par les cures qu’elle accomplit. 11 n'y a aucun 
remède actuellement de\ant le public qui ajt accom i une aussi grande 
omme de bien et qui agit plus partaitemmt.

Les membres d: la famille royale d’Ançl terre s'en sont servi depuis 
des année*, t les courtisans anglais qui l’emploient régulièrement comptent 
au nombre des no ables ies plus ém nents.

Kutnow's Improved Etfervexent Carl bad Powder est le remède le 
plus parfait de tous ceux qui sont connu* pour gu rir l’indigestion, la cons­
tipation, le diabète, la goutte, les déordres du f 1e, le rhumatisme et toutes 
les maladies de l’estomac, du foie et des rognons.

Un essai vous c n aincra que la confiance des propriétaires de ce grand 
remède,est pleinement justifie par le fait qu’ils off rent, à ous et à to s, le 
moyen de faire u essai g.atuit, si vous leur écnvé après avoir u cette 
annonne dans La f ffssf. Trouvez-vous une offre semblable faite pour 
un article similaire ?

TH K LAXt’KTde Londres,(mirs, 1891), dit: J Du Dr HR W H KT, médecin aux Bain\

" Les propriétés médicinales des eaux de d’Aix-les-Bains, France.
Carlsbad bien connue» dependent des sels j 
minéraux qu’elles contiennent.... L'eau a !
en conséquence la répu ation d’être efficace 
pour rhumatisme, goutte et désordres des 
rognons. La Kutnow's Carlsbad Powder 
contient parmi les autres ingrédients, le prin­
cipe actif du Sel Sprudel obtenu directe­
ment de Peau minérale. Cependant, il peut 
se faire que notre ana yse confirme la p é- 
sence des principaux constituants auxquels 
on a fait ail.ision La poudre est très pro­
pre et bbui.he et est préparée avec benu-

Un matelot espagnol expire 
à bord

NOMBREÜftES PERTES DE VIE

Ran Francisco, 1 — Le Ayphan qni 
passa Hii-dessuR des île» Philippines, en 
octobre dernier, fnt la cause d'un de» 
plus grand» désastres qu'on ait rappor­
tés depuis nombre d’années. De* mil­
liers de personne» y ont perdu la vie, 
les propriétés ont été ravagées, etc., 
etc. Et cependant, on ne reçut guère 
de renseignements dans le tempe. Lu 
difficulté de cornmuuication avec les 
tJes a fait qne le» premières nouvelles 
sont parvenues à Hong-Kong, qu’au 

I commencement de novembre. 1a> stoa- 
: mer “Gaelir", d'Orient, nous apporte 
: des détails sur la catastrophe, causée 
par le soulèvement des eaux et des 
venté- Plusieurs villages entiers fu­
rent englouti». Prè* de cinq cents Eu­
ropéens furent noyés ainsi qne près de 
(1.000 indigène*. L’onragau s’est d’a­
bord abattu sur l’tle, située dans la 
baie de Ranta-Paula. province de Su- 
maror. Toute la partie septentrionale 
de nie fut ravagée et toutes les com­
munications avec le reste du monde 

| furent interceptée» durant, deux jours. 
! Le 12 octobre, l'ouragan s'abattit sur 

Leyte, sur Tocloban avec impétuosité. 
En moins d’une demi-heure, cette ville 
n'était plus qu’une ruine. Une affreu­
se panique se produisit et quatre cents 
indigènes furent ensevelis vivant sons 
les décombres. Cent vingt-six cadavre» 
européens fnrent exhumés des ruines. 
Rur la cête sud, une florille de vais- 
sennx marchands et deux steamers de 
Sydney, ont chaviré et tous les équi­
pages périrent. A Rnwva, les vagues 
ont envahi la terre sur une profondeur 
d'nn mille, détruisant ainsi poor plu- 
«ienrs millions de propriétés.

LE MARIAGE DE LORD MCÏÏNT 
.TIPHEN

New-York, 1—Le steamer "Exeter Ci­
ty*. qui est. arrivé hier de Bristol, a ren­
contré la goélette “Elite** désemparée 
et dans la plus périlleuse condition. Il 
a sauvé l’équipage composé de cinq 
hommes et l’a conduit nu port. Le capi­
taine Watkins rapporte que mercredi 
dernier il a remarqué la petite goélette A 
bord de laquelle on donnait des signes 
de détresse. Il a envoyé au secours une 
chaloupe de sauvetage avec quatre ma­
rins sous la direction de l'officier Sa­
muel Bâche. En moins de dix minute», 
les cinq hommes étaient sauvés.

Le capitaine Hargrave, de 4TEHte*\ 
rapporte qu’il a quitté Cadiz pour Saint- 
Jean. Terreueuve. le 13 novembre der- 
rrer avec un chargement de sel. Le 
vaisseau a été si fortement secoué par 
la tempête qu’il a commencé A faire eau.

44 Aix-lrx-Bains, 15 septembrî, iSQt—J'ai 
prescrit votre Poudre pendant environ un 
an dans l’hftpitai où ie pratique, ici. et très 
souvent à mes patients prives. J’ai obtenu 
les meilleurs résulats avec mes patients qui 
soutiraient de rhumatisme et de goutte, ainsi 
qu’avec ceux qui étaient eonsiiph et qui 
avaient des excès d.* bile, en leur faisant 
prendre ce remède ou en les taisant changer 
de nourriture et de climat Je considère que 
la Kutnow’s Effervescent Carlsbad Powder 

coup de soin, et le goût de la solution est une préparation indispensable pour les 
effervescente n’est nullement de agieable ’’. ! personnes qui voyagent.”

UN ESSAI GRATUIT
*

UN ESSAI GRATUIT.—Pendant 7 jours delà date que porte ce 
journal, Kutnow Bros., 13 Astor Place, New York, enverront FRANC DE 
PORT, un ECHANTILLON GRATUIT de Kutnow’s Improved Efferves­
cent Carlsbad Powder à quiconque en fera la demande, en mentionnant 
LA PRESSE quand il écrira.

VENDUE PAR TOUS LES PHARMACIENS
A la plus légère difficulté, adressez-vous directement à

KUTNOW BROS., t \ Astor Place, ville de New York, seuls agents pour

S. KUTNOW & CO., Ltd., prop., 41 Farringdon Road, Londres, Ang.
IPFÈIX, mi LA. HOLJTKHLIYTC

Quand Thorn a été reconduit »n pri­
son. il a admis que Is verdict était par­
faitement ju*te. et que lui et Mme 
Nrick avaient tué Ouldenauppe. Il a dit j 
au ee pita lue Mefhren, pendant qu’on 
préparait un cellule : |

—Je sni* heureux que ce procès aoît i . . . ... ,
fini. !.. Tnrdict est juste. C'est moi qni I- f-Omp.nste. pnv de nmimtnre. n a pu 
ai tue Ouldenauppe et qui ai deeoniW» anffne A pomper 1 eau. Le 18 novembre, 
le eadarre. Tont « qn'a dit Mme Na.lt | non. avons rencontré le Raaamore . 
dans son temoiirnajre. est absolument ï'fle tempf-te sévissait et il lut ntait int­
ernet. Pans le mien, j'ai menti pour tA- ! possible de nous envoyer nue ehslotipe 
eher de me sauver. Il est inutile main- sauvetage. Néanmoins, le cap.talne 
tenant de dissimuler plus longtemps. ! n fm noue faire parvenir un lieu denour- 
Je suis coupable et je suis condamné : ! r ture pour au moins deux jours. Le 
c'est oe que j’attendais et c'es*t aussi. J ’^novembre, ncus avons été de non venu 
je suppose, ce que tout le monde atten- ! I>nr 1° tempête, nous étions mena

COUPON

Au cravon, à la sepa ou Mir pofwlame 
Pour f 1.00 cm f 1.25 et dix coupons de 
La Presse.

Londres. 1 — Le mariage de k>rd 
Mount Stephen et de Melle Giann Enf- 
neïl a été célébré, samedi, dans IVgliae 
do Westminster. L’évéque de Peterl*oro 
^ donné In bénédiction nuptiale. V ngf 
invitations seulement ovalent été ian 
cée». Les nmiveanx mariés sout partis 
pour Paris, en. voyage de noees.

—Repassage facile, en employant 
Tempoi» A glacer Rome, pour chemise», 
collet», jupon», blouse», etc. I*a seule 
qui donne »at sfaetion ; 10 cts le paquet 
chez votre épicier. 301-n 1. M. a.

—Modes, article» de fantaisie, toques 
garnies de fourrures et grands rha* 
peaux garni» de plumes, dernière» nou­
veautés : robes et manteaux fait» très 
élégamment, toilettes de bal. nne spé­
cialité. Mme H. Poitra*. 1987 rue No­
tre-Dame. 20—1-M-v-a—a

—F. PAQUETTE, chirurgien den 
tîsto. — Extraction gratuite le» lundi». 
241* Raint-lotirent. 215—M«--n

RAPPORT DI TIRAGE CHEZ S,
A. LAKOiSK

Numéros gagnant» au tirage du 30 
novembre a"! «oir — 10712. 2035. 20674,
10286. 971,$.

L^ prochain tirage aura lieu Je 15 d* 
«ambre prochain ; U y aura 17 pria.

dait ponr moi.
New-York. 1 — Tbora nie ce matin 

aroT fait la moindre admission après 
le verdict. Tout ce que j’ai dit en té­
moignage est absolument exact. T> îr**- 
tice peut faire de Mme Nnok ce qu'elle 
voudra. ce!a m'eet absolument égal. 
Soyez certain qne je n’ai pa* la moin­
dre intention de me suicider. Je veux 
an contraire que l'Etat ou le comté 
aient A payer tentes les dé(>en»cs de 
mon procès et de mon exécution. Je ne 
les aiderai pas. en m’étant la vie. il fai­
re des économie», île peuvent *»n être as­
suré».

LE LIEUT.-COl. STRITIÏ
R©COî* l'ordre de démissionner

cés de périr, l’équipage épuisé n<» pou­
vant plus confiner A pomper l’eau du na­
vire. 1/ors db la tempête du 21. un ma­
telot espagnol. Juan Emiseras, mourut 

A bord et fut jeté A la nier. Enfin, le 24 
du même mois. In tempête s’étant apai­
sée. nous aven» pu être recueillis par 
"l’Exeter City**.

UNE COAMTKT INDUSTRIELLE

Ottawa. 1er — Le lieutenant- colonel 
Rtmhty, du Fifth Royal Scots, a reçu 
l’ordre, ce matin, de donner sa dém’asion 
et de transmettre son commandement A 
l’officier senior qui le suit, dans la hié­
rarchie militaire. Od est le résultat 
d’une critique que le colonel a faite de 
la conduite dn général Gnecoigne. et 
qu’il a laissé publier dans un journal de 
Montréal.

La charge du lieutenant colonel Stra- 
thy retombe sur le major Ibbotson, et, 
si le major Ibbotson refuse cette nomi­
nation. ce sers le capitaine O. W. Ca­
meron. qui la recevra.

Le renvoi dn colonel Strath y est basé 
sur l’Acte de l’Armée, qui qualifie d’in­
subordination. la conduite d’un officier 
employant un langage irrespectueux A 
l’endroit d’nn officier supérieur.

New-York. 1er — On a commencé. Il 
y a six mois environ, des démarche» 
ponr monopoliser, aux Etats-Unis, la fa­
brication de In broche, des clous et dn 
fil de fer. Durant la dernière quinzai­
ne. les intéressés ont été- d’une activité 
qui a attiré l’attention des journaux, 
et en effet, on rapporta un jour qu’une 
grande assemblée avait eu lien, A la 
quelle chaque manufacturier avait été 
convoqué. J. P. Morgan et Oie sont 
les secondenrs de Pentrcpriy. qui com­
prendra un capital de SOn.nno.OOO.— 
fWte somme sera fournie pnr do» co»n- 
pagniea américaines, anglaises et alle- 
mandes. M. Morgan est actuellement 

i en Europe, dan* le but de faire oonnaî- 
j tre le projet aux manufacturiers étran­

gers. On dit que chaqne usine sera 
achetée et sera psyée les deux tiers 
comptant et l’autre tiers en actions, sur 
le stock monopolisé. Il est tout pro­
bable, du train que vont les choses, 
qu'en février, toute* le» usines de doua, 
broche, ou fil de fer. sera i propriété 
de la composure Morvan, dont John W. 
Gales, dr Chicago, sera président.

LE NOUVL/U < ABISET AUTRI­
CHIEN

AD THEATRE FRANÇAIS

Après nne Taillante tentative pour 
ast-nrrr le succès de sa nouvelle pièce, 
August Van Biene, a pour le moment 
renoncé A son ambition de devenir un 
acteur, mais IJ continuera de chcrmer 
les amateurs de théfltres, avec «a ra­
vissante musique. M. W. G. Phillips 
l’a engagé à un prix énorme pour jouer 
nu Théâtre Français, pendant la se­
maine de Noël. Ce sera l’événement 
musical de la saison, et ce sera la pre­
mière fois que l’on aura l’occasion d'en­
tendre le célèbre violoncelliste A de» 
prix populaire».

Vienne, 1 — Void comment ee com­
pose !e nouveau cabinet autrichien : 
Baron Von Gautseh. président et ml- 
nietre de l’Intérieur : le comte WeVer- 
Veimb. ministre de la mil'ce ; Dr Von 
Wîttek. ministre de» chemins de fer ; 
le corn e Von Bnilletsatour, ministre de 
l'Instruction Publique : Herr Bochm- 
buweek, ministre des finance» ; Herr 
K oc r ber. ministre du commerce ; I>r 
J. Von Rueber, nf nie tre de la Justice ; 
comte Rylandtreith, ministre de l’agri­
culture.

New-York, 1 — I>e procès de Thorn 
s’est continué ce matin. M. Howe a 
obtenu dn juge que les juré» puissent 
visiter le "Woodside Cottage". T>â cour 
a é*ê ajournée de dix heure» A onze heu­
res et Jennie environ.

iiiOliOl «011011011

Colonial House
place: phiptppk

Tous les Départements fl*Articles convenables 
pour CADEAUX DE NOEL et du JOUR DE^ 
L’AN ont reçu leurs achats et nous ne craignons 
pas de dire que cette année dépasse les années 

jjjD passées par la variété et la richesse des articles.
Les marchant lises en grande quantité sur les 

marchés d^ l aris, Londres et Berlin sont le> der- 
nières nouveautés et marquées au plus bas prix 
possible.

Afin de faciliter le choix des Marchandises de 
Fantaisie, nous avons pubdé un ( ataloi^ue énu­
mérant les ....

Poupées. 
Jouets, Vases, 
Porcelaines,

•9m—C3jC.:

x

Meubles de Fantaisie,
Argenterie, 
Coutellerie, t: Etc., Etc.

Ce catalogne sera envoyé gratuitement à ceux qui en feront U 
demande. Commandes par la pœte promptement et soigneusement 
exécutée*.

Ceux qui eut m ropréeenfer le réri- j ^ 
tab;» ,4OM Homestead", ^ rappellent |
*an» do.it» dn grand talent d» Walter i
(râle. 1» vagabond I» plup réaliste qui i Berlin. 1 — La dernière ecasion du 
ait jamais para rur la scène II oera !.i , Reichstag a été ouvert» aujourd’hui A 
i>»tnalu^ ttronfcttfF*- ^ principajc attrac midi dane la grand» *aJ» du chAJemi 
tk» 4ea Wflêt*» au Théétn» Fr»n I Royal, per reropereor GnAJ earo» Ml

GAN & CO
MONTREAL
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AFFAIRES CIVIQUES
Les listes éleptorales

C’est aujourd’hui, 1er décembre, que 
les list^ électorales municipales doi­
vent être dressées par les évaluateurs 
et ces listes, devant servir aux prochai­
nes élections, sont l’objet d’une atten­
tion toute particulière de la part de» 
citoyens.

La grande préoccupation de l'électo­
rat honnête est la fabrication et la mi­
te sur les list' s des électeurs qu’on si 
désigné* sous le nom de colons.

Inutile d’expliquer longuement ce 
que sont les colons ; non lecteurs sa­
vent que ce sont des intrus que des 
cundidata, peu «flrs de la confiance de 
la majorité des électeurs, font inscrire 
comme sous-locataires sur un rAle dit 
supplémentaire.

Aujourd’hui, il n’en coûte guère que 
T*2 cent ins et demi pour fabriquer un 
électeur. C’est moins cher et surtout 
moins dangereux que la télégraphie 
électorale.

Nous n’avona jamais cru que ces co­
lons pouvaient être inscrits sur les rA- 
les sans la complicité d’un certain 
nombre d’échevina, colonisateurs, pour 
leur propre compte, de leur quartier.

L’opération est tellement illégale, si 
cyniquement frauduleuse qu’elle en est 
presque incompréhensible et qu’elle dé­
montre, plus que tout autre fait, la 
corruption de notre système munici­
pal.

M. l’échevin Martineau, dan» une 
communication adressée fl la “Presse”, 
a démontré que le fameux rêle supplé­
mentaire, le réle des colons, n’avait, 
ne pouvait avoir aucune valeur légale 
en ce qui concernait les droits électo­
raux des contribuables qui y étaient 
mentionnés.

Les évaluateurs ayant la préten­
tion d’être un comité autonome, ne re­
levant pas du conseil de ville et jouis­
sant presque de fonctions judiciaire*, 
devraient depuis longtemps savoir que 
le rOle supplémentaire, confectionné en 
dehors de toutes les règles, de toutes 
ües garanties inscrites dans la charte, 
ne pout conférer les droits électoraux 
aux contribuables qui y sont portés.

Mais il y a plus. En supposant que 
les évaluateuns puieeent se tromper sur 
la légalité du rOle supplémentaire, ils 
ue peuvent certes ignorer les terme* for­
mel* de la loi qui confère le droit de 
vote aux locataires et. le refuse absolu­
ment aux eous-locataire*.

Or les colons ne sont pas de* locatai- 
:e», il* ne sont même pas, dans la plu­
part de* cas ,dés *ous-locataires.

La raise eur les list»1* électorales de 
tout sous-locataire est une illégalité 
dont on derrait demander compte aux 
évaluateurs ; et si on ne leur « jamais 
demandé d’explication* *ur ce point 
c’est que ce* explication* auraient pu 
gêner les éohevins qui avaient le droit 
de le* demander.

C'est il la eouroe du mal qu’il faut re­
monter pour le eupprimer une bonne 
fois et toutes Jes batailles longues et 
coûteuse* qu’on livre devant le bureau 
de* réviseurs n’auront jamais les résul­
ta t* définitifs qu’aurait une enquête eur 
l’inscription, par les évaluateurs, sur les 
liâtes électorales de citoyens qui n’ont 
pas le droit d’y figurer.

N FORMATIONS

Daus Lévis, M. G. Beaulieu persiste 
fl se présenter en dépit du choix de M. 
N. Olivier, par la convention libérale.

\a h libéraux ont choisi M. I^educ pour 
candidat, dans Ni col et, M. Leduc a 
déjà été député du-comté. Il avait été 
élu par une voix, et puis subséquem­
ment battu par M. Boisvert en IS’96.

Un dit que M. P. Aug Choquette, dé­
puté do Montmagny, sera nommé juge. 
Moins grandes cependant sont ses chan­
ce* fl la magistrature avec Thon. Da­
vid Mills, ou ministère de la justice, 
qu’avec sir Oliver Mowat, auprès de 
qui le député de Montmagny, semblait 
“person; , ata’’.

ses

NI. parmi les conservateurs, il a été 
sérieusemen; question de mettre l’hono­
rable M. Angers & la tête de leur parti, 
M. Angers j e paraît p i» aussi bien dis­
posé que le biblique Daniel, à se laisser 
jeter dans la “fournaise ardente’’.

• s s

Sir Wilfrid Laurier s’est abstenu de 
prendre part à la lutte, dans Toronto- 
Ontr*. Du côté ministériel, ce sont 
MM. Davies, Mulock et Patten-on qni 
ont appuyé M. Bertram. Et du cété 
conservateur, on a vu MM. Foster et 
Clarke Wallace, combattant le même 
combat, dans le* intérêts de M. How-

Le dernier sucrés des progressiste*, 
en Angleterre, sur les partisans de l’é­
cole confessionnelle, les anglicans sur­
tout, ne doit pas être regardé comme 
définitif. Le» prognosis tes ne l’ont 
emporté, dans les élections du I»ndon 
Hchool Board, que grace aux divisions 
de leurs adversaire» séparés en deux 
campa, sur la question du plut ou 
incins de religion A l’école. Le mouve­
ment anti-progressiste dont les catholi­
ques anglais auraient bénéficié, s’il eut 
réusai, a manqué par suite de la divi­
sion des secte* protestantes.

es#
Puisque l’on parle en ce moment d’u­

ne ligne télégraphique allant au Klon- 
dyke, il semble intéressant de rappeler 
qu’un ligne a déjà été projetée et par­
tiellement construit* pour relier l’A­
mérique à l’Europe en passant par l’A­
laska et la Sibérie.

Ce fut après la tentative avortée du 
câble transatlantique de 1858, qui sem­
blait démontrer que le projet d’une li­
gne sous-marine aussi longue, était ir­
réalisable. Les travaux de tracé et de 
pose furent commencée le long des co­
tes de la Colombie Anglaise. On de­
vait aller par terre jusqu’au détroit de 
Behring et traverser celui-ci par un câ­
ble. Sur ceg entrefaites fut posé le cft 
Me de 1865, puis celui de 1867 et le 
projet ci-dessus fut abandonné. 11 n’y a 
donc rien de nouveau sous le soleil.

» • «
On parle sérieusement de la rentré* 

prochaine de l’honorable Edward Blu- 
kp, sur l’arène de la politique canadien­
ne. Dans son discours de Strathroy, 
l’ancien leader du parti libéral, a décla­
ré, l’autre jour, qu’il était tellement 
satisfait de la direction donnée au parti 
par M. laurier, qu’il songeait à venir 
reprendre sa place dans les rangs.

Dans le parti libéral, on ne paraît 
pas beaucoup enthousiaste du projet de 
M. Blake. “Depuis qu’il est en Irlande, 
d4t-on, les affaires du home rule ont 
été de ‘mal en pis. M. Blake ne pour­
rait accepter au Canada, que le pre­
mier rang dans la politique, celui de 
leader, puisqu'il a toujours été mau­
vais lieutenant, témoin son passage au 
ministère de f**ti l'honorable Alexan­
der Mackenzie ; et quant à la direction 

•du parti, nous n'avons pas besoin d’au­
tre chef que sir Wilfrid Laurier.”

Voilà ce qu’on gagne à aller cher­
cher la fortune au loin.

* • •
Le Cobden Club vient de tenir sa 

réunion régulière annuelle. Présents, 
12 cobdénite* et une cobdénite. Les re­
cettes de l’année de cette association 
destinée à perpétuer la mémoir* et le» 
théories du père dn libre-échange, ne 
se sont levées, l’année dernière, qu’à 
668 louis/Où le libre-échange, dans sa 
forme primitive, ne peut plus trouver 
d’apètres assez courageux pour soutenir 
la vieille d«»ctrine, en face de l’opinion 
courante, où il se meurt d'inanition, 
comme les antiques institutions politi­
ques démodées, par vétusté.

La médaille d’or décernée ft notre pre­
mier raiaistre par le Cobd»1!! Club perd 
de su signification comme ceWe que le 
club a décidé d’accorder nu premier mi- 
niste des Nouvelles-Galles du Sud-

C’est bien, comme cela, que le com­
prennent sir Wilfrid Laurier et s^’s par­
tisans. entre a/utres M. Bertram, le 
“member el»*ct” pour Toronto-Centre, 
qui prometait, l’autre jour, que le ta­
rif canadien, dont la protection est la 
base fondamentale, resterait sans chan­
gements pour nu moins dix ans.

* * *

Sous le titre de “Remarquable lon­
gévité”, r’Tmpnrtinl”, de Tignish, I. 
I\ E., n publié une liste de vingt per­
sonnes a«,acliennes appartenant il la 
paroisse de Tignish, et dont les figes 
variaient de 80 à 94 ans. Sur ce nom­
bre, il y avait douze veuves, une fem­
me de 81 ans. épouse d’un homme de 
S7 ans, et six autres hommes. Le jour­
nal après avoir pris la moyenne des 
figes qui dépassait 85 de quelques dé- 
cimales, ajoutait : “Nous aimerions à 
savoir s’il y a une autre paroisse dans 
les provinces maritimes, qui compte 
plus, ou même autant de vieillards.’’

Or, un correspondant de terre ferme, 
a relevé le défi et signalé de ce cêté-ci 
du détroit de Northumberland, en plein 
continent, au Nouveau-Brinuswiok, la 
paroisse de Bouctouche, qui malgré ses 
feux et ses cyclones, peut disputer la 
palme pour la longévité de ses habi­
tants. Bouctouche, d’après ce corres­
pondant, posséderait 42 personnes — 27 
femmes et quinze hommes —- dont les 
figes varient entre 85 et 103 ans.

Il faut donc aller à Bouctouche pour 
vivre longtemps... et manger de bon­
nes huîtres.

* * •

Le Pacifique Canadien se propose d»» 
commencer des excursions spéciales au 
Klondyke, le printemps prochain. La 
compagnie e^t ft organiser ces excur­
sions. Naturellement, le Pacifique Ca­
nadien choisira les routes les plus cour­
tes et les plus directes. Et le O. P. R. 
est en mesure de remplir tout engage­
ment qu’il fera avec le public. Bientôt 
nous auroua des informations précises 
sur ntinéraire. De telle sorte que nous 
ne pouvons mieux répondre aux cor­
respondants qui nous demandent des 
renseignements sur la rout* la plus fa­
vorable A suivre, pour se rendre à 
Dawson City, que de leur conseiller 
d’attendre le* circulaires de la grande 
compagnie canadienne.

Quant au service postal, voici com­
ment il «»t organisé pour D moment.

Les matières postales pour le Yukon, 
seront expédiées A Dyea, Alaska, aux 
dates suivantes :

Par NS. “City of Topeka”, partant 
de Seattle, Wash., les 11 et 28 décem­
bre et 25 janvier.

Par SS. “Corona”, de Seattle, 6 et 
1*41 décembre ; 5 et 20 janvier, 4 fé­

vrier.
De Dyea la poste sera transportée à 

Dawson City par les soins du gonver- 
nement canadien, une fois par mois.

• » •

L'heure de la ré-réartion n’a pas encore 
sonné I C’est plutAt la réaction du 23 
juin 181#» qui se continue avec tout au­
tant d’intensité qu'à scs débuts.

Toron to-Centre, malgré les efforts su­
prêmes dn chef actif du parti conserva­
teur, l'h<m. M. Foster, malgré la bruy­
ante entrée eu lice du farouche Clarke 
Wallace, qui. après avoir, comme AohH- 
le, boudé sou» ss tente, n’a pas pu, com­
me lui, ramener ses myrmidons, sou* 
•a bannière, au grand moment, Toron­
to-Centre eat resté inexpugnable. M. 
Bertram, It candidat ministériel, i'e-ro

port* sur II. How land, candidat d* l'op­
position, par un* majorité d* 276 voix, 
•oit. Bertram, libérai, 2,224 ; Howland, 
tonwrr at eur, 1.948 ; majorité pour Ber­
tram. 276

Aux élection* générale» du 23 Juin 
18&6. M. Lount, le député libérai, qui 
a démib»ionné dernièrement, l'avait em­
porté sur M. Cockbura, candidat con- 
eervateur, par 240 voix. Le résultat est 
un* autre demonstration, comme l’a été 
l’élection de Drummond et Arthabaska, 
où le gouvernement a été soutenu pre* 
qu'à l'unanimité des électeurs, que la 
léac-tion n eat même pas dans l’air. En­
fin. la aéri* triomphante du parti libé­
ral, depuis le 23 juin, dans le* éùe» lions 
partielle», indique, à ne pas s'y méikren- 
dxe, que le peuple veut juger à une preu­
ve plu» longue et décisive, la politique 
nouvdle,qu’on a guère vue jusqu’ici qu à 
travers le Kaléidoscope des périodes ar­
rondie* de air WiUnd et d**a “croyez- 
moi”, de M. Tarte.

m m m

L’autonomie de Cubs, voilà vingt ans 
qu’un parti considérable, dans l'IU* es­
pagnole—paiû d’ailleur* loyal envers 
l'Espagne—la demande. Enfin, l’Espa­
gne, l»eaucoup par nécessité, et un peu 
par politique plus large, grâce à un 
changement de cabinet, m» décide ft don­
ner aux cubain* ce dont jouisse ut déjà 
les colonies d’Amérique, un gouverne­
ment autonome, modelé, noua devons 
noua en glorifier, sur notre propre for­
me de gouvernement. Dans le plan de 
réforme administrative que ae propose 
de suivre le gouvernement espagnol, et 
que vient de faire connaître à Waah.ng- 
tou, l’ambabsadeur espagnol, M. Dupuy 
de LAme, noua trouvon* la conce&fcion à 
Cuba d’un pouvoir législatif aussi éten­
du, sinon plu* étendu que celui dont 
noua jouiasou*. Noua trouvons une 
chambre haute et une chambre basse—un 
sénat et une chambre de représentants. 
Bien plus, la moitié du sénat cubain est 
éligible par le peuple tous les cinq ans. 
Le suffrage universel sera établi, Cuba 
obliendra la malt rise absolue sur les 
postes, *ur la régie des banques et du 
cours monétaire, sur son tarif, sauf à 
consulter le gouvernement de la mère- 
patrie, quant au commerce extérieur et 
à décider d’une entente par commisrion- 
L’Espagne se réserve tout au pius le 
droit préférentiel, mais en revanche as 
sume la plus grande partie de la dette 
de Cuba.

L’Espagne ne pouvait accorder pin* à 
moins de proclamer Cuba libre.

C’est un “home rule” complet pour 
Cuba.

LETTKE DE QUEBEC
Québec, 30 novembre.

Comme je vous l’annonçais hier, noua 
avons eu aujourd’hui, une séance pour 
la frira»1. En une demi-heure tout a été 
bâclé pour permettre aux députés d’as­
sister an “five o’clock tea”, offert par 
l’honorable M. Nhehyn et Mme Ncott, 
sa fille, au fameux bazar dont parle 
tout Québec. ]/ea gens malins disent 
que cette invitation était une atroce 
manoeuvre pour Hier A boulets rouges 
sur les porte-monnaie» de no» députés. 
Mais je n’en crois rien, j’ai si souvent 
entendu les invités de bazar crier avant 
qu’on les écorche et se plaindre d’au­
tant plus amèrement qu’ils avaient 
moins dépensé, que je demeure scepti­
que sur ce genre de récréminations.

De la séance, qui a duré, comme Je 
le disais, trois quarts d’heure, rien à 
glaner, sauf la réponse du ministre de 
l’agriculture, ft 1’interpellation de M. 
Chaiirest, relative îi la réduction dos 
sues de patate de 90 A 80 livres. L’ho- 
norabie M. Deschênes n répondu que 
les faits portés 6 l'interpellation n’é­
taient pas ft la connaissance du gouver­
nement, mais que lorsqu’il en aurait 
connaissance officielle, il ferait sou 
possible pour répondre aux désirs des 
agriculteurs de la région de Montréal.

I/opposition semble avoir ralenti son 
zèle au sujet des destitutions, et le 
premier coup de feu donné, tout sem­
ble devoir s’arrêter court. Cet­
te escarmouche préliminaire au­
ra toujours eu pour effet 
d obtenir du gouvernement qu’li 
pose en principe l’interdiction absolue 
pour les employés publics de se mêler 
de politique et l’obligation pour eux de 
respecter les représentants du peuple, 
fi quelque côté de la chambre qu’ils ap­
partiennent et quelle que s»>it leur posi­
tion momentanée dans l’existence pu­
blique. L’opposition a droit au même 
respect de la part du personnel civil 
que le parti minutériel et il ne doit y 
avoir qu’un* règle unique pour tout em­
ployé public, c’est l’abstention. Ceux 
qui interviennent d’un rAté ou de l'att­
ire le font à leur risque et péril, et le 
jour où cette motion sera clairement 
entrée dans les esprits, le service pu­
blic r/eu sera que plus régulier et plus 
effectif. Les calculs politiques déran­
gent l’employé de son travail, lui cau­
sent une inégalité de servi»1* qui est 
nuisible A l’intérêt général. Ce qui fait 
la force de la France et qui lui per­
met de passer par des substitutions d»1 
ministres qui ruineraient dix fois le 
Canada, c’est l'immutabilité de son acl- 

i ministration. Ix‘s ministres passent et 
l’administration reste. Le rond-de-cuir 
par excellence voit s’écrouler les com- 

1 lunaisons ministérielles les plus flam- 
' Ayantes, voit éclater les crises qui bou- 
I Inversent* le monde, sans pour coin 

» hanger d’une minute l’heure de son ar- 
I rivée aux bureaux. Il y a eu au ininis- 
j tère des finances. A Paris, des employés I qui ont passé par la chute de l’Empire, 

le siège de Paris, la Commune, sans 
i varier d’une minute la régularité de 
| leur présence derrière leur pupitre. Il 

a fallu que Florens fit flamber le ml- 
| nistère des finances pour leur faire 
! quitter leur poste et huit jours après 

ils reprenaient leur travail interrompu, 
sous la gard* des troupes victorieuses 
qui leur assuraient la protection néces­
saire fi l’orangerie du Luxembourg. 
Voilà la bureaucratie modèle. Je ue 
veux pas dire que cet idéal d’incomba- 
tivité soit facile à atteindre, mais tant 
qu’on n’a pas pu assoupir ses nerfs à 
ce régime, il faut en supporter les con­
séquences et admettre que le gouverne­
ment tant qu'à avoir des employés qui 
interviennent dans la politique, a bien 
le droit d’en choisir qui interviennent 
en sa faveur.

D’ailleurs, il y a bien de la légende 
et de la blague dans ces histoir»^ do 
destitutions et le manque de sincérité d* 
ceux qui les racontent et de ceux qui les 
exploitent suffit A affaiblir toute l'ex­
citation qu'elles pourraient ca.iser.

Ainsi, depuis longtemps les conser­
vateurs font un gr»*s plst de !a préten­
due destitution «le M. Marion, M. 
P. F., comme maître de poste de l'As­
somption-

Hors. je tiens de M. Ma­
rion liii-mêinc, nctu^Mement A Quê- 
twv. qu’il n’a jamais été destitué 
mais qu’il a voîontaireu • nt et sponta­
nément envoyé sa démission A Ottawa 
le 3 octobre dernier, comme, d'ailleurs, 
il en a informé, dans le temps, la “Mi­
nerve”.

Isi moitié des prétendues destitutiou* 
est du mêms genre et 1» rie est trop 
<v>nrte pour se lamenter sur le sort de 
gens qui auraient évité le *ort qui leur 
est fait en «en tenant strictement *t

uniquement ans devoirs de leur char-

M. l'ha. Laiigefier est arrivé aujour­
d'hui de Houaventure oH ae dit a*euré 
d'une éioctmu par acclajnatiun.

M. J. A. Choquette e*t arrivé d'Otta­
wa où, dit-ou( il a remporté la proine»»e 
d’une jugerie prochaine.

M. b* Dr Beausoleil.d** Montréal,était 
aujourd'hui â Québec off i! s’ocrupe ao 
tuellemjMit de deux amend’ oient* â la
Loi Médical»* de la Province, amende­
ments qui attirent l'attention.

I;* preiui*r a pour objet la «réation 
pour le corps médical d’an conseil de 
discipline analogue A celui qui exi»t»î 
pour le Barreau et le Notariat

I-e deuxième tend à permettre au Col­
lège de* médecins de poursuivre «levant 
t»>ute juridiction pour exercice illégal 
de la médecine. Actuellement, la pour­
suite doit ae prendre devant la cour de 
circuit, la nouvelle loi permettra de 
(Mjiiranivre devant un juge de paix ou 
un magistrat atipendiaire.

La réaohition pas»*1.* par le collège 
«les médecins au sujet de» sociétés de 
bienfaisance et de secours mutuel, res­
te, pour le moment, sans effet, (’’était 
d’ailleurs la troisième fois que «*ette ré­
solution était adoptée et son seul eff’*t 
devait être de rajvjHder les membres du 
collège des médecins au respect <le la 
règle de l'étiquette professiounelb» qui 
int«*r»lit d’accepter de» paiement» fixes 
pour d< » périodes déterminée*.

Le Collège «le» Médecins entend éga- 
lemeot s'opposer énergiquement aux de­
mandes d«* dispense formulée* en si 
grand nombre par «le» aspirants à la 
pratique de la mé«lecine et communi­
quera à la législature un rapport con­
damnant l’octroi de faveur A des étu­
diants qui, en quatre ans, n’ont pas pu 
profiter des occasions qni. «leux foi» 
par année, leur étaient offerte» do pas­
ser l»1» examens requis.

La Cie S. Carsley, Limitée
Au* Notr*-Dam*. L* plus grand Magasin d* Montras . lar Déc. 1307
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LES JO LETS SE VENDENT RAPIDEMENT
Nous avons fait d* luunbrsus*» ventes dans notre département d» jouet» hier ; 

non seulement l’on y trouve l'assortiment 1* plus considérable, maie Isa prix sont 
de 10 à 15 pour cent plus bas qu* ceux des autres magasina.

Voici quelques pnx :

F. (HARLKS LtKKRGL LC.
(A#*M«»r UipUmé éc Ftcoii /*•**-«Sa*?»*

▼ravaas *• naulripall #, ■a«»a*eiain*
]»axvixc* AKcgirctTE »r axjfsar

Ese-uti»» «i# »!»•• •« •urTCllsou» MMir ou»«tr»a 
USB* rlvilM • mdi'OrtouM 4:*irl»*Uo»

S'Ma. éa»t«ta. «Ssmi»» S» far, «u.
Slarraa »• U» ra- .4 *»*%**• MwairSaL

1119 a

Valises de poupée#................
Petites épees...........................
Chevaux avec selle.................
Services à thé en tnajolique. 
Tableaux noirs.......................

Traîneaux de petits garçons.#,
Petites trompettes....................
Banques de fer..............................
Buggies en fer.................................
Blocs d* construction...................

EXPOSITION ORIENTALE
Venez voir l’exposition orientale

autres magasins.

Lee dames et lee n>e«Mieure disent que les 
voit à Londres, à 

parés à ceux des

ALPHONSE GAGNIER
prccg«sruR d* ■ a. millkr

P»<atv» d» atsuaa•» d eaMift.»», f fi—fr •« «a
ionucsr doreur Tlinor taikstsar. 

b i suc* ism a r, »tc.,»4^
1950 Ru* &t#-Cath*r ne Mon4»*» 

Tri. Mr 11 SS».

ARTHUR CAREAU
...Cbirurgien- Dentiste...

117 Kl K bT-linMà. rolu Uorchexter

articles qui y sont exposés sont aussi beaux que ceux que Ton voit à Londres, à 
Paris ou a New York. Les prix sont excessivement bas corn

Gilets de 
Dames

Nouveaux gilets «n 
drap noir et de 
couleurs, pour 
dames, ds £2.75 
à $35.00.

—La Société de statistique do Paris a 
entendu une bien intéressante commu­
nication de M. Alfr»d Neymark, sur les 
impôts et la richesse publique de 1809 
à 1897. L’auteur a étudié succsasive- 
ment la situation économique, commer­
ciale et finandère en 1869 et de nos 
jours, les recettes budgétaires de 1869 
et de 1897. les rentrée» des principaux 
impôts en 1869, 1876 et 1897 ; et i»ar la 
« omparaison de» dépenses des exercice* 
écoulés depuis vingt-huit sus, il a mon­
tré l’emploi des milliards reçu», en exa­
minant successivement les chapitres de 
la dette publique, «le la guerre, de la 
marine, etc.

Dan* ce travail, qdi est une véritable 
carte do météorologie éc«momiqu^ et 
financière, et sur laquelle on trouve les 
principaux indices «Vonomiques, com­
merciaux, industriels, finan«rlers, sur 
l’état de la France depuis 1869, nous 
voyons que, dans ce laps de temps, la 
circulation postale s’j'et accrue de 17<» 
p. V. ; la circnlaéion télégraphique.
<>48 p. c. ; le tonnage des .chemins • <* 
fer, de 98 p. c. : le nombre des voya­
geurs, de 151 p. c. : les recettes, de 74
р. c. ; la longueur du réseau, de 152 p.
с. ; la navigation intérieure, de 95 p.c. ; 
la production de la houille, 109 p. c. et 
sa consommation, de 77 p. c. : la force 
motrice (chevaux-vapeur», de 178 p. c.; 
le montant des sommes déposées aux 
caisses d’épargne, de 302 p. c.. etc.

D'autrepart. depuis 1869, les dépen­
ses totales des budgets se sont éle­
vés fi 95 milliards (îm> milliards depuis 
3871J. Sur ees 95 milliards, il a été 
d«;pensé, par l’Etat, 25 milliards pour 
la guerre, la marine et les colonie* ; 12 
milliards pour la guerre d* 1870 et la 
rançon, 3 milliards pour l’instruction pu­
blique, 5 milliards pour les travaux pu­
blics.

Mais grâce A ses économies, la Fran­
ce a pu en outre supporter des pertes 
énormes : 2 milliards avec le phylloxé­
ra. 4 il 5 milliard* avec le krach de 
1882, 1 milliard dans le Panama. 3 A 4 
milliards dans des curations aléat«>ires 
et de mauvais placements sur des va­
leurs et fonds divers : spéculation sur 
les cuivre* en 1889, sur les mines d’or 
en 1895 et 1896.

Il n’est donc pas vrai, a conclu M. 
Neymark, de prétendre que la France 
se ruine et marche A la banqueroute, et 
que se» finances sont «lélabrées, car 
tous ces indices économiques et finan­
ciers prouvent le contraire ; et si notre 
pays n’avait pa* conquis un développe­
ment considérable au point «le vue com­
mercial et industriel, si ses épargnes ne 
s’étalent pas a «'crues, avec quelles res­
source* aurait-il pu faire face à tant de 
charges et d«* pertes accumulée* V

Gileta-blouse russes, 
pour dames, de 
£9.75 à £37.00.

Nouvelles Collerettes de 
Dames

Collerettes en drap noir et de cou­
leurs, pour dames, de $4.50 k £32.50.

Nouvelles Collerettes doublées en 
fourrure», pour dames, de $15 k $62.00.

Nouvelles mantes de soirées, pour 
dame», de £28.50 k $48.00.

Blouses en 
Sole pour

Dames
Blouses en soie 

taffeta pour dames, 
de £4.50 à 7.50.

Blouses en soie de 
fantaisie pour da­
mes, de $5.75 & £15.

Paniers à Gâteaux en Argent

057
Un lot très choisi de paniers à gâteaux 

en argent plaqué, patrons les plus nou­
veaux et qualité très choisie. Prix spé­
cial, £1.50.

Vêtements
d'Enfants

Robea garnies en 
deutelle et en velours 
pour enfante, de $2.50 
a $6.75.

Manteaux en tweed 
et en beaver, pour en­
fants, de $5.40 k 
$13.50.

La Ch S. Camlet,
Limitée

Jupes de Robes 
pour Dames

Jupes de robes noires 
et de couleur, pour da 
mes, de $2.70 k $13.00.

Jupe» en 8<jie noire 
fleurie, pour dames, de 
£8.50 à $16.00.

Vêtements de Petits Garçons
Pour < x de ÎSof*!

Dos milliers d’habillements, pardes­
sus, ulsters, reefers,pardessus-douverte, 
etc., pour petits garçons, faits spéciale­
ment pour Noël

Hablîlt ments 
de matelots 
pour petits gar­
çons, depuis 
9oc. Reefers en 
serge pour pe­
tits garçons,de- 
puis $1.30.

Habillements 
de tweed, deux 
morceaux, pour 
petits garçons, 
depuis $1.35.

Habill ments 
Norfolk.2 mor­
ceaux, pour pe­
tits garçons, de­
puis $1.50.

Habillements 
en tweed mé­
lange de bruy­
ère, pour petits 
garçons, depuis 
$2.00.

roarorn»* en er ou mi pire»:».»» po»4»« «i» 
▼lalllM netno» D»ntl»r» •» or. «laralati&ui 14 
caoutchouc. Dent» '■ttralta» aana <l»«Ll»«tr *'a*. 
Bell b«4». Sureau du *otr d» 7 » S era
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Dentier Garanti — $10.00
D»Bta »»•**«’»■• r»«»it. Ohcuretioa 3» se. X-1* 

t.ue, clmeut, extr»' tlon sens douleur.
A. *- Y AUKUUXt'Œl B. r..r.*V

CSS—a ChiruT.MCu-;**uti«te, ‘JJ5 St Hubert.

Dr ARTHUR LEMIEUX
Oradtie .tu coiife» n«nt»i- |Q7 Fil®re d» Philadelphie, l'rocé- *0* IUj Ujl|i) 
des américain* le* plu* récent*. l>»Dtler« de :oui 
penri'*. inoil*~A. *2 ;7 —n

^ Dr FRANCHERE
DENTISTE

Orsdué d** Etat* du Ca­
nada. Pn»ft‘*i.eur au co den* 
taire, txtractiou de» dent* *»n* 
do .1 leur, i* ocedé* era 'ricaiui 

le* pin» t(c nts. «'oiirounc** n or -t dlumlnimu. 
Dents et dent! r* de tous ^>;nres. l’rtx modéré*.

AMM •**.-« 4T.I«:ui.\r.
66—’mMjv n (V.s-à vis Depuis à Frtt.bh)

X Allez chez De L0R1MIER X
Tour vos <'h*rnlboi hi a me h es, ▼««eur extr» à 7ia >e 

Si; Cbfiu.scs de mm eu flâne lette . 75o 
gr»ud assorti neut de Corp* et CaU*

•.on» en laine de oüc en montant

X 17UO rit» .\oi»-e-Dt»n» ».
Te^cpiioxB «ai. -2t*-n

QOMME du Dr ADAM
Pour le Mal Ua Dents

V.'S TEXTE PAICTOITT.................. IO et*

D’/X D/Y/V1S 
Facilite la Digestion

En envoyant un p«*t <1* 
courions «le Tutti Fruit i 
«u oc» 11 et utile prix con­

venable pour cadeau de Noel vous sera 
envoyé gratuitement.

> GRATIS
Les commandes par la poste sont promptement et soigneusement exécutées

la Cie S. CARSLEY LIMITEE
**s léCS â mftnie X*tr*-Dame. — MOMIIKÀL — 181 à m ru* St JactMt

CLEMENS MÎCÎÎ
Délicieux Ratés 

Mince Meat

—On parle encore et. beaucoup, fi Pa­
ria. de l’étonnante invention du colonel 
Humbert, qui. après de longue» études, 
de longs eseais. croit avoir enfin trou­
vé le canon et le fusil sans bruit, sans 
flamme et sans recul. Comme toutes 
les inventions de génie, rien de plus sim­
ple en principe, que celle-ci. La flam­
me est enferrmV. le son e*t enfermé, 
tout se passe fi huis-clos et en se «lemau- 
de pourquoi on n’y n pas pensé plus tôt, 
surtout après la découverte de la pondre 
sans fumée qui en est le premier pa*. 
Cependant, le système a paru si nou­
veau. si en dehors des idées courantes, 
que l’on a commencé par sourire des 
canons sans flamme et sans bruit. Ce­
pendant le oolon«‘l Humbert, laissant 
sourire, a fait construire un canon par 
la maison Hotchkiss, un canon de 37 
millimètre* de calibre. Les essais n’ont 
pas été défavorables fi l’inventeur. La 
flamme est encore vi*ible, mais fi \»ei- 
ne : le recul a été assez peu atténué. 
Mais on ne peut évidemment rien <'on- 
elure d’une première expérience faite 
dans des conditions hâtives. M. Hum­
bert étudie les perfectionnements qu’il 
« on vient d’effectuer pour corriger les dé­
fauts obserTés dans ce premier es*ai et 
il espère bien dans un nouveau type ré­
soudre complètement l«v problème qu’il 
s’est posé. Aussi bien le comité d’artll- 
!eri«* a jugé qu’il ne devait pas r«*ster 
indifférent devant les premier* résul­
tats obtenus et c'est avec son concours 
que les nouvelles expériences vont être 
«ntreprises. On aura «léjfi remarqué 
que l’invention a cela «le particulier 
qu’elle est applb able nu matériel ac­
tuel, puisqu’il suffirait d’y ajouter !«' 
bloc obturateur. EH* n’entralnerait au­
cune modification dans l’armement.

Le même système «*»t applicable aux 
fusils. L’extrémité du canon de l'arme 
reçoit, fi l’aide d’un pas de vis. un petit 
bloc auxiliaire ; seulement, loi, le volet 
d'obturation est remploeé par une bille 
qui joue le même rôle. bille est lo­
gée dans le bloc jusqu’fi ce que la balle 
soit sur le point de quitter l’arme et les 
gaz la soulèvent au moment propice «io 
façon fi l'installer juste dan* l’axe ffu 
canon et fi fnirt» fermeture.

Par conséquent, il serait bien possi­
ble que nous possédions un jour ou l'au­
tre, au moins en partie, une artillerie 
muette et invisible, ayant, comme on la 
devine, de* applications spéciales. On 
se tuera sans se voir. Fmibsitons eu fin 
de compte que tons ces perfectionne­
ments finissent par rendre la guerre im- 
poeslble. En tous cas, le premier ca­
non sans bruit et sans éclair aura été 
réalisé en France.

piTnos

Si vous avez besoin d'acheter un Imio 
Piano, avec des condition* très faciles, 
et A très bas prix, allez chez Hl’R- 
TEAT* et G ER VA 18. me 8ainte-Ca- 
therlne, coin de la rue Saint-Denis. n

—A. Brossean, dentiste, dentier» 
faits d’après les procédés les plu* ré- 
eeftts, extractions de dents saoe douleur, 
7 rue St Laurent. 1H>*«

Au

Quelques ménagères ont le temps de faire des Pâtés au Mince 
Meat, mais pourquoi se donner autant de trouble quand elles peu­
vent se procurer le.......................................

MINCE MEAT ANGLAIS DE LAING
11 est composé d’ingrédients choisis donnés par une recette an­

glaise, Mis en boites de une ou deux livres, en jolies jarres en verre, 
vendu k la livre. Demandez le MINCEMEAT ANGLAIS DE LAING 
à votre épicier, ou procurez-vous en k l’un de nos.....................

8—MAGASINS DE DETAIL—8

he
i i « Laing Provision Co. Limited

Cft endroit ^xcelUnt pour )n Mnté durant tour» 
l’année »t ofl l’on «Canin*» toujours trè*« t ien, est 
■Itué sur la Umie <lu rh^mln d 1er Grind Tronc, & 
. 4’» mi le* à .‘ouest do Montréal.

Mt Clsmons s‘-*-t fait une réputation co*nme 
place de tanté et d'amusement* ; e>*t nna inairnt- 
flque ville p: >s proj médicale* de se* êO’treei
ni1nAr*!e* et IVfHcai U • de *»■•» bain* thermaux out 
beaucoup contribué i la rendre prospère.

De* mill Ier* de persoum * ont été tuerie* du

RHUHATISME
Et d'autres flaladles

«pré* avoir prl* ce« 
bains et eli»»s sont retournées ch relies plein • d- 
reconnaissance envois ia place et les citoyen* qui y 
demeurent ; Elles ont donné Heu \ toute la pub'l- 
cité pos-lble a i sujet de cet endroit en faisant con- 
i>altr>- à 1* uis amis et voisins les beau » s de la ville 
et les Bruéri-ons remarquaolcs opérées par les eaux 
merveilleuses qui s'y trouvent.

on j eut obtenir d«s pr.niph et* donnant tou* les 
renseignements qu *nt A la nature des eaux et les 
maladies guéries eu s'adressant à

O. O. F*FCA^E.
Agent des Passagers du District, 

(jar Buuaventure. Montréal.

BUREAU DES BILLETS DE LA VILLE 
la? » ***» M»lnt-.lnr-ryiie«

on à la gare Bonaventvre.

rf

1 L’AVEZ-VOUS ? ? ?
I “NOUS L’AVONS
♦ Bvt
t4 Votre épicier doit l’avoir

BON SAVON
I IMPERIAL 
I d, BARSALOU
44 Un cadeau en échange de 
44 ces enveloppes.
U 
111

1414^1444^4 44,44 44

27.23.1 MARQUE DE FABRIQUE
44

44

GARTH & CO.
DESSINATEURS ET FABRICANTS

D'Appareils à Gaz et à Lumière Electrique,
Articles Spéciaux pour Chambres de Bain Modernes.

Xouv«*H«* route pour llumiltou. Chu tes 
Miagarart Itnllhlo, X. T.

Les convois partent de la gare de la rue Windsor 
à 8.50 hi* a. ni. les jours de seinaineet à U brs p m. 
chaque jour. _________________

Les Mines d’Or •
Du Klondyke

On pourra obtenir, sou* ^»u. des renseignements 
complets, de tou* le* agents de a oompawnle du 
chemin defer Pacifique Canadien ; la oompignl» 
fait maintenant toute* es recherches po-ieibl»* 
pour découvri quelle est la meMeure route pour 
e'y remire. D'après i * informations qu'elb* pos­
sède. ceux qui partiront trop précIpitaïuineDt n’er- 
nv.-ront pmi-' ti . pu* le* preml-rs au K oudyko. 
Nous accorderons tout le temps voulu pour falro 
des arrangements.

Bures» des Bllieie da la rllie et d j Tèlf^rap je
à»V Hue JM Jarqne*

Voisin du Bureau de Poets

AVI» PI’RI.II/’—Est parle présente* «Jonnt 
que Angus Hooper. O.orge P. IIoop«*r. Phi ip 

9 ott et autres s’adresseront A la I^gtsla'.are de a 
Province de Q lébec, à *•» prochaine session, pour 
obtenir un acte «l'in.-orporation sous les no n et 
raison de William i>ow <fc Co., dans e but d’acqu - 
rlr le commerce existant de la malson .le Wl.llarn 
Dow A Co., d • faire affaires comme bra-seurs 
•‘maltera” et emboutellleurs et peur autres flni. 

AoBOfT, CAMPBELL A M EH K DIT U- 
7—26 Avocat* des Requérant*.

VVI est par le* préamt»!
donne, qu'on s'adressera à la légtit <inre da 

la province de Québec, h sa prochain : *••* loo. pour 
obtenir un acte incorporant THE L.tWV i-.Ha rlTLiS 
I > S U K A NI I COM Faut, daat »• but d'examm r 
le» titres aux prm>il'-té« munoulilcres et uon*. d*- 
bentur< s et .lUtres sé< urit,-s, garantissant et aa*'i« 
rant tels titres et pour autres Une —Moutreat, 

octobre 1*07 — HALL, CKUS4. B RU WM,
bliAHP a COOK, avocat* des U quêtant*.

3J4—M3

VENEZ VOIR NOTRE ETALAGE

536 à 546 Rue Craig MONTREAL

a VIS PUBLaG est par le# présentes donné 
que üeiKaJiae »*ru latte, au nom de c*a- 

, via ttusaeii. de Montréal, John Joyce, de lv *- 
1 ton. ouju» 1 Kiat du Ma*>aohusett§. i un dea 

hitata-C ms d Amérique . William Sirachan et 
' autres, à la légietature de la province de «Jue* 
i be,. a act prochaine session, d incor|H>rdr 1« 
I bhawlnegan Water ami Power Company,ave* 

pouvoir d acquérir et développer de# pouvoir!
1 d'eau #ur les rivières 8#!nt-M*uric# et Sha- 

wlnegajr. dans 1a province de Québec, d'ache­
ter et d'exproprier d**a tern Ins et bâtisse», 
nécessaire* et essentiels à tels travaux. d4« 
velopper l'èleotrlcit#. la transmettre, la v#n*

! dre ou la louer et généraletn^nt tentes eho. 
se* néceeealree au développement du pcuvoli 
k la pneluctlon de l'AI-c’rlc'té. ’n vente HI 11 
louage de œe chr.eep. et la fahrl at'on du cal» 
epmf carbone, mr acétylène et lumière êltc- 

i trlqu# et autres prod”'t«
Signé,

GREEN SHIELDS et OKEBN8H lELDl, 
IJmoiireuni de* rrtj*-*t**% 

Monuéai, S» octobre 1SSL i—•

n
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C'EST FAIT ENFIN!1 ^ uppüopiiiiitions LES CANADIENS
DES ETATS-ÜNIS

Le partage des crédits pour Enportaate réunion de la com- 
les travaux perma- miaaion de police

neuts

IL RI RESTE Pins QUE 
SANCTION DO CONSEIL

LA

MASSACHUSETTS
WORCUSTBK. — LT mou Saint- 

cetiir auuè*. corn tue !«• aimées 
|>aaaée«, a pria l'initiative et aéra enco-

- On ditcut* let augmentations 1 n» à la téu* de roffanitatioD des fêtes 
de salaire

Contre l’impuissance, le mal de dos, les pertes 
nocturnes, les écoulements, la varicocèle et 
toutes les maladies causées par les excès de 
jeunesse, il n’y a qu’un remède suret certain.

r

Il j aura beaucoup de déiappoin- 
temenfc

L’ « ELECTRICITE 99

tUH (1,349,798 DEMAKDEES GN 
H'ACOO&DE QUE S976.000

On empruntera aussi $310,000 
pour rencontrer certaines 

obligations probables

Un* assemUAe du ('omité de police a 
eu Mae Ifebr Iffii midi, à troie beiir^i», 
et demie, an etije* des ap(*roprietiotis 
nfcuaaitAes par le département.

I^es chiffre», qui perlent éloquemment 
par eux-mêmes, prouvent la pénurie 
dans laquelle se trouva notre comité, 
qui est censé voir à la protection des 
(‘ito.wetis da la rilie. L'assemblée était 
l»rfaidée par l'échevln Grotbé. et étaient 

j j»ré»eutit k*s fchevma Mari.neau, Jac­
ques et Kinaella.

Le aurmteijdant soumet les chiffres 
j suivants :

POUCE - SALAIRES
Surintendant . . ,. .. 
8 inspecteurs A $1.200 . 
1«% capitaines, A $$ÛÛ . •
1 capitaine, A $900 . . • 
27 Ueutenants, A $700 .
2 lieutenants. A $750 .. , 
1 chef détective . . . .

1 J sergent détective . . ,
1 comptable.....................
1 assistant comptable •
1 secrétaire...................

Le comité civique de U charte a siégé.
Mer soir, de 8.30 heures A 10.15 heures, 
discutant sur la somme qu’il serait op­
portun de demander A la législature, 
pour les travaux permanents, de 1808. 
et assurément, on ne s'est pas montré 
extragavant. Rien que le strict néces­
saire le plus indispensable, le pins ur­
gent, telle était la consigne et elle a été
suivie rigoureusement. Imaginez que 1 détective secrétaire 
sirr les demi-millions que Ica divers comi- — ■ ■
tés voulaient, sans compter les trois au- 266 constphkes de 1ère claa-
trcs millions que l’on comptait pour le» se........................................... $148.512.00
trois ou quatre années A venir, on devra 02 constables de 2ême clas­
se contenter du modeste chiffre de se............................................ 32,728.00
$376,000. On n’en fera qu’une bouchés 15 constables, 8ème classe . 7,098.00

du car us val, | «.udaut "las jours gras 
A cette lin. elle a choisi le comité sui­
vant : Le docteur F. D. Fontaine, pré­
sident : William Courchêue. Alphonse 
Bout billet te «t Clément Kohidous. Ces 
metsieur» devront s'entendre avec la so­
ciété Kamt-Jeau Baptiste et les parois- 
ee* Notre-Dame et Kain»-Joseph, afin 
que tous marchent de pair et assurent 
ainsi le succès de ces fêtes.

—M. L. J. Fayette, de la rue Waite, 
est l’inventeir d’un nouveau genre do 
cribla à cendres — ash sifter — qui fe­
ra les délices des maris. Ce nouvel ap­
pareil automatique re fait aucuu bruit, 
se meut bien facilement et très propre 
ment. Sa simplicité, son bon fonction 
ne «»it et son bas prix, le rendent bien 
jruiAfrieiir à t"ut ce qm a eaesre été - 
inventé dans le genre. M. Payette a
r^ar*e *H ^“'^''Eiigland Sifter Co., de ]#* premier prix est de $100, et les au- 

$ 3,500 j Bostou. de la confection de son nouvel répartis sur la liste t èa va
3,600 , appareil. | j-(v, consistant en objets d’art ou d u-

12.0<iu —M. Charles C. McLond. secrétaire tilité et en argent.
900 de la raison sociale McLond. Crane et

appliqua convenablement. Pourquoi ne pas suivre les 
progrès modernes. Dans dix ans, Vèlectricitè sera le trai­
tement suprême. Avec ma CBJNTl hLLCTR QUE 
et suspenseur servant d’appui, renommee dans le monde 
entier ; j’ai guéri, l’annee dernière, s,0ûü hommes, jeunes 
et vieux, atteints de faiblesse. Le livre, “ Trois Classes 
d’Hommes,” expliquant tout, envoyé gratis sur demande, 
ou venez me consulter, ça ne vous coûtera pas un sou. OU. P. 5ANDEN, t56 rue Saint-Jacques, Montréal, Que. Heures de 

bureau, de 9 à 6 heures ; les dimanches, de 11 à t heure.
30’

901
9HO
750

et la plupart des travaux mentionné* 
dan» les rapporta, déjà publié», seront 
forcément remis A plus tard. Si 1« pu­
blic s'en plaint, no» édiles auront du 
moins pour excuae qu’ils pratiquent l’é­
conomie. Etaient présenta. Son Hon- | 
neur le maire Smith, les échevins Pré- ! 
foqtaine, Beausoleil. Laporte. Penny, 
McBride, ainsi que MM. L. O. David, 
Robb et Dufresne.

8 opérateurs...........................
1 matrone*.......................... <

Alloué A l’Inspecteur No 1 . 
Loyer A 4 capitaines . . . 
Fourrage pour chevaux, etc.

AU RECORDER

18.1MSI, Militer, de cette ville, qui a attenté A 
1.500 | fret* jour», vendredi dernier, au moyen 
2.10O d'un rasoir, a succombé A se» blessure* 

VHK» samedi soir, ù 9.30 heures, A l’hôpital 
1,200 civique. I>es funérailles ont eu lieu 

mardi matin. A 9.30 heures, du No 832 
rue Main, lx* corps a été tran»|»orté au 
cimetière “Forest Hill”, A Boston, pour 
incinération.

—La maison Wave Pratt a obtenu 
le contrat pour la confection des cas­
quettes d'hiver, destinées ft ne* poli­
ciers.

—La convention républicaine a eu lieu 
1,747.20 innfli matin, au Continental Hall, sou* 

400.00 I® présidence du sénateur E. B. Cra-
----------- ! ne. M. Rufus B. Dodge, jr., a été una-
; 200.00 uimement mis en nomination comme 

400.00 lûttire. A l’échevinage, les messieurs 
1.000.00 J*® noms suivent, ont aussi reçu
_J_____  ; l’appui de la convention : Quartier 1,

Total ....... $244.730.80 ^ W. Potter ; quartier 2, Albert B.
____________| Thompson ; quartier 3, N. P. Huot ;

quartier 5. Henry Brannon ; quartier 
fi. col. E. J. Russel! ; quartier 8. Ch». 
H. Hildreth, jr. M." Hatch, dont le nom 
avait été présenté ft la convention par 
les électeurs du quartier 7, a été mis 
de côté.

HOLYOKE. — M. J. A. Perron, no-

Nous souhaitons succès su bazar 
Saint-Laurent, et au Rév. Van Oppen. 
qui eu a la direction.

SH AFFORD SPRINGS. — La Ker­
messe donnée par la paroi»*e de Saint- 
Edouard mira un plein succès, ft en ju­
ger par la foula qui s'y porte tous le** 
soirs.
—manufacture de lainage des MM. 

Converse, dite la Mineral Mfg. Co. a 
fermé ses j*>rt<v temporairement faute 
de commandes.

—I^e vaste hôtel le “Stafford Springs 
House** a changé de main. I.e nouveau 
pro prié tare, M. Collins, de New-Yoçk, 
en prend possession le 1er décembre.

PUTNAM. — Béatrice, enfant de M. 
et Mme Eugène Reeves, a remporté le 
premier prix pour la beauté ft l’expoai- 
tion des bébés tenue ft la salle Union, 
mercredi le 17 dernier.

—Mgr Tierney, évêque de Hartford, 
était ici mardi dernier, en viaito pasto­
rs le.

Rathburu. M. Brault est employé su 
magasiu McCarthy et Cie.

— M. le cuiv Dauray a assisté A un ! 
grand banquet ft l'église Notre Dame de
Fall Hiver.

—M. l'abbé l^alibcrté a chanté une | 
grand'messe pour feu Frank Chassé.

—Vu Finclémentv de la température, 
il n'y a pas eu de déliât» littéraire* ven­
dredi dernier, au Cerele National.

--Mme François Mignault, de Put­
nam, Conn., est en visite ehes sa fille, 
Mme N. J. Gobeille, rue No. Main.

- La plus grande partie des employé* 
de la tricqttcrie Leicester, rue Demon, 
out chômé samedi, pour permettre aux 
autorités de la fabrique de faire l’in­
ventaire du stock et tie réparer la ehau- 
dière ft vapeur. Les travaux ont été re­
pris lundi.

—La bibliothèque du Gymnase Sain­
te-Aune sera fermée pour au moins 
deux mois, afin de permettre au biblio­
thécaire de refaire la liste et d’y ajou­
ter un nombre considérable de nouveaux 
volumes.

—Napoléon Lacoste et sa femme, de 
Woonsocket, et Pierre Lacoste, de Man-

ttt
*

tttt
J John Murphy & Cie
S

John Murphy & Cie
MRïEIIOTiiBIJOlllTÈ
1000 Paires de Chaînons à Manchettes
uu* imT.sd p mu tanaUU. ««c. Prix #.i OO, *2.&0. fS.OO, fl 7.\ #1.6*.*. #1. J6, #100. 76c,
60c *1 6c la (Mil r*.
4000 Epingles de Fantaisie ITi'".
pierres, «pin?*» «m xr^-nt stnllug, tptntflc» tmat.lècs, etc . Cesstns nouwaus et choisis, 
Prix #6 uo #4 60 #4.00, $J 60. OÔ. #. 00. #1 50. #* -'.». #1 OU. 76c, «6c, 60c. S6«,
4<»c 9.V 16c, loc et 6c chs> une
SDH Rra/ttfslMa A eoou.er è moitié prix ecus de 40c pour 1**. ceux de #6e pour XJlaCdllo j-j , ceux de 76c |K*ur 36c chsmn. Htxcelets s«ec chslue m 
xitfeat a bsc pris.
Epinglettes jv m 
Bagues î“*,,,lm •“ ■—

S
s
é
4

genres et à tous les prix

_ rcrltxhle» bxwues en or. pour enfsnts. depuis «6c
Veritable# hx^u • en or. |>our Ocoses. depuis tthe.

Fermoirs de Parapluies c^tlSSSLr-'—nr,* 
Boutons de devants tlto. i0c, 7Sc „ wt ,n 
Jouets. Poupées et Jeux et Nouveautés
p>tur le coiumerc des fêtes.
MuntPÎIllT ^n,' 60 Gilet» russes.ee qu'il y x de plus aourexn, tris

LCrt 11&. pied Sritldr» et treruls • u fou i ru re.Fourrures * °urTur**tkoi», s ae# pnx populaire#.

>343 rue Ste ( atherlne, angle de la rue Metcalfe.
Argent comptant. Téléphoné 3833

Ouvert ce. noir Jusqu’à 9 30 heure*.

Comme noua le disons ailleurs, ft la !
séance du comiié des finances, qui avait ! B. A. T. ds Montigny .... $ 3,500
eu lieu dans l’après-midi, on avait décidé L. Forget....................................... 2,000

• de ne pas aller au delà de la limite de 9 employé*..................................... 14,370
1 emprunt de l*an dernier, et l’on avait Uniformes des huissiers et des
opéré, non sans beaucoup de débats, messagers................................. 500 , . , . #. . ^
le partage tie la maigre pitance mention- 1 Téléphone . ................................ 170 îro P°Pulair® pharmacien de la rue ( a*
née plus haut. ; Contingent.................................. 150 ' b,ot’ e8t * former un C(?rPs de rau®^ll,>

Voici le tableau des somme* deman- j _______1 Sîrm* ,es "leilleiirs musiciens
dées et accordées alors. On y verra les , M. Bienvenu de la cour du Recorder i ^ lî V1 t‘ ^°US De Toyonf. au(*î1|1 PnJ: 
énormes r os nu nM nn/r,<c«t • 1 i j ’ 1 UT- nii IiSkxaer’ péchement pour que cette ville aitdemande une augmentation de $100 par ; ,,ne HnSgj bonne bande de musique que

— M. et MmeL. O. Morawe ont passé \v}^ étaient vendredi en promenade A 
le jour d’A crions de G-rftces chez M. et . N^ucer, Mass.
Mme C. Thérinult. de.Tnftviüe. ' Adélard E. I>afond et sa pe-

—Mardi *oir a eu lieu le caucus répu- t,te ^ Nashua, N. IL. autrefois
blicnin et M. L. H. Fufîer a été nommé sont en visite ft Woon-
oandidat ft la mairie. Ce monsieur est 
tré*4 sympathique aux Canadiens.

—M. le maire L. E. Smith a décliné 
d’ôtre le candidat, démocrate, cotte an­
née et dans une lettre très grneieiuse il 
a remercié ses concitoyen» de l’avoir élu 
il y* a deux ans comme premier maire

Montant. Montant înn^e'j ^/es huissiers de la même cour | jes villes environnantes. Ce n’est pn* de la petite cité de Putnam, 
demandé, accordé. U11î augmentation de $000 | certainement le manque de musicien». —Madame La Rue. épouse du Dr O.

Comité d~ finance, $ 140.000 $140.000 S !‘ ma* ' car nous comptons au de!A de 50 bons La Rue, a eu une forte attaque d’apo-
fiftOOOO 12n’nm tranne' demande aussi ce qui lui re- Instrumentistes. Unissez-voii». mtisi- plexie mercredi. Nous sommes heureuxComité des chemins . fiOO.OOO 120.000

Comité de l’eau
Comité tie sauté . . 
Comité des marchés 
Paros et traversas , , 
Parc Mont Royal . .

399.000 100,000 I vient. ciens, et faites honneur ft la ville. i d'annoncer qu’elle a pris beaucoup de
Enfin, comme on le dit, il y en a | —Dame Rumeur nous annonce qu’une | mieux depuis samedi.72.000 5 000 1 u------- ------ . • “ —l'aine ivunicur u^un ami^uvr- <i<* i**»*; i

44*208 k’ooo d appelés, mais peu délus. — j jolie brunette de la rue High, doit bien- DANIELSON. — Plusieurs arresta
Souhaiton* que ceux qui méritent la ré- j jftt unir sa destinée ft celle d’un jeune tions d’ivrognes ont été faite* leo 250 ^ 250 • _________-__ ____________ — - __  __ -

^ °5() o’oftn comPeI1*e* reçoivent. La question se- monsieur employé dans la manufacture 
• ! ra P®1* Ies membres du comité des de fil Hadley.

$1,349.798 $376 000 i Pr^®idents, qui s’assemblera prochaine- j —Nous avons eu le plaisir de posséder 
’ l ment. 1 au milieu de nous, la semaine derniê-

Le lieut.-colonel Hughes a aussi en- re, deux de nos jeunes amis, MM. John

“Thanksgiving day”. Une drôle de ma­
nière de remercier Dieu.

—Mlles Clara et Albin a Domlngue 
sont en visite ft Woonsocket.

—Nous avons eu le plateir, ces jours , 
derniers,de serrer la main du Dr H.R.C. 
Breault, qui est venu ouvrir un bureau 
de dentiste dan* Danielson. Notre jéu-

Avant de discuter cette distribution,
le comité de la charte a pris connais- } de grand coeur la propoaition Hansen, de Saint-Jean, P. Q., directeur
sance du rapport du trésorier, que “La ' d'augmenter les salaires de* inspecteurs, de l’orchestre de Ullie Akerstrom, et
Presse” a été seule, hier ft publier in ex- j ^AI* Lapointe, Lancey et Kehoe. Il se- Norbert Boisvert, de Farnham, P. Q.,
ten*0 question de leur payer un salaire pianiste. Ces deux jeunes messieurs, ne ami diplômé de l'université de Bal

Celui-ci. après examen, a été légère-, ^ $1,500 par année. Le chef Hughes ; avec quelques autre» artistes distingués, timoré, est un praticien accompli et
ment modifié, puis adopté. Inutile d'en ' ajoute qu’il a pleine et entière confian- rehaussent de beaucoup, les soirées non* inviton* tous les Canadiens ft aller
faire aujourd'hui la répétition. j <>e én ces trois lieutenants qu’il a sous données par Mlle Akerstrom. lui rendre visite. Le docteur eet le fils

On a examiné ensuite celui du comité ! ̂  ordre*, et qui commandent les trois j —Dimanche, 21 novembre, un grand de M. Chs. Breault, de Putnam,
des 'finances relativement aux crédits dissions de la ville. La motion a été nombre d’amis se réunissaient chez M. —Les crimes «ont si nombreux au Ca-
nrcordés tels que ci-dessus. endossée à l’unanimité par tous les i et Mme Napoléon Roeh, pour donner nada qu’une personne pour avoir la

L’éehevin Préfontaine trouve que la j membres présents. ; une soirée ft l’improviste, À M. Philip- vie «auve sera bientôt obligée de venir
somme accordée au comité des chemins ' Lo lieut.-colonel Hughes fait alors re- : pe Bourgenult. Mlle Robillard et M. ' établir scs péuatc* de ce côté-ci de* li- 
est absolument ridicule. En effet, dans ! marquer que depuis 8 ans il demandait Joseph Champagne, qui organisèrent gnes.
l’intention de ceux qui l'ont* votée, fl va î 11 ne augmentation de la force, soit de cette fête de famille, méritent certai- ' —M. Mourasen, de Woonsocket, est en
falloir prendre sur le* $120,000 $27.000 50 hommes ; une vingtaine ft cheval noment des félicitations. Tous s’en don- | rielte chez eon beau-frère. M. Jos. Ri-
pour payer la balance due sur le pava- j pour les districts isolés et une trentaine | nêrent ft coeur joie. Il y eut chant et 1 card,
gc de la rue Notre-Dame-Ouest, et. $20.- P°ur
000 pour les trottoirs en bois, de sorte 
qu’il ne restera que $73.000 pour faire 
des travaux estim's à près de $700.000.

11 insiste surtout sur la construction 
d un égout! principal, ixuir drainer le 
quartier Saint-Denis oft au delft de mil­
le maisons n’ont aucun moyen de drai­
nage. II s’en suit une dépréciation con- 
sMorable de la propriété, qui paralyse

progrès, il y a de plus injustice envers 
toute cette population, qui a droit, com­
me les autres, aux améliorations publi- 
<j ne*.

L’intention du département des che­
mins était de consacrer $100.000 par an­
née pendant trois ans, ft la confection de 
cet égout qui coûtera au delft de $300,-
uoo.

L’écherin McBride dit que $100.000 
pour le comité de l'eau est beaucoup 
trop. On pourrai: fort bien en- distraire 
<!c $25.000 ft $50.000 pour les donner
su* chemins.

Non. réplique l’échevin Préfontaine, 
je ne veux pas d’un tel compromis. Je 
considère que ce qui est demandé pour
1 aqueduc est nécessaire. Il ne sert de 
rien de prendre â Paul ce dont il a un 
besoin urgent cour le donner ft Jac- 
q ue*.

Le maire—Le département de Taque- 
duc tel qu’il est ne rapporte pas. en 
proportion de ce qu'ii ’ nous coûte. 
Noum somme* on déficit tou» les ans, 
et plus vite nous en donnerons 
le contrôle ft une compagnie, le mieux 
ce «cra. car il ue nous donne pas assez 
tic revenus. Il nous a coûté jusqu’ici 
neuf million* et nous traînons comme 
un boulet l’intérêt de cette dette. A. 
New-York. Chicago, Boston, par exem­
ple, on fait payer aux consommateurs 
de l’eau l’intérêt de toutes les obliga- 
rons contractées «u sujet des travaux 
d aqueduc, ce qui double la taxe de 
l’eau.

L’échevin Laporte dit que si l’on fu­
sionnait les comités des chemin* et de 
l’aqueduc on d:minuerait beaucoup le* 
dépende* d’administration. I! proposera 
une motion ft cet effet au conseil.

Cette digression se prolong© quelque 
temps, puis l'éc^evin Préfbntaine re- 
v ent ft ses moutons:. Quoiqu'il en soit, 
dit-il. il faut montrer quelque bonne 
volonté aux citoyen»» du quartier Saint- 
Denis. Si or ne fait rien pour eux, ils 
s’adresseront eux-mômes ft la législatu­
re pour obtenir justice. Enfin il plaide 
si bien sa cause qu’on lui accorde pour 
ce fameux égout de la rue de Levis 
$75.000. de plis*, dont 25,000 sont otées 
aux rréiifs de l’aq tied tic et $50.000 au 
comité de** finances.

On a n'snlu aussi ft la demande de 
l'échevin Penny, de permettre de de­
mander ft la législature la balance qui 
re*te des $10.000 pour réparer l'hôtel 
de ville, c’w't-ft-dirr $5.000.

D'après les explications données les 
$5.00J accordée* au comité de santé 
•ont ponr réparer la cheminée de l'in­
cinérateur et paver la balance du comp­
te d# l’hôpital GénAral.

* ^ KXIAXZ I 4 XT 41 l «V1 Ai VT * * IA K V %* A «e #V » ».

les parties les plus menacées de la ; musique et après un succulent réveil- \ —Madame Dr C. J. Leclalre, «es trois 
ville. ! Ion, tous se séparèrent en emportant un enfants et «a belle-soeur sont en visite

au Montana. Madame Leclalre y a été 
appelée par la dangereuse maladie de 
sa mère. Bon voyage.

—M. Davignon, de Raint-Alexan- 
dre. P. Q., wt en promenade chez son 
gendre. M. Pierre Bonneau.

—Samedi matin, le 20 novembre, Mme

L'échevin Kin*ella fait observer que heureux souvenir de cette fête, 
l’on devrait appuyer cette motion. Tous LAWRENCE. — La cour Sainte-
le* jours le lieutenant colonel Hughes Anne. No 268, des Forestiers Catholi- 
se fait chanter pouille, parce que l’on ‘lues, a -donné un magnifique banquet, 
ne lui donne pas le nombre d’hommes jeudi dernier, le 25 novembre, dans 
dont il a besoin. 1^ salles Pilgrim.

Cette fois. □ sera fait ut» effort pour trois cents convives étaient
venir en aide au «urintendant, qui ne présents cette réunion sociale, corn- Joseph Boulais rendait son Ame ft Dieu 
demande pas mieux d’augmenter l’ef- P?*ée de l’élite de la population cana- «près avoir souffert de la paralysie dé­
fectif de sa petite armée. D’un autre ' dtenne de cette ville. Le clergé et plu- puis plus de six ans. Les funérailles ont 
côté, il est jaloux de l’honneur de ses pir«rs officiers de la cour Saint-André, ou lieu lundi.
homme*, et ne veut pas, les voir instil- ^(‘ I-'°W<‘1I, y assistaient. ; —M. Raoul Breault, D. D. 8., est
ter, parce qu’ils ne peuvent pas faire ^es sautés suivantes furent propo- établi depuis quelques jours ici. Le Dr 
pins que le possible. ; pées et les orateurs ci-après mention- Breault est un jeune homme de grands

Quant ft la question de l’augmentation n^s *v répondirent en termes éloquents ! talents et il a reçu son diplôme de den- 
des salaires, M. l’échevin Jacques a fait e.t vigoureux et soulevèrent l’euthou- | t^te ft ITniversitê de Baltimore, 
observer que toute l’affaire serait pla- **a8mo auditeurs, 
cée entre les mains du comité de* prési­
dent*. Rien de promis, mais peut-être 
beaucoup A espérer.

QUINZE MILLE PIASTRES POUR 
UN POULAIN

New-York, 1 — Une dépêche «péda­
le de Lexington, Ky., au “World,” dit 
que William C. Whitney, qui est ici 
dans le but d’acheter des chevaux, a of­
fert hier soir $15.000 pour Plaudit, un 
poulain de deux ans par Hymian et Cin­
derella. une jument Importée.

Il est possible que John F. Madden, le 
propriétaire du poulain, accepte cette 
offre.

DECAPITE
Halifax, N. E.. 1 — John McDonald, 

conducteur sur ITntercolonial, a été dé­
capité hier ft WeÜarton par une loco­
motive. Il était ftgé de 45 an* et i>ére 
d’une nombreuse famille.

IL N’Y A PAS DE REGIME A 
SHVRE

—L* rhumatisme est une maladie du 
sang qui peut être guérie par la Salse­
pareille de Hood. Ne prenez que celle 
de Hood. (No 1)

—Souvent en moins de deux jours, 
vous pour ci vou* guérir d’un très mau­
vais rhume, en faisant usage du “S'rop 
de Térébenthine du Dr Laviot«*tte”.C’est 
aussi le pdus agréable au goût.

ACCIDENTS MX ENFANTS
Le* enfants, en jouant ensemble, se 

font souvent de» entorses, meurtrissu­
res oui coupure*, et les douleurs qu’ils 
endurent avant qu’on leur ap|)orte du 
soulagement devraient convaincre les 
mères qu’on devrait toujour* être prêt 
en cas d’iccidents. J/e "Quickeur#** ci- 
catr.se le* pla t* et fait disparaître im- 
médiatameot 1a douleur. * (2)

D’habitude, lorsqu’on prend une pur­
gation, il faut suivre un régime qui est 
quelquefois trè* ennuyeux. Mais avec 
l’eau minérale purgative Carabana, il 
n’est paa nécessaire de suivre un régi­
me, tant sous le rapport de la nour­
riture que sous celui des lioissons. Cha­
cun peut continuer le genre de régime 
qui lui convient le mieux, et cela n’era-

Les Forestiers. Rév. Père Danis ; 
les Etats-Unis, l’avocat Monette : le 
Canada, Dr Déloges : le clergé, Rév. 
Père Remy : la presse, Joseph B. Ber­
geron : les dames. Dr V. Mignault.

M. W. N. Hamel était président du 
banquet et le Dr Thomas Tétreau agis- 
oait comme maître des cérémonies. Co­
mité d’organisation : MM. Siméon Vi­
gor, Geo. Bricault, E. Dubé, A. P. Ca­
sa vant, A. Larochelle.

NORTH CAMBRIDGE. — Le Cer­
cle Dramatique prépare en ce moment 
la pièce de “Félix Poutré”. qui sera 
jouée dans le courant du mois le jan­
vier. Le cercle formé il y a tantôt un 
an, a déjà donné trois représentations 
qui ont toutes très bien réussi et les 
membre* font tout en leur pouvoir pour 
faire un «ticcès de la prochaine repré­
sentation.

NORTH ADAMS. — Le bazar donné 
par les Dame* de la parotese Notre- 
Dame an profit de la nouvelle église pa- 
rr.iasiale, s’est terminé lundi soir. M. le 
curé Jeannette est bien satisfait de la 
recette qui dépasse $1.500, et au prône, 
dimanche, fl a chaleureusement remercié 
tou* ceux qui ont contribué ft faire de 
ce bazar un succès marqué.

—Un pénible accident est arrivé, ven­
dredi, ft la manufacture de chaussure* | 
N. L. Millard. Un ouvrier du nom de 
Moïse Clermont était ft travailler à une 
machine, lorsque ♦ont ft coup il se fit 
prendre le bras dan» les roue* d’engre­
nage. H eut le bras horriblement muti­
lé. Les médecins croient qu’il sera né­
cessaire de lui faire amputation du bras 
A. l’épaule.

—Le* membres du Cercle Jacques 
i Cartier sont à préparer une séance dra-

pêche pas l’eau do Carabana 
re l’effet désiré. C’est un véritable plai­
sir que de se purger avec le Carabana. 
En venlte dans tontes les pharmacies.

a* n**wi«*; ma tique qu'il* donneront dans leur sal- 
, . P i Je coin des rues Union et WLlowdell,

entre les fêto* de Noël et du Jour de 
! i’An. au profit du cercle.
I —Les travaux A la nouvelle école ca- 

■1 | nadienne «ont très avancés, l’extérieur
—Repassage facile, en employant *** presque complètement fini, et les 

l’empois fl glacer Somo, pour chemise*, travaux de l’intérieur sont activement 
collets, jupons, blouses, etc. La seule Poussés par l’entrepreneur, M. Alex, 
qui donne satisfaction ; 10 cts le paquet I Picard.
chez votre épicier. 301-n 1. M. s. —Jeudi dernier, jour d’Action# de

- j Grâces, il y eut dan* la salle du Cercle
. . ! Jacques-Cartier, un match de Dames

—Le* mères trouveront que te sirop Calmant 1__ ’ w i j., ru,,K a.«• Mm# Winslow est le meilleur remède pour entre M. Jtme* C ampbe.I, dit Chlb de
ie« «niants. 2& cents la bouteille. North Adam* et M. Forest, de Turner»

^__-47—1 M v—n Falls. Peux partie* seulement furent
Vflli MiniTP jouées dan* chacune desquelles M.
\i 111 Tl 1 IM 1 h Campbell est sorti victorieux. Il y avait

I affluence d’ami* des deux partis pour
Evitez l'humidité et vous éviterez de 

gros rhunx*. Si vous vous enrhumez, le 
seul remède efficace. le BAUME R HU­
MA L. vous guérira. 2q-h

être témoin* de cette joûte entre Jes 
deux célèbres joueurs.

CONNECTICUT
MERIDEN. — Les paroissiens de 

Economisez 40 p.c. de vos primes, en ! nt-Taurantpréj^rant un grand ba-
donnant vos risques à la Cie d’assu- I /'ar’ *** ^ décembre pro- ,
rance Mutuelle contre le feu de la cité ' ch*in- Comme ce bazar est au profit 
de Montréal. 299—n ! d tme nouvelle école, nous ne doutons |

* ~ 1 fias que nos compatriote* encourage- |
1 i ront autant qu'ils pourront cette bonne !

—Rien d aussi extraordinairement _ oeuvre. Outre la partie récréative, mu- 
Iwn et efficace que le 8irop de Gomme j aique d’orchestre et spectacle varié, <« | 
de Sapin Composé, du Dr Fred. J. De- bazar offre encore un autre intérêt. — 
mers, pour guérir lea rhumes, bronchi- 1 Quarante prix seront tiré’* ft la loterie, 
tes asthme et coqueluche. — Informez- ' __
tous et l'on vous dira qu'il produit J------- -------- —--------- —--------
presque des mira des. — En vent* par- ■ y ■%#• «al au va
tout. 15 te* i* boutein*. — Dépôt. 1157 femanx pveurcy
tue Saint*Laurent. 1—m-M-j-n il veut son Castorla.

BRIDGEPORT — M. François Ouel­
lette. de Fall River, Mass., était en vi­
site ici, la semaine dernière, ft l’occa­
sion du mariage do son cousin, M. Hy- 
polite Tbibeault.

—Un bazar donné pour le bénéfice de 
notre église canadienne s'est ouvert jeu­
di, le 25 novembre et il doit durer une 
semaine. Notre succès est assuré, car 
la salle oû al lieu le bazar est remplie 
tous les soirs.

* RHODE ISLAND
WOONSOCKET — M. Domino Rom 

cher héritera probablement de $5.000 ft 
$10.(NX) de son père. M. Paul Boucher, 
décédé ft Maskinongé récemment. Tous 
les fils du défunt, ft l'exception de Do­
mino, ont fait un cours d’études et pra­
tiquent la médecine. Lui seul est sans 
profession.! I

—Vendredi dernier.onviron trente-cinq 
enfants de Marie de la paroiwe du Pré­
cieux Sang se sont réunies dans le sous- 
sol de l’église paroissiale, pour exprimer 
ft M. Tabbé Savoie leur reconnaissance 
de ce qu'il a fait, depuis son arrivée, 
pour l’avancement de cette société.

Au nom de ses compagnes, Melle Albi­
na Gobeille a lu ft M. l’abbé nne jolie 
adresse et lui a fait cadeau d’une canne 
ft pommeau d’or. En même temps, Melle 
Eva Tétreault a présenté au héros du 
jour un beau bouquet.

M. l’abbé Savoie, trè* surpris et très 
ému, a remercié en terme* chaleureux, 
puis ou a fait nne agréable partie de 
“tire”. Melle Bertha Leboeuf faisant les 
frai* de la musique.

M. l’abbé J. A. Bourassa assistait A 
la fête.

—M. Joseph Rousseau, autrefois com­
mis chez A. B. Warfield and Co., est 
maintenant employé ft la pharmacie de 
Rousseau et Brown.

—M. F. S. Brault, père de notre cor­
respondant de Woonsocket, est arrivé 
avec sa famille de Providence, pour de­
meurer en cefte ville, nu No 81 rue

de cette ville 
socket.

—Ijft semaine dernière, au bazar de la 
Garde Lafayette, de Warren, a eu lieu 
un concours «le popularité entre le ca­
pitaine Gagnon, de la Garde Lafayet­
te, et le capitaine J. M. TaivaJlf-e, do ! 
la Garde Richelieu, et celui-ci a gagné i 
le prix.

—Mme Ozéa* Desmarais, avenue du 
Parc, est revenue de fhôpital Saint- 
Joseph, de Providence, sans avoir pu 
subir l’opération, vu sa trop grande 
faiblesse.

—M. Alphonse G au lin, fils, n fait le 
discours de circonstance, au banquet de 
South bridge. Mass., jeudi dernier.

—Ovide Maurice, 130 nie East 
School, a été arrêté l’autre jour, par le 
con* table Bon ley et l'agent de police 
Jos. Desforges, pour avoir volé pour 
$10 de coton ft la manufacture Social, 
oû il était employé comme gardien de 
jour depuis un an et demi.

Il a compam en cour ft 10 heures et 
s’est déclaré innocent, disant qu’il n’a­
vait volé que pour $2 de coton et qu’il 
l’avait restitué. I>e juge a alors ajour­
né lu cause A samedi prochain et fixé 
le cautionnement à $300. Quelques mi­
nute* plus tard, cependant, Maurice 
changeait d’avis et se déclarait coupa­
ble. Maurice a été condamné ft 30 jours 
de iTrison.

CENTRAL FALLS. — Un bien 
pénible accident est de nouveau 
venu jeter le deuil dans le village 
Saint-Jean-Baptiste, dans une famille 
qui demeure A quelques minute* de 
marche seulement de la famille Arthur 
Fortin, dont la “Presse” a raconté la 
semaine dernière, les épouvantables 
épreuve*. Le village Saint-Jenn-Bapti*- 
te est voisin de Valley Falls. Il fait par­
tie pour la desserte catholique de la pa­
roisse de Notre-Dame de la Consola­
tion. La victime du dernier malheur est 
M. Francis Allard, Agé de 64 ans.

Après une bourrasque de neige qui 
est tombée dans la nuit, M. Allard a 
voulu monter sur le toit de su maison 
pour le débarrasser et nettoyer son co­
lombier. En voulant descendre, il est 
tombé et «’est brisé l’épatile. On l’a ra­
massé privé de sentiment. Le médecin 
et le prêtre mandés en toute hflte ne 
sont arrivés qu’après sa mort. La victi­
me laisse une veuve et dix enfants, tou* 
mariés. M. Allard appartenait A la so­
ciété Saint-Joseph de Central Falls.

Nous avons l’assortiment le plus varié et le plus considérable en

PORCELAINES,
FAIENCES.

CRI5TAUX, 
ARGENTERIE.

COUTELLERIE, 
OBJETS de FANTAISIE, 

ETC., ETC., ETC.

Nous représentons les plus 
célèbres Fabricants Euro­
péens ...................................

La Cie John L. Cassidy, Limitée
OHO!M34 1 !•-»*»I i»t-1*14V4l

Htii©oiAri»ale **uo#»t—!à.T»<93 litu1' Oa.tUorlim
C ‘ertf «iront
X0f»t 1-17 1 <'«itliorlno

IL ETAIT EN ETAT DE LEGI­
TIME DEFENSE

Mattawa, Ont., 30—Les jurés du co­
roner dans l’enquête sur la mort de Mc­
Connell, ont déclaré que celu>cl était 
mort des suite* d’une blessure faite par 
Samuel Tongue, ft l’aide d’un fusil, mais 
que Tongue était en état de légitime 
défense.

DE9IAIYDFE A VOTRE EPICIERwsa
Pour la# lab4« « t 1m lallor •». !.«• plu#

ptir «t le m«*lI '‘*np. (i)_|,i*.T

UNE DOUBLE EPARGNE DE CHARBON
Kn •f' •«‘rTRiC du H«M»bl* SI»»* A €>n«lri» br###t4

aux Ktatü-lTnl# »*t au CniiHdn. Ln wul nan #ur I# marché qui donnn nittlfl- 
faetton. Ou peut #>n ncrvlr dan# 1a mAi»'>u sann faire de pouatldra II 
sépare ausdl le# groBaea dea petitea uacarblllei «l ne iatsa# tomber qu# la 
cendre.

Pur réception de noua livrerons un doute# nas t oendr# dans
n’importe quelle p irtio du Canada et noua paleron* nous-métnet les fr.*lg 
d’expreaB. Kcrlve/. pour avoir «lea circulaires d-tacnpti re« et références.

Cérof* et Oeta.ll. Droits de breveta dua Ktats-Uula u veudre. 
R’adrca»' r a

P. R. KRASEL. - Brcvetaire et Fabricant,
*690 rue Kalnte-t atlacrlnr, Vloiatréal. P

Téléphonée Bell. 4752 et :1370. M*—n

PILULES ROUGES
Du Dr Coderr*

Ponr les Femmes Paies et Faibles
2H6-OW __________________

SANTÉ des DAMES)
sbses uwi ■ loi Me;.-»»
D^S MILLIONS DE FEMMES

Souffrent en silence, toute leur vie, des irré­
gularités particulières à leur sexe. Les Cap­
sules d’Apioline de Chapoteault font cesser 
les RETARDS, les SUPPRESSIONS, ainsi que 
les MAUX DE TETE. l’IRRITATION NER­
VEUSE, les TIRAILLEMENTS, les 001- 
LELRS et les COLIQUES qui accompagnent 
les Epoques et compromettent si souvent 
la santé des dames.

Prix. «I. d lioa «*m# !»*• pharmarlen#
PARIS, S, Rrs Yrnxsirx et tout#» !#■ pharmarlM.

160—M n k

INVENTIONS BREVETEES
m h r<| a<c« de rommeree *nrrgls- 

fr#e« dnn# tons le# piava.
iCWEN N. EVANS,

Kcrlrca pour avoir dt« rcn#l*nem#nta piua com­
plota. 23J—l.M v-n

n 9*

______________________•

C’EST-^>

MERVEILLEUX.
T.’catt #«t otalr# comm# du rriatal dana 
Itffrmd hoMtn. aux BAINS LACREN- 
TII N». C*#»t pan# qn'ell# r1#nt direc­
tement d# la ‘*onrc«- I.a ir. nMenn- c» 
qn>Ue •# r#i on##!'• conutaitimont. T>on- 
ch#, bain #t nage, 26c. Potlta g*r<,ona. 
lie.

J onr# r*orra#« aaa « I>*me#. Icland* 
■natta #t t# tncrrrodi apr##-midt.

BAINS LADRKNTIENS,
An*!* dr# m »• l'ral* et Kvandrp

K8 HOU MISSION S cachetées, adr#a«é## au ooua- 
olgné. • t portant la moutlon “8oamls#ion pour 
un# .tfortru* ” «eront reçu#» au Sureau du Greffler 
d* la Cité, Uôt#l d# VU j# Ja«qu 4

JRrDÎ, If 9 DRmfRRK PEOCHAPT
A MIDI

Ce# •*umt#»loa# tieront oolt pour lonor. oott pour 
rendre à la vtu# ma terrain vacant ou un terrain 
arec hatla» a aua-éngéea, pour 1 >iabJlaoeiu«nt 
«’un* morgue.

On ne demande pao d# piano.
L* Bur an a# ré»orve k droit de rojetor la plut 

boae# ou aucuno det ooumitolona.
L. LA Rv RGB, 

Médoclo officier ao Santé
HAtet de Ville.

MoaSroal, .# aoreabro 1##7. 25-1

Pour
Allumer

Afin d’introduire notre bois, nous enverrons à 
n’imporie quelle adresse à Montréal, un gros voyage 

de bois, découpage, etc., pour allumer.

VENDU PARTOUT «.00
r>oui*

RIGAUD 
MILLING CO.,

or>:t rue Saint Paul
telephoivk

$350
Le...
Voyage

POUR PE

TEMPS FROID
1.4,0,11. U, 1#

^
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/ rscom • — u quotnque me piBcur r» a «• 

bon»* p •«« dr «'AtiBiuU de u»r- Je H>*s de *apè- 
rt«iuo et r< fér.'uoes. Ecrire t) R . La Pm ••»

________________*J o—2
5 TKOUVfFA deux femmes ds tournée •« No 

IIM1* . t>e i lésais Be prrSeQtci * M heu "t le 
nota, • • . ü—i
O3

SITUATION» VACANTES

O K DEMANDE des personne# compétentes 
pour faire des boutonnières 4 la macM- 

ne 'Wheeler Wilson ' st 1 tflnger •, emploi per

renent. Inutile de ee préeenter eanr avoir 
expérience voulue. J. P Blerk end O*., gtfl 
rue Saint-Jec<jues- 17—13

09 DEMAND*, d-s coupeurs de o ;lr pour cheu- 
surrs Uü« s. troueernBt île remploi p rmai-eat 

en s'a<jref*.ii>t par lettre a té^u n. Lailme A Cle, 
Et Uyeci tbe Qua. >3—4

<>9 DEMAELEane sereente rén<>rale, femlüe 
f de < persqu<‘04 •« eusel un svrr nie sachant 
eoodre , 1-s de <x par eut aug.eii Uéf r ncssesi- 

fé«s. sedi ess. ri mutin ou le soir, 2 Be*v«i H 11 
soua/e. coin Don.tester. >0—2

OU DKMA9DK une bonne serventr ■achant faire 
la cuisine, au No 520 rua St Hubert. He prf- 

MBterde^b i.r s ■ ii.lJt- 2fr- 4

N LEM ‘ NDK une Mreaate génireie eu Ne JUl<) rue Drolet. ft—^

<|N DE iANiJb. un rnyausur. Canedl n fr luçela 
* par.sot les deux Uuguat. pour so itc.ter des 
•cramaiule* dans la slUe. S’adre ser p..r lettie 

aveorefei lc«s et expéilonce Vl.ieueuva'd WD- 
son, man a facturiers de cigares -Smsd- PHôpl- 
teL 25-4

•e se'ço» #« vue deiuoiee le
ult r Joe ouvragée d lespr.u.' ne. 

iyOéa ia.pi s* ous ete h'ed etser le avis 70 rue
*•*‘1  _________ _______ _ ,§~*

(.«* A Sr-UOiN d un egeut pour —1 ulécr dee 
* au nuta-s pour ua jouraei de mati^u' 
Fo i# coiuuiitsi a a aureeaer 1. Are Muebiui. .o76 

iue Eo ve-Dame è^—l

BUREAU DE PLACEMENT GRATUIT.
IMd rue Notre-Lame. vib-4-v|b l hètel de 

v|.i»-Malae d oeuvre de loutee eoi ue fourmea 
i-e» p»u uo p. Uijof* as* vr Jurer Un« 

eervanim ptrur pi -aO> >re usi ou.Acjgr. dee bû 
(hérons pour bois de corde et chantiers, une 
gerde-malade, un faiseur de bol tea A la n.a 
ruina, un couple pour tenir un ménag*-. d a 
ferinlere. une apprentie modiste ayant un 
an d expérience, «les garpone de bu­
reau. ie* rommlealonaalree. dee coin- 
mia-éplciers et de raarchandleea eé be s. 
d'.-e pâilta.ars. dee chepentlers-menulali re.deo 
teneurs de livres, un commie pour comrmn'e 
de grès, des chauffeurs de fouma.eea.de» bum- 
mes de cour,des bouchers.de» commis '« bar, 
des pe.airce décorateur» si lettreu/a. oul- 
siaiers.des aide- cuisiniers das cuislnières.des 
gardiens et storemen, dee en a ret.er . des 
garçoi.» de sel.es. des Journaliers, un ap- 
prend forgeron, deux apprentis dans métier 
rfuelconoue. des conducteur* d’express, des co- 
pirtes, d e ooebers pour maisons bourgeoises, 
un oonducteur d'aacenecurs. dee collecteurs, 
uns dame de compagnie, dee typr»graphe», 
une Aile de magasin, des boulangers, un Ins­
tituteur dans une famille bourgfoise 
qui fera autres travaux de la maison, un ap­
prenti mécanicien, un eide-forgeron, un ap­
prenti pre—1er. un hon barbier, un a prentl 
phi.1 marier ayant 4 anr d’expértenœ. une 
blanchisseuse peur ouvrage chex elle., une 
bonne garde-makute sac hant ecu ire. un 
garçon de 16 ans, comme apprenti pho­
tographe. un commis dans la ra‘r- 
eeiie. un apprenti tailleur-couturier, ua 
ai prentl en fourrures ou chapelier, une 
femme de Journée, un» femme qui raccommo­
de le linge et les habits, dee mécaniciens, des 
poruMirs de pa-n. un plornlbler. un breimeur 
dans Je bots, un cordonnier trtjror—ur. im ap­
prenti coT»f1f»rur ayant trois mole d'expérien­
ce. u"# b^nne clavlrraohiste oormaiséant Mer» 
lee deux langues, un forgeron fboller-meker) 
et t rem pern d* («utile .dee GJavlgraphlBt***, 't® 
talileur de pierre, un calfat

T.'ne vielle des patrons est sollicitée. Bureau 
ouvert (b- & hrs du matin à S hre du soir. 
— Urbain Fjefontaine. gérant.

A VENDRE

\ VENDEE-D««s je as eo ta —us poil 
e e aucue défait p«eaBt -1 Am ua. TmEu—

•-a» seaerve. cbaa t». ètOé. eousii, saune oe ioubob.
get ré Fi torts-____________________________ >6 I

\VA9DEE—fp« eriee Béieie eteJ de boutber. 
Üuu endette o ie» éie avæ e keetei» pro- 

^ru té» de uni ao vr« cl tcue eutrœ aeorea do 
uee g *,reea r -4) ree ijai.quee, ▲ Dej>«-

tle.

VE9DEE-Jcaae cblee iévrl r. daee ageut 4e
ebécae de rase qui 

ina yr.xgl.uO H B-t/à-r. jc 
D ert saler

• Ui | o: IS P ItBK 
d ruu ckeuase. 

k#->
4 VENDRE — Four tout le monda — B<j1s 

uV pour edumer le poélt. etc.. |‘J. «rebia 
coupe. 32 &o. blocs d# mjullos. looe>teur du 
poêle. «1 50 blocs d éplnetty, fl 73 le voyage, 
livré dana une partis quslconque de le ville. 
J. C Macdlarmld. Carré RtcbmoBd. Té.épbo- 
aa EUE._______________________________ l«B-a
A VENDRE - Epl—rles. note s, reeteuren'.a 

./x et tout autre genre de oommerœ L fier- 
rla 113 rue Salat-Jacques, ou le soir. 421) rue 
Saint-Laurent 3—34

\VE9DRK Hell • grande* —b— de * ufft et
e ssi uo s.elgh d« promena ie, eu No 1 .03 

ruefcte(ath rln*. >V—n

PROPRIETE» A ^TCNDRE

\V E N‘ I / H K — M a I • on de f « 500 pour •>>00r>i 
31,000 comptant J. ▲ Lbariend. 1618 rue 

Not-e-Denis. -56 n

UN GROS SCANDALE
Dans la haute société an­

glaise

Un lord aurait commis un faux

BANQUET

4 VENDRE OU A LOUER — A Felnt-Hu- 
^ x hen Qué . deux propilétés situées prés 
de r église et du dépôt. R adresser sur les 
lieux à J. B te Marcil. 23—«

PERDU

I JERDU — Le -3 novem • re. un chien setter 
(double nose), du <>»n d - “Jack”, août pol’s 

blanc et biun. béccuipeBse proir j*** eu retour au 
EotLiT rue Xotre-<>eine Qu.conque le détiendra 
sera pou ailvl. P. Vaadelec. 2—2

1 i£EDU"8Amedl matin, à le Longa- Point • uue 
I val:te contenant un b bti einent et un bré­
viaire. Rér<mp n-e e le per*otiue q i le rapporte­
ra a l'e*lle St Benoit. 26—2

1>ER1>L* Hier soir d ne les chert de la rue St 
Leurent. un .Ivre centei.Biit différent t 

adrets a Pnère de le repi>ort,.r au No SHOiueSt
Laurent. 26— 1

(N DRH A N DC pour une inatson de gros, une 
é J une fille coimue st nogrspbs. cal.lar rb s- 
la Jh rs connaître parfalteme. t le fi sursis et 

t'ang.sJj. he' lances rx gé*». ftadrtsatr ilruir 
228 , boflc de ..os om re<*i. 25—4

ON DEM AN DB un commis d'experlcnce dans les 
haru-s faite» et les meicert s Ecrire e E. C. 

t, La Pbxsm. 25—3

<\N DEMANDE Jeune garçon pour porter les 
/ effet» devra parKr uu peu i'eugials 2.1.>6 
•%» CstiM-rtne *5 2

O
O

N DEMANDE un gesÇO" de cuisine, avec réfé­
rences No 546>au DBecheatfcr. 26—1

9 DEM AN LE une aervente générais sa No lu? 
rue B y Hit reuces. *.6—J

('K DEMANDE un^ dame connaissai t l'sn.-lels 
.'gi le fr..n>, le i>oui apprei.4 h une étude f cl.s 

et ensuite v©y»*e. Ecrite 8.H-V., “Le P.eace.-’
26—1

<iN DEMANDE une bonne servante généreie ;
' clin devra savoir perler BogleU. 8e prt» user 

eu No 1D r— Drolet. 26—]

9 DEMANDE un garçon pour se rendre utile 
/ dan» un« famille, l.ecommendeilous est-<

gé'-a S'adresser 20 rue 8t Jacques.

MAISON» A I/OtrER

A (LOUER — Un 'bee de nmlaon. 6 dhamhnee.
pr«e“«elofi rmmédlete, loyer modique, eu 

No 16 nie Ilous»**«.u. S’Adresser * M. PYeeer. 
211 me Salnt jaoquee._________________ 33—2

A LOI* ER—Au certeo. logeTn**»ta de 8 et 4 appir- 
tem- nts. à bon es conditions pour ITilv^r. 

8*adr^s-er eu No I 73 nie fit Doraln que 26-2

\LOrEB—Or sd n.egastn. 146 St Laurent.ev-c 
oo s part n»-n un éhsg eu-d-ssus mesurant 
50 par 10 » pied* nntré** sur la n»« fit Charte* Bor- 

rrm c, et élévateur pour aaercheutflses. Alfred 
Ere net. . 8 rue St Jaoq tes. 22—0

4 LOUER—532 rue Amherst, un haut de at*on 
/\ cootenam 7 appartements, oyer medéré. No 
f 84 rue Amherst, uu so b at sentent conrenant 4 
appK tonien:» et éeune. S'adresser au No 58'i rue 
Ankcrst. 133—B

4 LOUEH - Manufec»nre avec pouvoir Bon 
.'V maiché. prêt me Chatham 2 é’a ce. rai oo- 
ge et co'.r. fie présenter R. O. O. V. Fraser 8 rua 
fiainte-H. lèue 25-2

1>ERDU—Hier toD, à partir de le ru* Mdson- 
n uvc p.r la rue sic Cuih'-iln - à la ru>- Mont­

calm, n wth't « n veio.irs d sotc noir, un gilet en 
Serge noire, uu Jupon, une Jupe urune, une obe de 
ehamb e eu cacli mire touge. Prie o de .es rap­
porter Au No 2u» rue >iontcaim. 26—1

T>BRDU — Dimanche, le 28 courant, un rl- 
X dl<-ul« noir contenant un porte-monnaie, 
un (Rrapedet, un Lrouaeeau de clefs, un pa­
quet de thé et vine rube d’enfstm en flenollet- 
t«* rouge, etc. Réoomperiae promise en retour, 
au No 1236 rue de Montigny. 26—1

PERDU — Le 30 novembre, $114, 11 billets 
de $10. 1 billet de $2. 2 billets de $1 Ré­

compense promise «n retour au No 07 rueile 
Plohette 26—1

I)KRDÙ — Hier au soir, sur la rue F\iïford.
une chienne Fox Terrier, r^.-wndant au 

nom de Jlp. Récompense à celui qui la ramè­
nera au No 81 rue Fui ford. Tout* personne 
qui la détiendra après net avis sera poursui­
vie. 26—1

PERSONNE!*

I'JERfiOVNE'/—Une ' n;{la!*c demandJ place dans 
un f imille, eo t BJur enseigner, gu d -ma­

lade, eulsl 1ère ou fille générale. 8 a rester 291 
rue St D nia. 26—1

.6-1

UN DEMANDE ces garçons au No &8J rue fite 
LatberiJie. b'adresscr entre 7 et 8 hrs a m

26-1

<|> DEMANDE Immédiatement des levcoscs et 
' des rcpassuua*s. CUy Uand . sundry. 1807

26—Nrun st. Catherius.
| %N DEMANDE deux fliiee de salle et un» fille 
" d>-cb-‘"it»ie. W. stern Hou sa «oln des rusa
Bt Ttuil et McGill. 20—1

| IN DEMANDE des fille» parlant français et en- 
' ' g.a.s. 8'airaaser 27 et 29 rue fiaiut-Oibrtel, 
Hotel du Louvre. <>6—1

* N DEMANDE une Jeune apprentie pour rubes 
' et chapeaux, de isng’uu angie,s préférée.

CHAMBRES A DOUER

A LOI'ER — Chambres doublée pour mes­
sieurs ou couples, avec excellente pen­

sion. et aussi pensionnaires de table. Lioa- 
llté centrale. Téléphone, etc.. 168 rue Ealnt- 
Denis. ______________ 28—4 j

( ' H aMURES A LOI RR confortablement meu- 
> btées Chambres pour deux dames, deux 
mcsrleur-ou co ipln marié Air chaud gaz. bain. 

Excellent local pour I hiver. Augsl. )• çous d'an­
glais données la noir 1944 rue Notre-Dame

25—2

C'HAMBRE—Or <nrte ebarabr* garnie, sur le de 
; vant, eu No S57 rue Doichsster. 26—0

/CHAMBRE E7T PENSION — A lour, deux 
V chambre* a/v«c cm sans pension, au No 
1(*8 rue Saint-Hubert. 26—1

A

<
B'adressur 4£« Mont-RuyaJ. 96-

UN DEMANDE un Jeune bomme sachant lire et 
eorlre, pour apprendre le metier de bt-urrler. 

Références exiges h urrerl - fit Audre, I»ic de 
Jiun ré«ti. S’adreSi r o lté pos a." No 46. 26-1

<»N LKMaNDK un vendeur de premién; clarse, 
r sarueui parler e.-deux langues pour 1 co.n- 
ineree dé C-u«peaux > t fourrures, ..us*l des / er on- I 

Bel pour taD .eret finir les fourrures 8 p éseuter 
avec rsfrreucoe, su No 198r rue Notre-Dame-

ON DEMANDE des hommes compétents 
pour poser *t Sparer lee fil- 4.ecLrlquee 

folimhers). Inutile de ee présenter si on n a 
pta ies capacités voulue». Lac ht ne Rapids Co., 
angle des rues du Séminaire et McCord. 24-n

/■ WN DMMANI'K quatre fille» d’expér1(*n»?è 
8." pour tMLOder le* colleta sur le* moulin» ! 
v. heeler et VN lleen No 2. Br.na gages et eru- 
|» ai permeunent. Faitq» real Ion au dér*ar- 
Vxnent dee collet». The Stajidanl Rhtrt Oo.. 
Lcd. 26—6

^ yN DTfJMANDE une Jeune flUe pour Te mé-

C4HA.MI1KE — Chajnlbre élégamment meu­
blée. coofort du ohex-nol, 206 rue Ca­

dies rx . 26—1

nage, au No 416 rue Doroheater. 26--1

DECVrANDE une servant* grénérate 
No 17» ni* 8a.tnt-( iharlea-R.irrosné*

C'tHA MBRJ-Ifi—Orai.de ahambre double, étage du 
^ bain. Innilè'S Auey, chauffé* à l’*au chaude. 
Deux autres chambres. Conditions fecUes, 149 

rue Metoeife. >o—6

C1HAMBRE ET PENSION — A louer, une I 
/ chambre double avec pension pour me*- 
sieur», chauffée à l’eau chaude. S'adresser : 

Mme Maneeau. 26 Sainte-Elisabeth. 11—n

LTNï: OU DEUX CHAMBRES à louer, eur 
J l'étege du bain, avec usuce de la cuisi- i 
ne si préféré.S’adrvfceer lk»4 rue Ontario, près I 

de la ru* SaJnt-Hubert. 26—1

A VENDRE

AVEN DRE — Aux proprlétalrea de che­
vaux. Foin haché «n balles, exempt de 

poussière». Livré dana la ville A $.2 par 
tonne, en lot» Je pas moins de l.OOo livre». 
Condition» : Argent comptant aur livraison, 
Crowe. Fyfe et Cia. 438 Notre Dame. Té'.. 
7821 28-6

DIVERS

ROENT A PBKTERear première on «econde 
hypothèque , mouteuti $40 > . $ mio $4 )0 et 

30<>0. Fadrcfser a Beaumont Jaub n. notaire, 
T.-rraboune, ou A. Bouchard, N P.. $1 rue St Jac­
ques 26—1

LE Dr CHRETIEN-Z AUOO Informe ses 
cliente qu’il est parti en Europe pour 

deux mole.    23—6

ON DEMANDE à emprunter $10.000. ooen- 
ate suit : $6.000-$6.ü00 et $6.000 à B pour 

cent, première hypothèque ; 60 pour cent de 
marge. Pas d'assurance. Ecrira D. B. C., “La 
Presse.’* 26—<1

/ \N DEMANDE — Un oouple marié, â l’al- 
\ * ee, désire adopter une petit* fille Agée 
entre 12 ou 18 mot* .devra être Joli* et bien 
constituée. On lui aeeurera un avenir. Pour 
autre renseignement, écrire H. O. ' ‘La Pree- 
ee. " ^ __________________ 26-1

P-NfiTOV DFMANDftE Un couple, avec bébé.
demundc t one-p n Ion avec grand chambre 

no» meuble*, dan? petite famille 'trlctemeut p I- 
vé». située dan* joli fuertlir tranquil*. Inutile 
d’écrire si Don hi* donne pas le prix et rei’selqnc- 
tnetits. Adresser par lettre 4 E. C. K. l.A Presse.

25-2

Ivondree 1—V a* oa ue* oot à la tf !W 
de 3* terni;oer au. fmit et qal fera du 
bruit daui le b«gb lllr augUio. C’««t uo 
procè» intenté cootro un prêteur d’ar- 
fent gccxmê d'a^oir d’ua off.cà^r
• ox <>ardg, nrymtnA City. In eoniin* d« 
11,113 louia, due gur doux bilMa pro- 
m aBoiroa signée par lord Williaio N’e- 
rille et t*ndoa»é por Clft/.

B r Kdward Clarke, O. R . repréaru- 
t«nt Clay, a montré quF lord Neville 
empruntait ainsi de» sommée cooaldérn- 
bleo à dee taux de 80 et 40 pour o*mt. et 
qu>n ee dernier ea* le* oerente d*un 
jeune bomme qui avait endossé un bil­
let de lord NerlÜe sf sont ma obligea 
d*1 i*uy«»r une ooirune de $40.000.

Hir Charles dit <rue Neriile a obéenn 
Tendoa de Clay d’une manière malhon 
nèle. en lui demanda ut de niguer, coru- 
nie «impie témoin, de» pap ena de famille 
ajam un caractère purement privé. 
Clay demanda 8 voir le document écrit 
avant de signer. Ma a on lui dit que la 

rédaction du document n’était pas ache­
vée et que, d'ailleura. il ne contenait 
que le» condition» du divorce de In soeur 
de Neville, lady Cowley. Clay signa aana 
aoupçonner que par fraude, on lui fai­
sait endosser un billet promiasoire.

I»rd William Neville appartient à une 
de» plu» ancienne» families du Royau­
me-Uni. Il a épousé, en 1880, Louisfi- 
Maria-Carmen de Murrietta. fille ntnée 
de Joaa de Murrietta, marquis de San- 
tjirce, le célèbre banquier.

Clay eat le fila d*un ancien député, 
qui était l’un de» plua puissant^ cour­
tier» de la Bas» Brewery Company. Il 
venait d’ntteindre »a majorité et la po»- 
aewion d’une immenae fortune lorsque 
le jeune bomme fut invité ft un pnrti de 
cartes oft lord Neville lui demanda de 
signer le document relatif nu divorce 
de sa soeur, qui n’était antre chose 
qu’un billet promiasoire.

I.e préteur d’argent Impliqué dans 
l’affaire e»t “Sam”' Lewis, qui a été 
mêlé A tous le» scandale» financiers du 
dernier quart de siècle.

LE BAL DES ECOSSAIS
A la salle Windsor hier soir

ARGENT A PRETER
premlire hypothèque.

0N (DKMAND® Irrm«éclatement d*a fflle» 
pour flrur de» ha.htts f*lt» par telUeur. 

S i No 477 rue Ixg-ohqeter. 26—1

ON DfTMACCDE une eemaxvte. Petite famil­
le, «a No 836 ru» de Mootlgny. coin 

avenue iJu4>ln*«.ti. 26—1

OIN DEMANDE, è Ssünt-P'ob'oe.rp*. un ine- 
Utuvyuff- dd'iGmé. pouvant eneoigrter le 

fraJiQane et 1 anglai.-x 6 a<lroe»'r A Tél^euhore 
Royer, secrétaire tréaorler. —3

ON DF7M VNDE un bon monterir *t Ohevll- 
Jeur à le main .emcilol perinene-nt. pour 

un homme »obre. fcJorire •LeLater.'' bureau de 
• La Pre»*^’ 26 2

fS DEMANDE un* eervaat* généra.!* Rè- 
fér**vaee exigée», 2«<l rue Saint-Laurent.

26 -1
O

jC^N DEMANDE un* e**nente générale, pas 
R / 6a lavage B'ad rawer No 302 avenue 
kloot-Ro .’.'•ü 26-a

A VENDRE — Un mag««tn général dans le 
nord, seul magasin, à un* station post 

offloe. et à six mille» d'autre» maganns. 
Chance exceptionnelle, bonne raison pour ven­
dre, tioi Wolf*. 27~a

VVEN Dax—$1.00 le voyage, bol* sec de nmalln 
sot*, livre « dora >clle. <5*4 ü V.ililenronrt. 

374 ru* fie^Bdry Tel Me chaud» 231. 16—»

A VENDRE — Epicerie, ootoi dee rue* Do- 
nvinlrn et Queenel. etoeét frais du mot» 

de mal damier, très blan araroctl L'acheteur 
sura 1 avantage d avoir le ma-gaeln aine) que 
le logement fi très bas prix. Le prc*>rléfalr* 
ne peut continuer le» afraires pour on,ug* 6t 
maladie. AdresB», 61 rue Qu**wnel. 26—1

VTTJNTIRE — $T6 ocmiptaDt. piano carré de 
Eme»t Oa>ler, de New-York ; a ooûté 

$400, 7 octave*, olelNi en ivoire, caisse en bol» 
de roee, ph*ds erulpté». monture en fer. baa** 
très forte .sourdine* de Beagus. table d'har­
monie et “pin Mook." en parfait ordre, 0« 
piano a été reçu en déduction de paiement

rur un piano droit neuf de Morris 6adr*a»er 
tV’. H Leadh. 43 rue Metcalfe M l-*a^ « 
éeé pendant 18 an* à l'emploi de C. W. Lind- 
pay at demièren^nt. Il ét<üt le gérant d* C. 

W . L1 nrt«*ty Bureau ouvert le soir. 26-1

Pourquoi 
Ne pas être 

Propriétaire 
Chez vous ?

Sonsrez-y, il n© tfjpïj comptant, U 
vous faut que vLiU balance est 
payable par petits versements men­
suels de $6.95 chacun.

Pourquoi Payer Loyer ?
Venez ou envoyez chercher notre 

pamphlet.

Q. W. BADGLEY,
4-0 ruo St «T*bb r».

Ouvert chaque jour et chaque 
vendredi soir. 30,1,3

Ia* bal 3onné, hier so-lr, à la salle 
Windsor, par la colonie écossaise, à 
l oecasion de la fête nationale, resteri 
certainement l’un des plus brillant» évé­
nements de la saison dan» le genre. La 
Srint Andrew’s Society a d’ailleurs »u 
dé^l depuis longtemps se faire une ré­
putation comme organisatrice de pareil­
les l'è-oa.

De la mueique enebanterease. de joli» 
minois, de» robe» étincelantes, une mu­
raille ruifiaelaote de fleur», un pavé poli 
eomme un miroir, que faut-il de plus 
pour frapper le souvenir d’une jeunease 
alerte et pleine d'e*pérance« ?

Fa» à dédaigner non plus le merveil­
leux souper préparé pour les convives, 
depuis le "batfgia’” pièce de résistance, 
jusqu’aux succulente» pyramide» de 
fruits et de glace», oeuvre patiente de 
qnelque vatel moderne passé maître 
duns son art.

Vous vou» en souviendrez longtempe. 
débutante», qui avex profité de i’ocea- 
eion pour fa're votre entrée dans le 
monde le sourire aux lèvre# et de l’es­
pérance plein le coeur.

Noua n’entreprendrons pes de donner 
la nomenclature de ceux qui ont été as­
sez favorisés pour prendre part ft la fê­
te. Qu’il nous suffise de nommer les 
convives qui y représentaient l’officiali- 
té. Son Excellence le gouverneui^géné- 
r il et la comtesse, son épouse, sir Adel­
phe Chapleau, lieutenant-gouverneur ; 
eir Charles Tupper et lady* Tupper, M. 
W. E. Smith, président de la Société 
Saint-Georges ; M. H. S. Bain, prési­
dent de 1*Association Calédonienne ; le 
le Du Ouerin. président de la Société 
Saint-Patrice ; M. J. H. McKeown, pré­
sident de l’irtsh Benevolent Associa­
tion ; le juge ÎA>ranger. président de la 
Société Saint-Jean-Baptiste ; M. E. 
Schnltze, le lieutenant-colonel Gordon 
et M. le maire Wilson-Smith.

M. Donald MacMaster, avocat, était 
président de céans.

En l'honneur de M. Edouard 
. Roy

Lee nombre ox a nu» 4e M. Edouard
Roy. lui ont offert hier soir on grand 
banquet, â l’hètel Richelieu. Près de 
150 peraaouee. parmi kraquellee un bon 
nombre d’échevina de Montréal et de 
Sains-I^ioie du Mile-End. plucieur» dA- 
putée, de» membre» brillants du Ber- 
reeu, quelque» médecine et nn grand 
üomHr** d’entTe[»reti«ir» et d’induotriels 
s'étaient fiiv un devoir de venir rendre 
hommage en citoaee dietiugné, qVeet 
M F Roy.

Après le souper, dont le menu était 
recherché, vinrent les dieeoura.

Le préfiidect proposa d’abord le santé 
de la Reine. Pnla ce fut celle de “>îo- 
tre hdte”, à laquelle M. Grég. BiaaJUon 
réiK.ndiL

Vint enauite la santé de» invitée, à 
laquelle réjiondit M B sa il Ion M. J 
Venne répondit à la aanté de» entre­
preneur» La santé suivante fut celle 
de» loi» municipale», à laquelle répon­
dirent le* échevina Savignae. Renaud, 
G rot hé. Ouimet. Wilson ; Villeneuve, 
maire de Saint-Louia du Mile-End, et 
Chabot et Plouffe. échevins du même 
endroit

/
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LA TEMPETE
N’est pas encore apaisée

TERRAINS A 5 fis
Il nous reste encore une trentaine de 

lots ft bfttir, sur les rues Saint-Georges 
et Mance, ft 5 cents le pied. Ces lots 
se trouvent situés tout près du site de 
la nouvelle gare du Pacifique, au parc 
Saint-Louis, et devraient valofr 25c le 
pied avant beaucoup d’année». Seule­
ment que $10 comptant. Georges Mar­
cil, agent, 2220 rue Saint-Laurent. 3 
ft 5 heures, et 1111 rue Saint-Denis, de 
6.30 à 8 heure» p.m. 2f>—5

-—Nous payons le plus haut prix pour 
les bonnes peaux de vison, rat musqué, 
loutre et bète puante.

CHS. DESJARDINS et CIE.
1537 rue Sainte-Catherine. 

19n MontréaJ.

—Que ce soit bien compris, que ce soit 
aussi clair qvc le jour, quand vous «le- 
mnndez un article annoncé dans ce jour­
nal, vous voulet avoir précisément cet 
article et rien antre chose, n

M. dSdouard D. Roy

MM. Rod. Lemieux et D É. Leeours 
répondirent ft la santé de» dame» et 
J’éehevin Hnrteau, du Mile-End, et M. 
Pierre Bédard. ex-présidéut des bou­
chers de Montréal, répondirent ft oelle 
du comité.

Le héros de la fête avait ft ses côtés 
le président, M. le Dr Germain, et son 
file, M. Edouard Roy. Le comité d’or­
ganisation se composait des Messieurs
suivants :

Président Dr Alex. Germain ; sec.- 
trésorier. G. l^érelllé ; Joe. Dugal, J. 
Dupré, II. Hnrteau, Nap. Turcot, Noé 
l^eclair. Pierre Bédard. Jos. Martel, 
Wm Gravel, L. Villeneuve, J. E. Le- 
eeurs.

Parmi le» pereones présentes nous 
avons remarqué, MM. Pierre Terrault, 
L. A. Cadieux, Oct. Maisonnenve, T. A. 
Grothé, D. lAilonde. P. Forget O. La- 
chance, P. Bédard, E. Lefebvre, Nap. 
Lachance, F. Bayard. G. Vandilac, Z. 
Dubois, P. David, Jos. Dugal. Pierre 
Millette. J. A. Charrette, W’. Robitaille, 
D. Boyer, S. Boyer, L. L. Amiot, Alf. 
Gauthier. Euaèbe Roy. V. Grenier, 
John Lee, fils, J. R. Ravîgnac, échevtn; 
J. E. Beaudry, Dr Verrier, Trefflé Du- 
breuil. Jos. Girard, Boivin, Wilson.éche- 
rin W'ilson, I^iurence Robitaille, L. R. 
Montbriand, Eugène Lafontaine, O. 
Martineau, Joseph Brunet échevin , 
Arthur Yale, Valiquette, R. Préfontal- 
ne. échevin ; G. A. Pressé, Chs Re­
naud, Nap. Picard, V. Bernier, H. De­
lorme, Joseph Carrière, Àlp. Cadieux, 
P. E. Paquette, J. A. Denis. Jean Pa­
quette, O. Paquette, R. Cloutier, Nap. 
Turcotte. Ja». Robertson. O. Vallières, 
V. Vallières, W. Chouinard, D N. De­
nis, Jos. Béland, Alex. Germain, Léon 
Gharland, Arsène Lavallée, L. G. Le- 
clair, Maxime I^esage. Paul Demera, 
Nap. Rochon. A. D. Huet, N. Dinelle, 
Mantha. Lefebvre, I>©perrière. Alex. 
Hogue, A. Chaussé, G. Leduc. L. L. 
Jetté. Noé Leclaire, J. B. Brunet, J. 
N. Couülard. A. Carrière, S. Hnrtean, 
D. Ménard. J. P. Landry, C. Dubois, 
Joseph Ouellette, .L Godon, D. Young, 
Fyfe Senécal, H. Payette, A. Beau- 
champ. Patrick Murphy, Napoléon Sa- 
razin. D. Pepin, J. Dupré, Grégoire 
Léveillé. O. RolKn, A. Lemieux, A. Au- 
det. Edouard I^atreille. Jos. Latreille, 
Ia Durand. C. A. Gervais, Urgèle Pan­
sé. A. J. Clément O. Va nier. Geo. Pel­
letier, L. Lesage, J. Driscoll. D. A. Ha­
mel, J. O. Villeneuve. Léonidas Ville- 
neuve. Emile Vannier. Jneeph Bisafllon. 
L. Déguisé, Joseph Plouffe, Rod. Le­
mieux. Mérlore Paquette, O. Chevalier, 
échevin Saint-Loui», Louis Brossard, 
Félix Saint-Vincent T. Bastien. A. F. 
Vincent. Z. Séné cal. Ferdinand Hogue, 
Jos. Tourville, T. Godin, Z. Oorbeil, E. 
C-a u martin, F. Dansereau, J. Hogue, T. 
Forest. U. Gnrand, J. W. Ghal>otte, 
Jos. Martel, échevin de Saint-Louis ; 
S. Ouimet, échevin ; R. A. Orrimet, W. 
Ouimet. Edouard Roy. fils : W*illiam 
Gravel. Edouard Fautésix. G. I^educ, 
etc.

M. Bébé finit de manger non d**»ert. Cbm-
11 l’a trouvé bon. 11 en redemand* :

—Donne-«nol-x'«n encore un peu. dit-II à 
tra mère.

—On ne dit pas donne-rnoi-s’en un peu. ob­
jecte c*Ue-cL

—Ah ! on n* dit paa c* ? Eh bien, donn*- 
mol-z>n— beaucoup '

Nombreuses pertes de vies

Londre». 1 — Le tempête n’e»t pas 
encore compJêtement apaisée. De tou­
tes parts arrivent de» récita de sinistre» 
maritime», de perte» de vie, de domma­
ges conaidêrables ft la propriété. il 
n’y a presque pas une seule ville de la 
côte qui ait été épargnée par la tem­
pête.

Sur la côte de Norfolk, entre Bac- 
ton et Happitburg. dnq navires «sont ft 
la côte. U* u’ont pas encore pu être 
identifiés. Plusieurs cadavres sont ve­
nus ft la côte, devant Yarmouth. Ün 
trois-mftt» est A la côte, au large de 
Hemsley ; tout l’équipage a péri. Un 
gros charbonnier est venu se lancer «ur 
les rochers de Flam borough Head, il a 
coulé ft pic en quelque» minute».

A l’arsenal de Woolwich, on a dfl 
mettre des millier» de soldat» au travail 
pour sauver les poudre» jet le» muni­
tions en danger de aubmersion. La ma­
rée extrêmement haute envahissait jus­
qu’aux ateliers de» ouvriers. Six na­
vires sont ft la côte, entre Yarmouth et 
Bacton. La tempête s’est également 
fait sentir sur les côte» nord de la 
France.

LES CUBAINS
Auront-Ils la même constitution 

que le Canada ?

Washington, 1 — L’ambassadeur es­
pagnol vient de recevoir de longues dé­
pêche» de Madrid, exposant le» détails 
de l’autonomie que l’Espagne veut ap­
pliquer ft Cuba. Bien que ce» dépêche» 
ne contiennent pue le texte de la nou­
velle loi, elles en donnent et expliquent 
tous les principaux points.

Au sujet de la nouvelle loi, l’ambae- 
•adeur espagnol dit ce qui suit :

“On se plajt ft la critiquer sane hi 
connaître suffisamment. Ainsi la der­
nière critique qui est parvenue ft mon 
oreille est que le plan sur lequel est ba­
sé l’autonomie est le vieux plan.cent fois 
abandonné, mai» présenté avec quelques 
changement» dnne ses détails, qui le 
fait passer pour nouveau, et pourtant, 
comme question de fait, le nouveau 
plan d’autonomie est la réalisation eom 
pîête des injure» que le parti autonomis­
te n’a cessé d’exhiber durant toute la 
campagne pour l’autonomie, durant les 
20 dernières années. Le vieux plan 
d’autonomie donnait ft Cuba un corps 
de conseillera. Ce corps ne devait pus 
avoir le privilège de sanctionner le» loi», 
mais ne devait que le» proposer. Le 
nouveau plan donne ft Cuba un corps 
parlementaire avec tout pouvoir de créer 
des loi». Ce système est aussi généreux 
qne celui adopté par le Canada et par 
tous le» Etats de l’Union. Et il est fa 
die de s’en convaincre en comparant le 
texte de la nouvelle loi avec l’acte de 
1867 de l’Amérique Britannique du 
Nord, qui établit le système parlemen­
taire que snit encore le Canada

lia couronne d’Efipngne. au lieu de 
nommer tou» les membre» de la Cham­
bre Hante, comme cela se pratique ao 
Canada, n’en nommera que la moitié, 
l’autre moitié devant être choisie par le» 
Culmine, fl tous les cinq ans.

Et ei l’on compare la nouvelle loi cu­
baine A celle de» Etats-Uni», on verra 
qu'elle a un contrôle plu» exclusif snr 
ses affaire» que la pJupart de» Etat» 
r/en ont.

A CHICOUTIMI
Le maire parle des progrès de 

sa localité
M. J. D. Guay, maire de Chicoutimi 

et ràdacteur du “Progrès de Sague­
nay”, est descendu, stnuedi, au Saint- 
Lawrence Hall, où U a donné ft no 

journaliste, plusieurs détails intéres­
sants, «nr cette région éloignée du 

j Lac 8aint-Jean.
Poor noua montrer la fermeté de» »o* 

riété» qui naissent chaque jour, ft Chi­
coutimi. M. Guay nous rappelle que la 

j compagnie de Pulpe de Chicoutimi, 
dont U est le président, a été formé 

| avec un capital de $250,000 et que 1»
! moulin qui commencera à fonctionner 
cette semaine, a coûté $110.(XXV Le 

> tuyau d’acier qui mène l’eau au mou- 
i lin, a 275 pied» de long, 75 pied» de 
pente et ll1^ pied» de dianàètre, et la 
force engendrée est de 10,000 chevaux- 
vapeur. La compagnie emploie 125 hom- 

I mes et a une concession de 500 mille» 
de terrain, oû elle récolte sa pulpe. La 

| production de pulpe, pour les 18 moi»
! prochains, a déjà été veudue ft une 

maison anglaise, ft un excellent comp­
te.

Durant la dernière saison, la société 
Côté et Boivin, de Chicoutimi, qui font 
pour un demi-million d’affaires chaque' 
année, ont acheté pour $250,000 de fro­
mage et de beurre aux cultivateurs.

Chicoutimi est pourvu d’un magnifi­
que hôtel, qui a modestement coûté $5.- 
000. Une compagnie vient de se former 
qui, avec l’aide de la Cie Richelieu et 
Ontario, »e propose d’attirer les touris­
tes ft cette contrée merveilleuse et splen­
dide par »ou site et la salubrité d«* 
son climat.

La population de Chicoutimi augmen­
te considérablement, ajoute M. Guay. 
En 1894. la population était de 2,000 
finies, aujourd’hui elle en compte 5.- 
000. Le progrès va bon train. I>e prix 
des terrains augmente fort; sensible­
ment et les citoyens qui ont ft coeur 
’’avancement de Chicoutimi, sont ft étu­
dier les possibilités de rétablissement 
d’on chemin de fer, de Roberval à Ja­
nies Bay, soit une distance de 372 mil­
les, parcourue encore que par feu M. 
Sullivan, envoyé par le gouverneur de 
Québec, nonr explorer cette région. On 
se rappelle que le rapport de M. Sulli­
van fut on ne peut plus favorable et 
l'on espère que le propet qu'on soulève 
de nouveau, verra son exécu­
tion.

Habitudes de Whisky et oe 
morphine guéries

L«» p*vw>nn*t détlrvuret d* t* procurer urr 
tra1t*m*nt privé ch** elles, et qai p-o^uîm 
un* miértüon permanent* de ce* h h tu.let, 
fan» nu* 1** ami* le? plus intimer m me en 
nient connaissance, devraient correspondra 
avec la “Dixon Cure Co.“. No 40 avenu’ du 
Parc. Montréal. Son traitement consiste «n 
un simple remède végétal fi prendre pen­
dant quelques Jours, et qui détruit positive­
ment tout désir de boissons ou de drogues 
pour toujours. C'est une guérison absolue pou" 
épuisement nerveux. Références et Informa­
tions complètes fournies *ur application.

17—n—w

Bonnes amie».
—Cette pauvr* HéloTse devient d'un Brnbon- 

jvdnt extravagant, elle tourne A la femme- 
colosse— Son couturier me donnait à ce 
propos un détail....

—l^equel ?
—Il lui prend la m**ur* avec une chaîne 

d'arpenteur !

Poor Inf! i mm at Ion de Ponmon*. —
Roy <fc Boire Drug Co. Je certifie avoir 
employé le Menthol Cot oh SYBurdans 
les cas de toux opiniâtres, bronchites 
chronique», inflammation de poumons, 
pleurésie, et tous mes patients s’en sont 
mont éa trè» satisfait».—J. Emile For­
tier, M.D., Manchester, N. H.

275—n-w
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Le plus Grand 
Amusement 
De l’Hiver...

T a-t-fl un amusement pîut agréaV* et 
meilleur pour la santé que celui d** pa- 
tjner P Non Ach tezu e pâlie d* patin* 
pourvoir* petit garçon et p*rmettez lut 
d'aiierp tlnsravecseacaniarsdea. Ache­
tés-vous en un* paire vou--infime. Aux 
prix auxqu- l-’ nous Iss vnodons 1* ua 
von* Ctoftt Tl i 3 pas cher. Noue avons dea 
pattub de tous 4(.urea et nos prix vaiteut 
d© 3?ie À $4.50.

E. CAVANAOH CO..
26-1

Angl» de» rnra No» re-I»**n»e 
et Seigneur*.

‘i'll

Kl

nié

FEU LLETON DE LA PRESSE ”

115 HONTES
44
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Un matin, vora neuf heures, ell» étaH 
encew» au lit, lorsqu'elle entendit un 
grand brouhaha sur le chemin de l’iele- 
Adam, devant le cottage, et avant qu’el­
le eût en le temp» de »e demander ce 
que œ ponrait être, de» pas lourd» et 
nombreux ébranlèrent l'escalier, puia on 
frnppn fortement A sa porte.

est là ? que veut-on ? s'érris- 
t-elle effrayé#.

—Ouvre», au nom de la loi ! répon­
dit une voix hn péri ease et brutale.

Eperdue, la jeune fille sauta de son 
lit, o® couvrit d’un peignoir, chaussa 
ae* pantoufles, et d’un tour de main 
rapide, mit un pen d’ordre dans sn che­
velure.

Vivement, elle ouvrit la porte.
Devant elle se dressait un homme por­

tant une écharpe tricolore, accompagné 
de quatre ou cinq individus ft mine fi- 
f»l«tre, d’un >>rigndier d** gendarmerie et 
4e deux gendarm»*...

ri
M Mertin. I» 'v>mni’ssn4re aux délê-

«• t-ono. chargé d* procéder â l’arrttu- 
on de la 'a&F Lenoir’ verra plu# 

par euîte de quels événement»), 
Jr tm foocttannaire rigide dans feret 

40 ne» fonction», maae non ennemi

de quelque gaieté gauloise.
11 appartenait ft 1» race de» policiers 

qui aiment ft joner avec le» inculpés, 
comme les chats avec les souris.

Ce» petite» cruauté* étaient, du 
reste, tout extérieures. Au fond, il n’é­
tait pas plus malveillant qu’un autre ; 
et ceux de se» “client»’’ qui prenaient 
bien ses plaisanteries et savaient y ré­
pondre avec tact et ft propos, avaient, 
finalement, plutôt ft se louer qu’ft se 
plaindre de aes procédés.

11 y avait snr sa figure rende, rosée, 
ft la barbe très clair», un singulier mé­
lange de quelque peu de sottise et de 
btanconp de finesse.

C’était en définitive un homme inteV 
ligent, ma! élevé, paa mauvais garçon, 
mais volontiers méchant plaisant.

—Eh bien î ma toute belle, dit-il, en 
gardant son chapeau sur «a tête, mais 
en esquissant un aimable sourire, nous 
étions donc encore an dodo ft cette 
heure-ci ? CVtt bon ft Pari», ça ; mais 
à la campagne, fl donc ï Vous ave* en 
bien tort de ne pa* profiter de votre 
villégiature, allez. Elle n’nurn pas duré 
longtemps, et nous sommes désolés do 
l’interrompre. Dame î va falloir quit­
ter les pré» fleuris et les frai» bocages 
pour des endroit» moins pittoresque*. 
Dans le» prrmiera temp». ça vons pa­
raîtra un peu dur : uiala noua en pren­
drons notre parti, pas vrai ?

—MonHieur, répondit fièrement Ma­
rie, quand on parle ft une femme, on 
Ôte son chapeau. Mai» je n’innieterni 
pn* sur l’inconvenance 4c votre tenue 
et de votre langage, nachant qne le» 
hommes de police ne se recrutent guère 
dans le» salon» du monde select.

Je vous prierai seu4eir-«ut de ftrir** 
trêve ft vo» plaisanterie» dépl/icéo», et 
de me dire qui von» Otv* et os que vous 
vous* faire ici ?

—Oh ! oh ! nous montons fqr nos 
^rajid? Ae-vaHx, reprit M Merlin, en 

ena ut poursuit un ton plua discret.
on» s^oos peut 3tr» tort, ra»m’o»U*

Marie Lenoir. Mai», en somme, c’est 
votre drdlt de m’adresser ces ques­
tion», et je vais y répondre.

Qui je suis ? Honoré-Octave Mer­
lin. commiüKaire aux délégations judi­
ciaires.

Ce qne je vient faire ? Je viens, 
mnni d’un mandat d’amener, émanant 
du parquet de Paris, procéder ft votre 
arrestation.

—A mon arrestation... Voua venez 
m’arrêter, moi ?...

—Mon Dieu, oui, mademol»elle. Veuil­
lez vou» habiller.

—Enfin, monsieur, qn’al-je fait ? De 
quoi m’accu»e-t-on ?

—Oe n’est peut-être paa le moment 
de vous en instruire ; mais je ne suis 
p«s cachottier, et je ne vola pas pour­
quoi Je ne voua dirais paa une chose 
que, d'ailleurs, vous savez aussi bien 
qne moi...

On voua accuse d’avoir terri d’indi­
catrice aux cambrioleurs qui ont déva­
lisé cete villa, oû vou» receviez une 
bienveillante hospitalité...

—Mais c’est une infamie, monsieur !
—Ne non» emballons pas. On vons 

accuse ensuite d’avoir rempli le même 
office anprè» des cambrioleurs-assas- 
aina qui ont dévalisé l’hAtel de M. Jac­
ques Brizard, rue de Trévise, et mnssa- 

I cré le aienr Charles Tiirlot, son por- 
| tier.

—Qne me dites-vous Ift ?... nn vol. 
un aasaasiîiat che* M. Brizard ?... Et 
il ne m’a rien fait dire... et rie»t moi 
qu’on accuse t...

-Mon Dieu. on», e’eet von» qne l’on 
accuse. Et ai vona m’eu croyez, vou» 

! ferez de» »v»nx complet», comme mtr*» 
] compile».

—Mou complice !... de qui *nnW- 
rler. jfuste del ?...

ar Fiîocbe, dit Phénomène.

I«

rnu» pari#
-D'Osé
C’était plus que n'eo pouvait en ten 

dre Marie de Ormnprenx.
tl y a de» surprise» et de» secrue»»* 

anxqtselhw n* r4«WtB BActme doergiB.

La malheureuse fille poussa un cri 
déchirant et tomba, À la renverse., éva­
nouie.

On dut la transporter sans connais­
sance, jusqu’à la gare, où un wagon 
spécial l’attendait.

Cet évanouissement fut un bonheur 
relatif pour Marie.

Elle l’empêcha d’entendre les mau­
vais propos, les marasmes, les invecti­
ves même, qui s'élevaient sur son pas- 
ange.

Des gonpe» nombreux s'étaient for­
més snr le chemin de ri»le-Adnm. dan» 
l’unique rue de Mériel, aux alentours 
de la gare ; on y causait avec anima­
tion. soit «inns nn langage peu diffé­
rent de celui de» faubourgs de Paris, 
soit dans ce patois de l’Ile-de-Franc^ 
qui s’est perpétué aux environs de Pa­
ris depuis les paysan» de Molîèff.

D'sons-le d’ailleurs à ce prope*. 
ty|>e des “Lubin.” des “Colin.” de» “Cè­
le t te’’, de»’“Biaise”, de» *‘BaM". 8*est 
conservé parmi c*1* ri.llasreois blond» aux 
roux bleus, qui semblent dessiné** par 
Marilleb, et sont parfaitement complé­
té» par ce paysiTt?^» nnx s Ihouette» fi­
ne» et aux moelleux contour» re»té le 
même. »nuf le» chfminée» d’ustne et le*» 
voies ferrée».

—Tien», paraît qu’elle a*e»t ” éva­
nouit» ?......... ** \

—C’eat pardieu vrai......On la transpor­
te dans nu fauteuil......

—Je la ferais bleu v:te revenir, moi, 
avec nn bon seau d’eau par la f:gure.

—Mê j’ferions point comme ça.........
De» êpingues.... quo j’y enfoncerions 
dans le gras !

-But-il méchant, ce père Grnrhln L.....
—T a pes d’uiéchauffé avé de» crla-

tures comme oelle-ift......... Y a d'là jue-
tics.. .. Eune gorgandine qui a fait dé­
valiser de» gens qui 1» logaieot per cba 
ri té.

Le fuit eft que ça n est pus gentil
—CfaiDeaix* il» «von» œ qu’il» ntdrV 

tions red Parisien» d*Bonhvârd.... q»

leur z’y apprendra A vouloir être chari­
table»......

Avant leur |rrivê«?, on ne voyait pas 
uu miséreux dans le paye, en leur zy 
courait dessus comme sur de» bête»
puantes. Maintenant il» pillaient...........
T’arblour y nous venons d’ flopi^e» ed’ 
Parigots qui leur y donnet du pain, des 
z’harde» et même dre frignandisc*. Mal­
heur ! tôt» les nécessiteurs c’est de la 
clique ; qui disont pauvre disent vo­
leur.

Mais jUrions point par quatre chemins, 
je leur z’y mettrions etine pierre au cou 
et Je les jeterions dans rOûèse : rwrome 
ça y reviendront pins :

—Mais tout le monde peut pas être un 
richard comme vous, mon père Gnichin.

—Je somme» point ein richard, rous­
ses qui le dieiona c’étion» pour me faire 
nssnssmer. S: j’ons qitéqu* sou». jMeg ont 
bon ragné». ils n’ d’rens rin A personne... 
Laisses perler le» bavards., un bomme 
sait ee qu’il vaut. alia.», marchais donc... 
j’Mnrons quand faut mettre W oeuf» ft 
frire. . .. j’ons bon pied bon œil et ma 
“fAme” itou î... Pour qnnnt ft la belle 
blqnde. c’ét ops trop peu d’in ‘*tvotiner”, 
moi j’1» rorcherion» toute vive et j’ia 
salerions commo ein porc .

Arrivée au dépôt. Marie u’avalt pas 
repris connaissance. I/o* soeurs et le 
médecin lui donnèrent le» so n» nécessai­
re».

La ma^heurense enfant appartenait 
désormais ft la justice.

VIT
Comment le parquet de Pari» avait-il 

été amené à ordonner l’arrestation de 
Marie ? Comment n’avait-elle aucun» 
uouvHle de son ami Brizard et pourquoi 
ce dernier semblait-il indifférant ft sou 
sort ? Nous allons le savoir. Mais il 
nous faut revenir en arrière et c’e»t Je 
droit do oooieur et k« eonditieo» de ee 
récit l’exigent absolument

Jacques BrWard a*»tt quitté m ferme

protégée dans les plus mé-lauçolique» dis­
positions.

Lui-même s’étonnait de cette tristes­
se noire qui de plus eu plu» l’envah»- 
sait

—On dirait que quelque remords me 
ronge, pensait-il. J’ai cependant fait 
mon devoir. Et quoi qu’il m’en coûtât, 
j'ai dit toute la vérité ft Marie.

Il n’avait pourtant point révélé 11 la 
jeune fi'.le le suicide d’Erama Filoc.he. 

i Pourquoi ?
Lui-même n’eût point su le dire.
Ce qu’il y a de certain, c’est qu’il eût 

été déëolé que Marie sût qu’un» femme 
s’étoit suicidée pour Jean-la-Miche.

J arque*, sortant de la gare du Nord, 
se dirigea lentement ft pied vers la me 
de Trôviee.

A son grand étonnement, nue foule 
énorme stationnait devant sa porte.

La boutique de son voisin d’en face, 
Ronqueyroile». était pleine de gens qui 
parlaient en gesticulant avec la plus 
grande animation.

Il hftta le pas.
Un officier de paix vint, ft sa rencon­

tre.
, —Voua ôtes monsieur Jscq-ne» Bri-

rard ? demanda-t-il.
—Oui, monsieur.... que « pa«ee-t-ii 

d«»nc ?
—Ah î monsieur, attendez-vous ft une 

bien terrible nonveJle.
—Pariez vite, de grfice.
—Votre maison n été envahie par dj’» 

cambrioleur*, qui ont crocheté votre 
coffre-fort et enlevé tout ce qu**l conte­
nait.

-Diable, c’est grave eu effet.... car 
i 11 contenait une forte somme..

—Mai» ce n'est pae tmrt. mourimr.....
—Quoi doue encore ?
—Oes mitfrablo» ont »*»»««iné le seul 

de vos serviteurs qui rostftt *v votre mai- 
•on

-Ah ’ grand Dieu !..... ce pauvre 
Cbaries Tirlot Eet-il mort. Donn­
ai eur. a-rion faff ne qu'on » pn pour le
secourir t

—Hélas, monideur. lorsque rotr» vale* 
de chambre est rentré chez vous, fi y 
avait longtemps que le malheureux por­
tier avait rendu le dernier soupir !

Nul n’est insensible ft la perte de quin­
ze mille francs et de pierres précieuse» 
valant près d’un milHon. U faut pour­
tant rendre cette justice ft Jacques Brt- 
znrd qu’il fut plus vivement affecté do 
la mort de son domestique que du vol de 
ses billet» de banque et de se» brillant».

Ko proie ft la plus cruelle émotion, il 
pénétra en compagnie de l’officier de 
paix dan» son hôtel oû les magistrat* 
instructeurs avaient commencé une en­
quête.

La vue du cadavre de Cbarle» Turîot 
le remua ft tel point quT fallut lui don­
ner quelques soins immédiat».

Le portier de son hôtel était sou do­
mestique favori. Il aimait réellement cet 
ancien soldat dont le caractère lui rap- 
pe.ait sa propre jeunesse.

Il ne put prendre de repos que ver» 
onze heure* et son valet de chambre le 
laissa, sur «on ordre, en proie ft la fiè­
vre.

Depuis quelque tempe, Jacques Bri­
zard. éprouvé par la vie parisiennes peu 
hygiénique : par quelques excès peut- 
être .et aussi par les émotion» qu’il avait 
éjnroiivêcs depuis sa rencontre avec Mlle 
d4' Champreux .était menacé d’une de 
ces affection» subi te» qui atteignent le* 
tempéraments les plu* robustes, et mê­
me ceux-lft île préférence. Cette dernière 
seconaee fut la canee déterminante d'une 
très grave maladie qui le terrassa cett» 
unit même.

Ijorsque dune la matinée son volet «l» 
chambre entra pour prendre ses ins­
truction». fl le trouva l'oeil brillant, 1» 
teint enflammé, divaguent comme nu in­
sensé

L» médecin, mandé sans retard, dia­
gnostiqua une fièvre typhoïde de i**»- 
pêœ la plu» grave, grec «emplie»no» 
probable d’ae.-ft» pernicieux-

U «ivre*

1
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La tournée de notre reporter 
de nuit

Un omvrier grièvement blessé — Le fen 
dans an m*g*aia de peinture — 
Foule à Motre-D&me hier soir— 
Une tfsemblêo dee étudiaiiU en 
pharmocle.

ME Dims 1

. MBi
Le ** Figaro ” de Pari*, acctue le 

cornie Esterhazy d'êtie ie vrai
coupable

Purity 1er décembre. I>* 4,Ki®«ro” 
coueacr* toute en ;»TfBiière pige à l'at 
taire I>r**yfua. Au uombre des pièce» 
exhumée» per ce journal be uouv« W 
fac-eiiuile d'une lettre èanite par le com­
te Reterbaxy, an umus d'août 1S1N, 

, c'eet-à-dire a l'époque même où fût 
f-crit le bordereau qui servit à faire con-

Pendam Us deux derniers mois 
qui Tiennent de s'écouler

Des chiffras éloquents

REMEDE DE

MUNYON
H LES

• 1* m» «'ll* Set roffaoaa *•* pr©k»M*»e*t }%
p.u« d« tout«« .«>• Di» «die* Suut»jB«a. «m l»
proir«a«ur Munyo» AU'-uu»* maUdi* n «n«
*u«ntiau piu» a \ oKi la» p-ioctpaua
•ymptOmra Douleur» tUua .a doa. at !*• raina.

__i____tl A»trîl-114»* fait ••• *«F*«*#nia*t. i*rcla soir autour dt» > u*. ansitè de coloaa. r aut-ii attribuer ce fait , aura»-UB |>*ad»<tau» »a«aiar«a. a». ct»«i# .•
d la température evtrfmemout farorm- tgur . mau» >a %*i*. >ua uou»ia. §<mûtm*nn a»-

Le» mois d’octohie et de novembre, 
cette année, ont fourni un nombre inu

EüiÈ LE MONÏACHO
Coin des rues ROY et 5T HUBERT.

L*as clubs de Hockey désirant avoir un rond pour laurs nratiquea 
doivent » adresser par lettre {tour toutes informations au aecretatre. Boite de 
jtoete 2^9 Condition» failles Bureau de renseignement# et billets d abonne 
menti, a'adreaær a M. T. A. LeBKKT. 6b rue Saint Jacques. I^ea billeU pour da- 
mea peuvent aussi être obtenua chez Laprè» et Lavergne, 360 rua 8t Dénia. 1,4

AMUHKMKNT»

ivo» ri

- A CINQ HETRES, bin- apr*» mi I «Umner Dn-vfu, ; il publi. .n ot.tr. ttu. "i-. qui a factlttA le »a « riant d^a char- 3
d! U voiture d'amhulam-e de l'hûpital ' deuxième lettre postérieure au fam« ux ch.«ur» de Iota ou aunplanent à la mar d p^rt* d>inboiit mt *i .u*
(iAnéml a Ht- apvalf» aux antrapùts d- ia burdaraau lut ...a.t.a at u.e -Ita ra^ltirvmant i,ro«r>»a.r. da l'oau-
MIC. Abbott et Kila. rue de I^orimier. I **ttre da Dreyfus- 1 're «le a colon *ation . >oua croyons rravi«fr •( d« rr.ucu» d«n» i uriur dèair»fr^-

Le "Fiaaro" naase en revue ce uu il «k-voir l'attribner à ce» deux cause» «u#m» d*uria r e» »u trop *r«o»ièo u;ri««nt 4*u- .»7V * . .. .. . ita». J»asrsuttt ou* mo» rsuièdr ftoiar letrjtfiiou»appelle le» mensonge* de M. bai erba - j réunie». gu»rtr» 96 c»» »ur us» a# i»*i»di«‘* dm»^i.s • d*
ty". Ainsi dsn» Y "Kcho de Paria**, du tjr.oiq i'll en soit, vain le détaili de» touia«aie» qu»ud i» ui«j»«ii* r»t tr*» Hv<auc**ft 
1» noTambra. Katarbaxj diaait qu'il aa ..pArationa du bur.au da aoloniaatton iL.Tr.'SJî^tÜ?
pouvait être l’auteur du bordertau, vu j |H»i.r le» deux mol» qui viennent de »’é- 
que ce document »e terminait par les couler :
mot» suivant» : “Je pars pour iea ma i Pour le n*o*a d’octobre, le nombre to-

|‘our re.-neiMir un ouvrier nommé Rodol­
phe DrMet, <1*6 venait de æ faire brû­
ler les deux yeux accidentellement, per 
<> !a fonte en fusion. I^e pauvre diable i 
a été transporté à rhôpital. où il » re*u ; 
tou» le» soins nécessaires ; ou a appris j 
plu** tard qu’il demeurait dan» la rue 
la fontaine. S*v* hleaaure» ne sont pa» { 
sérieuse», mais ou craint, à l'hOpital, | 
qu’il ne penie l'oeil gauche.

-A CINQ HEl'RKS ET DEMIE, 
hior après midi, une partie de la brigade 
a été appelle au Xo 574 rue Saint Pa­
trice. pour éteindre un commencement 
d'incendie qui venait de se déclarer 
cher MM. John Cox et Oie, marchands 
de peinture». Ties flamme» ont été 
éteintes en peu de temps et les domma­
ges sont légers.

DK H I TT HET RES à DIX HEU­
RES. hier soir.le R.P. Knapp a prouon-

un magnifique sermon, à l'église No­
tre-Dame, devant une assistance nom­
breuse de punies gens. Le savant prédi- 
• aîour a lu, comme pièce de résistance, 
!«• paaaage d’un livre de philosophie, 
traitant du dernier jugement. Le révé­
ré: d Père a tenu son auditoire noua le 
charme «le sa parole éloquente et con- 
vaincue pendant toute la durée de son 
ni locution.

A NEUF HEURES ET DEMIE, 
hier soir, le* étudiants eu pharmacie ont 
i<nu une h seem Idée imi»ortante 
*• 1 héte! Richelieu, aous la présidence 
de M. Migneron. La séance a été assez 
orageuse, et plusieurs discours im­
portant? ont été prononcés. Il n’y a 
r en eu de décidé nu sujet du prochain 
l auquel de l'association, niais d la pro- 
« haine séance, ou en viendra à une eon- 
« lusiou. Après avoir discuté plusieurs 
affaires de routine, la séance a été 
ajournée.

A ONZE HEURES, hier soir, nu 
nommé Joseph Anctil. disant venir de 
bair,«-Ro<*h. près de Québec, est allé de­
mander asile pour la nuit il la caserne 
No i; située rue <*bnl>oillez. niais comme 
le Ht ne lui a pas paru satisfaisant, il a 
décliné l’honneur et est parti en remer­
ciant le lieutenant Lemay, de service en 
co moment.

A i NE HEURE, ce matin, notre 
reporter de nuit revient d’une tournée 
d’in speed ion arec le lieutenant do police 
I/emay. de la caserne No (5. rue Cha- 
1 oilier. Ils ont visité plusieurs en- 
droits dans ce district et tout a. été trou- 
v*' tranquille. Il n’y a rien de nouveau 
dans cette «livision de la viMe. si ce n’eut 
que 1rs vagabonds commencent à se fai­
re rares.

Il est CINQ HEURES, et notre 
reporter de nuit revient de taire sa der- 
ni'iv tournée. Il n’.v a rien, dans les 
différentes casernes de police, qui mé­
rite d’être mentionné.

Aux hôpitaux, yas un seul appel de 
même (pie chez les pompiers-

teuftnt 4« «ou uriB« wt d** ifctiitionMr tou» ie» 
1 •yiuttouK» Üub» aBat>»fioD» «lor» »oUn*u*** 

mrol ton urtiM *t «ut c4»n»*>Ueroii» !<• meilleur 
i tr otruient • suirtB pour obiruir lu •adU, et cei* 

tout à fuit » i Atui ti mailt. Le pro!Pt»xur Muuyou • 
un rem»d« «epur» pour chaque uiaUdle l.n «rrnio 

i the à tou» le» pbnnnneun». Lm plupart a ‘Ji eent» 
; U Sole.
I Le irefe»»eur Muoyon. 11 «t 13 rue Albert. To­

ronto. rtpoudra A toute» le» Ittltrc» p. r».'un U» 
qui lui «Mrrobt cnToyet-» et offrira uratuttenx-ut »e» 
conæll» medicaux pour ulmport» quelle m«l»die.as—i-v

è’osrra
♦ .r:

CHEVAUX, SLEIGHS,
HARNAIR st ROBES de toutes 
aortes que nous désirons avoir 
pour vendre à nos ventes particu­
lières.

CHAQUE JOUR A 2.30 HRS. P. M.
V eaioe prlv#»* •« roat teaa^B.

Ceux oui ont fu»lqu» rho»» dan» notr» lian» 
qu'il» dLlrrraà»»! vendre, trouveront à no» 
Fall»» le» meilleure» veiue» de I» ville.

No hvou» tou)Aiir» eu mnln» «1» (Kl A 100 
CUKVAI X 1>K rnix. rermi lesquels on peut 

fair» «a choix, et noue donnes» 1b liberté de faire nn *•««! de Ji bcarr» ae t ut chcvul tfnr»utt.
Noue avons U» meilleure» faollité» de la ville, p* ur nu> trer le» chevaux et le» relation» le» plu»

étendue» et le» plu» étroite» pour le» examiner. Venta» prompte» et prompte» remise»
----- ►NOUS CLIPONS LcS CHEVAUX-»--***

Kou» c-lpon» lex hevaux à l'éleetrlHté >« bref délai, travail gaiaatl fait de première ola»»», vu
que aou» avoua e p r»onne le plu» « xpt-rliiM uU de tout« la ville.

Télépboue» nous et nou» enverruo» chercher votre cheval et aou» voua 1» renverrons. »»nt charge 
extra, voua garantissant ■atlafactlon sou» tou» lapport».

ACADEMIE*-^
Am M • « -uee» Mercredi »t Sum 

tix prix popaleln»». V

JAMES YOUNG
Sumad?

aux prix p«i>aialrw». ld<X«* •* ffOo
1 • Jeun»
Acteur 
d* taïaut

Arec i» ceuoour» da MISS KLIJIN ROWLAVD 
•t uaa troupe Or bon» a«-t»ur«.

Répertoire I unit. Jeufii et Mercredi ea utatlaé»
. UAKR|' K ’ X«*rélel teuarodl MAM-

*•■*•<*• *fré. mtdl et Mlr 1 ■■ 
MAAi HAM OF VKMCK Prix du »utr Mc 
6<*c 2 -c et S1 OC Semaine |<r MMKA.

ÜIÛKR’M TffUA'I IA K
Matinée» maedt. jeudi ai earnedQ

J AS. ,1. COK BETT
Fl une forte tioupa daus laCoatadtc-Drame 

à grand» sucoéa

A NAVAL CADET
PRIX Dû FOI R.........
MATlKgtS........

Femalue prochainellro«-«-k.

......... 15c. 25c. »5i . iO».

.............. 10c. 20c. HOo.
Menai» • «» A Ten

Aprés-a»l
eteolr

NOS PHODUITS C1NIDI1NS
rr. w1 FOHT'ER ET CIE.,

A n tt'l «* «ton litinn t»« 1 n t-l*n ttl et MoCHU.
 25-4

Les deux derniers change­
ments pour les ports 

européens

Voici la quantité de produiis cann-

UNE CAUSE IMPORTANTE Son tranquille: -here rr<iém |S fret de Toron­
to . gru. $11 A $12 fréta rnoyene Fkrltv*» d u 

. vol no tranouille et prix rime »'ll an m* nient A 
! $3 16 et 9* 20. pour Iota de chaa- sur rail.

On procède aujourd’hui à l’audition, 
devant le juge Curran, daus la cause 
de George Cook, secrétaire de la mu-

FINANCES
dieu» expédiés à bord du “Loango” et ! nicipalité d’Outremont, contre Thos. 
du “Mémnan”. Iff* deux dernier» stca- Hart, réclauiHnt «k» tN- dernier lô.tXXl.

Montré»t, 1er décembre 1*07.

Y/A v//

LE COMTE ESTER HAZY

L'enlèvemen/ des bouées

Idier après-midi. A l’aFFcmblée de la 
commission du havre, le principal objet 
6e ln discussion a été la question de fai­
re enlever les bouée* du cheual.

D’après les instructions reçues, on a I*08 dramatiques et musica-
commencé l’enlèvement des'hou.'-es ; les ont été données.hier soir et lundi soir.

dans la salle Saint-Pierre, au profit des

noeuvres” et. que c’était une absurdité, 
ne devant pas prendre part aux manoeu­
vres. i >r. il fut prouvé quelques jours 
plfis tard que non seulement le comte 
Esterhazy avait pris part aux manoeu­
vres. mais qu’il l'avait fait à scs pro­
pres Irais, ce qui était bien extraordi­
naire pour un officier qui se plaignait 
continuellement de ses embarras finnn 
ciers.

Le “Figaro", termine son article en 
demandant qui protège le comte Ester­
hazy. Aujourd’hui, ajoute-t-il, nous po­
sons la question tout simplement, mais 
s'il est nécessaire, nous dirons qui c’e«t.

SALLE SAINT-PIERRE

on croit que ce travail sera terminé au­
jourd’hui. Le steamer “Boston City" 
n'ayanr été signalé au Cap Race, que 
lundi, les agents ont exprimé le désir 
qu’ou remit, ù quelques jours l'enlève­
ment des bouées mais on a cru plus pru-

conférences SainbVincent de Paul de 
l’église Saint-Pierre. On a représenté 

millions du Dr Kilîman" et une 
petite comédie. “Le Photographe". Le* 
peivonnes qui out contribué au succès

dent de terminer ce travail le plus tôt | soirée «on> MM. L. Lnbeîie. A.
possible, vû que la température est tou- | Senécal, G. Brouillet, L. Filiou, H. Ba- 
jours menaçante.

La r« quête de la compagnie hydrauli­
que de Lachine et. de la compagnie élec­
trique de Chambly. demandant la per­
mission de faire placer des poteaux ie 

D’on g du port, a été remise à plus tard, 
t >n prendra cette requête en considéra­
tion après que l’ingénieur aura reçu son 
ra pport •

Le pilote George Areaud qui. étant 
chargé df*diriger le “Vancouver", avait 
passé en dehors do la bouée noire eu 
face de l'église de Saint-Jean de» Chai!- 
lons et fut trouvé coupable par le comi- 
1 é des pilotes, a donné avis ou’H en ap­
pellerait de la décision du comité et qu'il 
ferait application le 10 décembre cou­
rant pour obtenir un bref de certiorari.

RETRAITE
Le R. P. Patennude, miwrionnaire de 

l'Ordre des Oblats, prêche cette semai­
ne. une retraite aux jeunes gens 
l’église Saint-Pierre.

LE JEU DE DAMES
Dans une correspondance adressée à 

“La Minerve", M. L. O. Maillé fait 
honneur A son défi, lancé en octobre 
dernier, et déclare qu’il sera prêt A 
jouer contre M. le capitaine A. Blondin 
pour la somme dç cent dollars, le 25 
janvier prochain.

Les témoins de M. Maillé doivent ren­
contrer ceux de M. Blondin le 10 jan­
vier.

S’IL EN EST ENCORE TEMPS
HAtez-vous de vous procurer le nu- 

n',ér«> de cette semaine, du journal le 
“Samedi”, il est A 34 pages et contient 
les dessins inédits, spécialement pris 
sur les lieux pour le “Samedi”, des 
crimes de Rawdon et de Saint-Canut. 
(Test un curieux souvenir à conserver. 
« n vente partout à 5 cents. T*» "Same­
di”, MO rue Craig, Montréal. z

ril, O. Lessard, M. BoUluo et la fanfare 
de tempérance, souk la direction de M. 
Hébert et M. Méd. Lefebvre.

Il y avait «aile comble.
Au deuxième entr’acte, le R. P. Le­

febvre • remercié l’auditoire de s’être 
montré si généreux. Le supérieur «les 
Oblats n profité de l’occasion pour in­
viter les fidèles qui fréquentent l’église 
Saint-Pierre A assister en foule A la 
séance qui sera donnée le 13 décembre 
courant au profit du choeur Saint-Pier­
re qui. comme ou le sait, est dirigé par 
M. Arthur Pépin.

Le R. P. Lefebvre, après avoir fait 
un bel éloge du choeur, dit : “Ton* doi­
vent *e faire un devoir de profiter de 
cette bonne occasion de se montrer gé­
néreux envers ie choeur Saint-Pierre 
qui, les dimanches et surtout aux gran­
des fêtes de l’année, nous fait entendre 
de si belle mimique.

A ia «éance du 13 décembre, on repré­
sentera “Les bandits du Mexique”, l’un 
de« drames les phu* émouvants qui aient 
jamais été joués A Saint-Pierre depuis 
longtemps. Il r aura musique, chant, 
déclamation, comédie, etc.

CONDOLEANCES

de Montréal, réunis, hier soir. A l’Aca­
démie du Plateau, ont adopté des réso­
lutions de condoléances à l’occasion de 
•la mort de madame U. E. Archambault, 
femme du Principal de l’Ecole du Pla­
teau.

Une assemblée de ce club aura lieu de­
main soir, jeudi, le 2 courant. Bu jet de 
discussion : le discours du trône propo­
sé A Québec.

—lies familles qui ont l’intention d’a­
cheter un nouveau piano pour Noël, de 
v raient aller chez W. H. Leach, 4î> 
rue Metcalfe, pour examiner et enten­
dre les pianos droits Morris, qui pos­
sèdent. sous tous rapports, les der­
nier» perfectionnements modernes. Ou­
vert ie soir.

| lal deé: personnes inscrites est de 201.
1 provenant des endroits suivants ;

De Montréal................................ # # 168
De Saiut-Cême.......................... , , 1
De Saint-Félix de Valois . . , , *>
De Saint-Gabriel de Brandon . , H
I>e Sainle-Anne des Haines »»

1 I>e .Toliette................................. . , . ï
i De Saint-Jean de Matba . . 1

De SRinte.Sch«ilabtique . . . . . 2
Du Sault au Kécollet .... «» j
De Saint Martin........................ . # ï

! De Lachine.................................. , # 4 !
1 De Saint-Philippe de Ijiprairie . . 2

De Chambly.................................... , . 1
i De Saint-Jean d'Ibervine . . .

De Saint-Michel de Napierrille , ,
D«- Sorel........................................... 17
De Farnham................................. 8
De Sainte-Cécile de Masham . , . 16
De Sainte-Justine de N en ton . 1

i De France...................................... 9
De Belgique.................................. 1

Total............................. • 264
Ces colons se sont divisés comme i

! «uit : —
1 Pour la région La belle . . . . 184
! Pour le lac Témiscamingue . . . 52
Pour le lac Saint-Jean . . . 5

j Pour la Matapédia.................. # •»
Pour le nord d’Ontario . . . . 2?

Total.......................... 264
Voici maintenant pour le mois de n«>-

rombre : —
■ De Moitréal............................ 110 1
De Eastman (Brome») . . . 3
De Saint-Martin..........................

' De Salnt-Agap.it.......................... l
De Sorel................ ... 10

1 De France...................................... t
De Verchèrcs................................. J 1 1
De Saint-EuffTachç .... 1
De Hull................................... 1
Do ReatiharnoLs . . . 1
De Saint-Lin.................................. 2
Du Coteau landing.................... 3 |
De Sainte-Martine...................... 11
Do Saint-Jean............................... 5 !
De Manchester, N. H. . . . 1 i
D’Ottawa.................................. 1

De Nnowlton (Brome) . . . • • 0

Total................... 146
Ceux-ci se sont divisés comme suit

Labelie........................................... 111
T^e Témiscamingue.................. 19
Lac Saint-Jean............................ 8 !
Matapédia....................................... 3
Nord d’Ontario............................. • • 5

Total............................. , ,
—
146

nier» qui ont quitté le port de Montréal, 
le* premier pour Bristol et l'autre pour 
Avon mouth.

Par MM. O. E. Lohrke et Cie. A bord 
du “Loango”, 2.3,014 boisseaux de blé : 
A. W. Grant et Cie. 1.152 bottes de fro­
mage : P. W. McLogau. 402 boîte» de 
A. J. Brice. 244 boîte» de fromage : A. 
W. Grant. 40 tinettes de beurre : P.W. 
McLogan. un baril de pommes ; McAr­
thur. Bros et Cie, 7,734 pièces d»* dois 
de service : Watson et Todd. 2.595 piè­
ces de bois diÿ service ; W. 
,T. Sharpies. 6,005 pièces de 
l»ois de «ervice ; la compagnie du 
Grand Tronc, 318 boîtes de fromage ; 
et 2.650 sacs de farine.

Cargaison du Semnon :—Par A. G. 
Thomson, 8.022 boisseaux de pois ; A. 
F. McFeo et Cie. 23,652 boisseaux tic 
blé et. 7.980 boisseaux de pois, A. 
W. Grant. 5.395 boîtes de fromage ; 
D. A. MePherton et Cie, 3.609 boîtes 
do fr«>mage ; A. A. Davies, 3.575 Imites 
de fromage : A. A. Ayer et Cie, 1.362 
boîtes de fromage : L C. et G. D. War­
rington. 2.025 boîte* de fromage ; J. 
Alexander, 2,556 boîtes do fromage ; 
Hodgson Bros.1000 boîtes de fromage ; 
Kirkpatrick et Cook son. 483 boîtes de 
fromage: P. W. McLognn. 1.366 boi­
tes de fromage : W. T. Ware et Cie.824 
boîtes de fromage : M. .1. Fnrrell, 251 
boîte* de fromage : J. J. Dickey. 5C 
boîtes de fromage ; A. A. Ayer et Cie. 
2 338 tinette* de beurre : A. J. Brice. 
330 tinettes de beurre ; D. A. McPher­
son et Cie. 417 tinette» de beurre ; A. 
W. Grant. 137 tinsdte* de beurre : la 
Société Coopérative. 117 tinette* de 
beurré : P. W. McLogan. 146 tinette* 
d?* beurre : Pnckette. Hodge et Cie. 101 
tinettes de beurre : Heslop et Hunter, 
150 eaisses d’oeufs : Frankel Bros. 23 
barils de poussière de fer : W. Nivin. 
21 Ml barils de pommes : A. W. Grant. 17 
barils «le pommes : J. T. McBride, un 
baril de pomme* : W. Nivin. un quart 
d’hultres ; Hilton Green, une quantité 
de gibiers, y compris des volailles, et 
James Ward! et Cie. 2 barils de pom­
mes.

Par la. compagnie du Pacifique, une 
quantité considérable de fer et plomb, 
un quart d’hultres. 19,639 pièces de bols 
de service. 252 têtes de bétail, 25 tonnes 
do foin, une quantité de grains. 400 boî­
tes do viandes préparées. 9 364 boisseaux

parce qu il suralt été accusé
d’avoir fait de» faux dan* $os livres, . «r, ^ ^ .j . T. , . 1 ronto aoat «*ii hauFM* « ko. «h ht* M-M. l^«sdans un tramway. I u grand nombre , char* urbain» *nm fermes à 284 ot 2aa»4. lo»

i-a bour** a été activa et Onn*. ce matin, 
en ry;n|>athi«‘ UontlrMi et *»>\v-York.
Pacifique s'«*t vendu SH» : Iv char» «1c To-

de témoins sont assigné»

COMMERCE

.'hars de Halifax f«mt 11H. terre» du N O. 
continuent A h a newer, elles font 66 ot 644».
I*» compagnie» do oertnn sont ferme». IXmuI- 

* n1«m Cotton. 04'y. Montreal Cotton. 142. lai 
Dominion «'cal prwer*ntlel!* «“et aouttntuc.
(action ordinaire eet en hauar* A. LM1 La*
Heat and Light eat revenue A 4«». l#es han- 

I que» ont eu quelque* n<-l»atfi peur placement 
A de* couru ferme*. Kanque de Montréal. 240 
et 241 ; banque de Toronto. 225'' t ; banque dot»
Marchand». IM1..

j Lotidre» a ferme pour les valeur» am^- 
meree de farine» <*t toujours a»*eZ i rirai ne» aPa?*IÏ/?* W ^
iea prix ne variât pa». Il y a peut- | ^ A 88 i*8,.*” fa}nlftnTt

être un jieu de faible*»?, cerendant. daji les 1? *:8- Le Paint-Pau f*ane H. 1 E:ié 1-8. le
N. Central b- * UUnol»

I^e oonaMlid*» font H8V». au comptant et A ^ r-DCraDiXi/' XX/ atraroa» » at
terme, i-oupon détaché L/escsupte »ur le | II. rKbühKlC W. NORMAN,

De
calme et

Montréal. 1er décembre 18*7. 
FARINES

commerce de farine»

THEATRE ROYAL
Le delator grand surfé» d» Coiaédtr-Draai»

ALWAYS ON TIME
Par un«' troupe puUaante—Nouveana 
eff< t» •ocuiquea beooi» »plend.4B». 

PRIX. TOI'JO*MX . (Or. • •*»#•«
t* iuain« prochaine Mlle A nia Tferre 

Munacehk. h

IHHKArriti?; _______________
W. F. PHILLIPS. lx>cata re et Gérant, 

■irumlue «lu SU Xoteiubre 
Le grand »urcé» d«' Rroueou Howard ** La» 

Jeune n me M Inllit o|. ' rt W alll4»r *4 
44 -»r«| cnnW-dienM excantrlque».

Pria li-c, 2«»c, 26c. « outre ie ouvsit d» 10 h»ur»« 
»• n» A 10 heure» p. ni. 24—»

('O.XWt'.KVATOIRi: 1>K |» AN%K: — Boas*
[j tcuue et culture phraique, 29SU rue Bte Ca- 

thrnn«‘ --Le» cia»»*» ont lieu aux Jour» et heur»» 
•uleante : Clatae» d<*» coiniueaçant». iuudt et Jeudi 
« 8 b^ure» p. m Clas»e» de» avance», lo mardi et 
Ir «anirdt à S.:iO hr» P- »n. I ia»**» d-'» Jeune», 1» 
mardi et le Jeudi, .r 4.16 hr» t». m. Rmnlon, l»»a- 
metli »oir é 8 ;J<1 Levons privé»» à n'import» qu»U» 
heure On enseigne le» d»n*ett de lantaitle. Salle A 
louer pour hais, ■ fuirions *ocla e» etc. Demand»» 
un • clrrulalro. TéU-phoue • tU8.

ééRlè F. BKAItAM.

IA DAXftK—Prof. NORMAN, *r. (]eTérU»kl»l 
j eallo Stanley. 127 rue Stanley. C'la»««» 

nouvel Ica pou «'onritienvant» »•* formant cbaau» 
Jo«ir Allcullon «r»*«-!nlf donnée » tous le» 
cmnnren^atit*. A«tultc», H heure» p.m. ; le» Jeune» 
3 et 4 heure* p m. Leçon» privée» pour danse» »ur 
I» scène et danse» on fam{lie chaque jour A n*lqa- 
porte quelle heure. Je vous remettrai votre ar­
gent *1 tu m-vous enseiwne p.i» .. damer Circu­
laire» envoyée» par U po»t«. Téléphone 3831.

10-a

marquee do aecond ordre; me.!» lee première* 
marque» »e vendent A de* prix aivutenu».

Ncus coton» en lot» de char :
Farine» d'uniarto :
Patente» «l'hiver, te quart. $4.86 à $6
Straight Rolieira, le quart. $4.4n A <4 60.
Straight Roller», le **»«<•. $2 10 A $2 26.
Farine» d«* Manitoba :
Fatente* du printemps, le quart, lô.S1' ü 

$5.40.
à Premtère* marque», le quart, $4.90

Seconde» forte», le quart. $4.50 A $4.75.

ISSUES DE BLE
t-a deman«ie. en son et gru. e»t bonne, le» 

Pto«'k» sont léger» et le» prix ferme».
On cote, en lot» de «diar :
Son d'Ontario, en grenier, la tonne, $11 A 

$11.50.
Cru d’Ontario, en grenier, la tonne, $12 à • 

$12.60.
Son de Manitoba, en Mc*, ta tonne, $11.60 A 

$12.
O ru de Mtanitoba. en sac», la t^nne, $13 à 

$13.60.

FA RI N ES D AVOr.N E
I>emamle modérée ; le» \ente« en lot» do 

char sont as.sez rare*, mais il »e i«,it un oou- [ 
rant normal de Avnto* on j>et1t.s lots. On ede i 
au cihar. de $3.40 A $$.60 . en petit* lot», de 
$3.60 6 $3.HO pp quart», et d«* $1.70 n $1.75 "n ' 
pocher.

GRAINS
Ea réaction en bair.se a'«-si arrêtée à Chica­

go; le blé a ouvert hier à et a clôturé au 
même cour» après avoir oscillé en 90’« et 96 
1-8 cents pour le mois de décembre. Mai a «m- 
vert A 9«» 3-8 et a clôturé en hausse de \ è 
91 1-8 cent*.

Cependant, le* tnflu«mce« locales étaient 1 
eu'^ej ft. ta I«alésé. Bradstreet » donne une

nrnivbé libre est è 2 16-16 et en banquo à 3 
pour «»nt.

1^« rente 3 pour cent. A Pari», clôture à 103 
fis 72,a . le change eur Ixmdnea motita A 26 
frs 21 Av-

lu* bourse de Neir-Tork »*t a«dlve et en 
hausse sur toute la ligne.

L'Enfant pleure, 
il veut son Castorla.

PAR MARCOTTE FRERES

YENTE TIES IIIMWE
Magnifique» meuhl»» et fourniturüc de inalcon. 

splendide» tapi» de v«lour» de Bruxelles et 
tapisserie en lots convenables aux acheteurs ; 
76 rouleaux de prélart anglais, beaux rideaux 
en dentelle, portières en sole et en chenille, 
2 magnifique» piano» cottage (manufacture 
de New-York , splendide» ameublement» de 
•ulon en Turkish Rug. brocatelle de sob*. peluche 
ondée et en crin ; magnifique» miroirs, csdies et 
gravures, table» de centre, berceuics ot chai­
ses de fantaisie, magnlfir|a*s sideboards et ta 
blés A dîner en chêne et noyer n«>ir; rhni*e» cou­
verte» en cuir pour salle h dîner, cauapéa en cuir 
et corduroy ; magnifiques buffets pour argenterie ; 
bibliothèques, bareuux, port --chapeaux : 40 ma- 

augmentation de f» millions de minois 6 la j ffn*6<locs ameublements de chambre en chêne, 
■’visible supply" du monde eniler f^e stock | noyer noir et bois franc : lit»-cornlrhe, eofas-llt,

sommier», mate asen cuir et en laine ; couverte» 
de laine ; un grand lot d'argentorle et article» de 
fantaisie, etc, etc., etc.

----Al »KI —
Un lot devalisea. hardes faites, linge de corps 

vendu pour comptes de pension. Le tout sera ven­
du *ans réserve,

MALI,». DIM HOOKED.
T9 et 81 rue Drummond. 

i< our» «-hoist, le mieux fréquenté de la vt let
C'l»,«e« nouvelle» pon r rommcnvMista.

Dame* et mea«teur», le lundi et le Jeudi A 8 hr» 
f our» «Teaifuni», le mardi et le Jeudi u 4 hr» 
Circulatren euvoyèen par la poste. Leçons particu­
lière» le jour et le soir r#l*|»hone .v»gj 

NOT K Enseignement en f> i»u vnl« com 
me en «nglal». Tue risite a ma salle seta 
bien a«!cuolllle. 2fil—u

M

Botte B. P. 7î8.

L,*ai»eemblée 4éé 
nèrale Annuelle des
membres de u Société 
aura Heu * Tlnstitui Pra* 
»er, MARDI, ie 7 de dé* 
ctmbie. A 8 heures p m , 
pour leeevolr 1*** rap­
ports annuels, éltr» j»« 
officiers et transiger tou­
te» la» autres affaire*

W 0RMXBT01V KOY,
Si c.-Très' 
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«1<> poi8. 265 caisses d’oeuf*. 746 tinettes . ^ - «•«•? ■'»«• • our ne ma n noua.. <
d- leurre. 4.89J* bottes .le froinnge. .W, vwTiSTÎi *l».«î. m:

l«x*al de blê li\ ra.ble vn execution de* oomrets 
a augmenté de 50»,000 minnt* et le* marché* 
d’Europe étaient faible».

Ce qui a raffermi le marché, o>st l'empres- 
aement qu'ont mis les acheteur» étranger» à 
*' falî«e expédier leur blé; le/i expé'IUlon* «le 
la journée d’hier ayant atteint le chiffre énor­
me de 1.184.000 mlnot».

A New-York, le» i-éeultats ont été Identi­
ques A ceux de Ohlcago ; le blé sur mal a 
h&uaeé de V*o net. mal* !o décetnbre a bais­
sé de K*''.

Le blé No 1 dur de Manitoba., disponible, a 
avoine a été I

, , ,N .— ...................... ......................... ...................... linot» «le dl»-
b:iril8 «lo p9mmé*. Ij.t FRcf do revOF. 4«.* : j'«onihJe A <1 ?» prix fermes . blancfie en gare, 
Faca do farino, une quantité do cuir et 27*^ ^ 33u «.'em»
1 _____ ,„ _ Dan* le Haut Canada, la demande en blé 14.o0u SOaux do Faindoux. çPt bonne et le» prix fermes ; l’avoine est |

_______—-________ | plus facile et n. perdu 1 «*mt : 1’nrge est fer­
me ainsi que 1er; pria et K* sorrasin soutenu.

PROPRIETAIBE DEBOUTE DE SON lje *°1' P1’1* ot lrs fariner d avoine
«ont légèretnent en hausse.ACTION A Montréal, le mgrché est assez tranquille,

j on n'a guère vendu qu'A la consommâti«m lo­
cale et #1 «tes prix soutenu». Avoine blanche, '

Vendredi après-midi, 3 Dec.
' au magasin 1*9.1 et 1691 i’ue Aolre-Damc.

•Vente A DEUX HEURES P.M.
MARCOTTE FRERES,

-2 Fnrnnteura.

GRANDE

L’hon. jugo Pflgnuelo n renvoyé J’ac-

Le domaudour avait une «ai*io- 
gagorio par droit do Fuit* contre les i 
meubles du défendeur, parce que ce der

No 2. de 27 à 27V* cent» par 34 livres : pot». 
No 2, 61 cents par 60 livre». 8-’.rra»in, de 361 j 
A 3« cents inr 48 livre» : orge A moulée, 30 
A 38 cent» par 48 livre» en élévateur*.

PRODUITS DE DA FERME
Rien de changé ét la situation du frontage, 

qui se tient nominalement »>ubemt. mais wins 
demande en gro«. Le beurre est plutôt lounl. 
mai» les prix sont sans changement.

Dos oeuf* se vendent ;issex bien de 131 y à 14 
cent» et juaqu'A 16 cents.

On demande 2<> cents pour les oeuf* frais, 
qui sont très rare» e« V2\» rents A 13 rents 
pour le» chaumés de l'ouest.

I*1» affaires en pommes de terre »ont plus 
active» ; on obtient maintenant assez facile­
ment 55 cents et 60 rents par 90 livres au 
char.

---------- De foin pressé se tient dan» les mêmes prix:
Duncan Crawford and Company. — 1, ferme à $10.50 et $11 ; No 2, faible à

Samuel Duncan et Allan Gray Craw- |

Mais comme la maison était inhabi­
table, l’action est renvoyée ; seulement 
le défendeur aura ft payer ses frais, at­
tendu qu’il a apporté un peu de négli­
gence ft s'entendre avec Je demandeur.

SOCIETES COMMERCIALES

Cos chiffres ont leur éloquence, et dé­
montrent l’importance du plus beau 
mouvement de colonisation qui se soit 
jamais vu.

ford, agents de manufacture.
Lyman, Sons ans Company. — Hen­

ry Herbert Lyman. Arthur Lyman. F. 
S Lyman, A. E. Lyman et W. E. Ly­
man.

Lebrun et Piché. — Dissolution. 
Lebrun et Beaudet. — Louis Lebrun 

8 ! et Zotique Beaudet marchands de 
charbon.

•Tutras et Cie. — Dissolution.
The Merchant's Protective Aeeori’a- 

tion. — Dissolution.
Poirier and Co. — Adéline Dupont, 

épouse «le Marcel Poirier, marchande.
The Merchant* Protective Associa­

tion. — Dominique Daviau.

DEPECHES COMMERCIALES

Vente an Commerce.
Nous btoq» reçu Instruction fie vendra, à nos 

•slles,

JEUDI» LE 2 DECEMBRE (DURANT,
poor le compte d’une banque, un fond» de mar­
chandise» do gros, nu mon tint fie $10.000 et com­
prenant : Flnnellettéi r«>ton», Intieiine». satin ù. 
doublure*. «Icntollc», broderie», chemises et robe» 
de nuit eu coton « t en fianellette», tnhiicr» corsa­
ge», cBCho-eorset», jupons, caleçon*, chemisette*, 
eh«'mt»e* d'homme*, toutes espèces de lingerie 
daui«‘s boutons d'écaLle. boulons pour robe» et 
hftbits et une grande quantité d’autre* article». 

Fan» aucune reaerve et e i jots pour le commerce. 
Vente à DIX heures.

MARCOTTE VKEREB,
20—1 Encauteur».

UN RI IDE POUR UE KUOXDYKK
ET UES MINES IFOR DE U’YUKOV

Contenaut— l/hlaloli*» «le In déroavérto 
I.*» «I** «oy ng*
Tout r» qu'il fnul pour fktlr» lo vovogo 
R«-u«r tu r. ritirnlft eénérniix «•( nUlo»

Une grande < «rte i/éogrnphtque 24 t 36. compilé» 
d’après le- derniers arp nt». es official» et de» ren­
seignement» authentique» faisant voir le» route», 
etc., (imprimé t-n aiwlatsL 

Notr Le» éditeur» de ce livre ont. eu beauoiuf 
d’occireon» d’obtenir de» rensoignemeut précleua 
vu qu'ils »e tronrent trè» pr- ««Je cc nouveau pays ♦ 
et que des éditeur» d« I est n'auraient pas pu obte­
nir. PRIX ai.ou -frais de poste payé».

ENGRAVING J PRINT IF 
169 rue St .Ta« que», Montréal 14 o

Vente Spéciale à l’Encan
I.s s* condo vente ■«•ml-anuuelle, k l'encan, di 

Flclghsd •ce ndo main, aura lieu le

2 Décembr» prortiHln, à 10 heures de 
Favant midi

aux entrepôt» do B. 1.CD0UX A l IE., 9% rn* 
Oslsorn», .^lonlréai,

40 Sleighs de belle apparence 
et en bon ordre seront vendue 
eana réserve.

Tous slclpbs vendu» seront emmagasinés Jus­
qu'aux premières neiges, fans charge.

La vente sera faite par MM JAS. STEWART a 
C1F,., eucanteur».

N.R. Nous désirons solliciter correspondanc» da 
touteeux qui auraient do vieux slelgh» et qui dé­
sireraient c» vendre, car nou» pourri ns fair» dk» 
arraiig monts pour en factl ter la vente.

20,22.24.27,1
».*. Li.i»ot x a « ir...

93 ruo Osborne.

PAR M. HICKS & CIE

VENTE

FAILLITE

Ambroise Goulet, propriétnire de ba­
teaux. ft La chine, a déposé son bilan ft 
ia demande de J. I*. Martel. Le failli 
est le propriétaire du •‘Filgate et du 
“Châteuuguay”. Passif, environ $30.- 
000. Principaux créancier*. Fueeeredon 
Kodier. $20,000 : Sun Life lu*. Co., 
$2.200 : R. et G. Weir. $4.300 ; Ttoas 
Bros., $600 ; David Sanseartier. $516.

LES t'KIMKS DU JOUR
Les quatre derniers crimes qui ont img clear, .v» 
té la consternation parmi les populn- !

Lfomore», 1er décembre — Ouverture. Blé A 
la côte, eaiMi affaJre» ; «n route, tranquille et 
soutenu; No 1. «lu printemp*. no\embre, 87*; 
«lo. décembre. 36s 6; marcbe? anglahi de pro­
vince partiell nnent m haueee d« 6>1. Mai» A 
la côte tMii» affaire» ; en mute, tranquille et 
routenu. Mai» américain décembre. 16». Pa­
ris. blé décembre. 30 fre 4«» : Janvier. 29 frs 
56. Farin'-s. décembre, *i2 fre 6.'» . janvier, 62 
frs 36 m<«»Tvtié« français de province tran­
quilles.

1jlA-cn>«x»l. 1er décembre. — Ouverture. Blé 
j dlsiionibl'' soutenu : blé u livrer tranquille :

■«V*. embre. 7s 5 1-S . more, 7s ; mai. 7» 6.
j Mai» disponible ferrr» ; maïs A livrer tran- 
J quille; décembre, 3* 2% ; janvier, 3* 1 1-8 ;
! février. 3* 1 7-8 ; ma.r». 3* 2. Farines forte*
| de Minneapolis. 26* 6.

Liverpool, 1er décembre, 12 heures 80 »».ni.
I — Blé «llirponible soutenu ; rosis disponible 
i ferme.

Baoon, long cl®ar. 40 A 4.*» Il\ r«?s. 83 rent»; i 
A r;8 livres, 88* (VI.

•w/

-DE

DK MENAGE.

Nom avons re«;u Instruction de vendre, au No 
3131 rue NOTRE DAME, (vi le de Bte Cunégonde),

VENDREDI MATIN Lo 3 do 
Oicombra.

jetf 1» constornstinn parmi In, populn- I tTvÆ'*
tion«i paiKibles de la province de Qiié- ^aCf, : bi 1.799.000 «’eniai* . mai*. 582.noo 
bec. c*est-ft-dire le rrime de Sherbroo- i centals . boeuf salé, manque : lard râlé. mAn- 
i , .i » j i .. ,, u • . T • 1 que : bacon. 6,500 boites ; jamaxm*. 7.800
ke, celui do Raw don, celui de Sumt-Li- ( boite* ; épaule*. 1.800 h -nos ; saindoux. 68. - 
boire et celui de Saint-Canut, ont ins- «>oo tierce* : fremage*. 129.500 meules ; b*ur-
piré. quatre complaintes lainentahlen, 
qui relrncent avec exactitude l’horreur 
que ce* crimes ont inspirée.

re. 6.800 paquet*.
Liverpool, 1er décembre — Clôture. Blé dis­

ponible «ourenu ; No 1 du printemps. 8s. Blé 
à Ihrer f*rmc; «lérembre. 7s : mars. 7» 6

L'ŒUVRE DES ETREXNES AUX ENFANTS PAUVRES
COUPON DE PRESENTATION A LA PRESSE "

■•■apllr a«»Ml *«e possible 1*« divers bl»ne»

Voici una famille qui toui eat rtcommandée : 

jçom de la familla,.. ••••••< • ••••••••

Son adressa................ ..................................................

Combien de petites fillea..............................................

L'âge de chacune des petites filles..............................

Notes particulières......... ............................................. .

Date.................................. ............... . Signature

Combien de petits garçona.....................

L'âge de chacun dee petits garçons....

EH*. .ont éditées nnr MM Lenrohon i 3‘s • 5 - Ma1*1 dt^ponlbl* f«>rm». amé-4-lks sont enitPP8 pnr mm. i.ppronon , rlcaIn mélarr5. a Ma*» ft livrer ^u*roi.
et Leprohou. les éditeurs bien connun , d^-^rnbrr. 3s 3 l-.“ . janv i. .is 2 3-8 . fé

8 ; roa!de la rue Notre-Dame, et sont en vent» 3* 8>i. Fa-

25-3

; Jan1
__________________ _ ___________ ______ rrior. 3s &4 , mar*. ?s 2 3-

d«n. ton, le. d#p6U du C.i.d. et de. ] * t.
Etaté-I nie. Prix, o cents, pour chaque | ente aiffalr“" #»n route très peu d af- 
compiainto de huit pages, avec, muai- i faire» ; No 1 «^alifomt*. prompte expédition,
que d un air connu et gravure. Pour | w fa i>anub* dierooibi' is* : amé-
les marchands en dehors de Montréal, | ricain. dr. 16* 9. Farine» parant-'» de vr:n-
35 cents la douzaine, frarren. ; ''fapoll*^ 32* Mark j-enf- blé -

.. . 1 ment Met» rem* farity** tranquiæ* A-n-Adresser les demandeg ft lyeprohon et. ! V%J^ 4,#pr^,bie tout .m . >«» 2. rmix d hi- 
I>eprohon. 1629 rue Notre-1 tame. Mont- ' • *r. 21V Pari* b.' * utenu . dérembre. 30 [SJSÏuro elVvantagiMi 

, - ; rn« 4'». i»n* ler 29 fr» 6<>. farine* *cait*nu«* :

TOUS LES MEUBLES F.T EFFETS T CON­
TENUS, COMPRENANT :

Un b’au piano Sohmer A ( o., 7>3 octarr*. bel 
•raeublemsnt de salo u chai1*» dép»r i'iéep, table» 
d* salou. gravure*, ornement*, caudé'sbreaen t ul- 
vr*. ri l*a'«x. portières. t»i>is tie Rruxellf* en bon 
ordr -, buff-'t en noyer noir, tabl* A rallonge pour 
Bnll» ft manger, « halfn» d* salle ft roarignr, beau 
< ahin*t à porcelaine avec devant et côte* vitrés, 
artic;e»*n ^•ore*lain*. verrerie, coutellerie, ameu- 
blc-ient» d* chambre* » co«ichfr en noyer rodr et 
♦-n rbén* avec 'le»»ii*'*n marbre, armoire h toile en 
noyer, pupitre avec de»*u* autora..tique (roll top), 
fauteuil», canapés, t pi* d'e caller*, cairosse» de 
b hés, couchette», buffet* et accesso r»s. poêle de 
passag" •'IJnlver*al". poêle de Citl.lao Xo 9. poé e 
a gax. giaclereet es ust*»n»iip» ordlnslre» d» cul- 
rne. Tout e»t en parfait ordre.

Vente à dix heure».
m. incas j cie.

Encanteors.

RESTAURANT A VENDRE
Situé pré» de» gare» Bonarontur» et Windsor, 

tnstal.atlon des plu* moderne Conditions ex «p-

SOUMISSIONS
IVur r extension do non aqueduc—1>» eorpo- 

ration do la cité do Hull, r*c*vr». Jusqu’au 
deuxième Jour do décembre prochain, de» *ou- 
inlhrion* cachetées ot adresséer nu aousai- 
guo. pour Je* mntériaux suivant», »a*olr : 
;«i0 tonucM. plu» ou moins, de tuyaux en f«^r.t«* 
des dimensions aulvante» :

276 pieds de 14 ou 16 pouce».
63d "10

26,666 “ " 6 ••
3.66U •* *• 6 *•

836 ’’ •* 4
47 borne*-fontaine».

Le* soupape*, iea té*, iea travers et le» fon­
te* spéciale» qui pourront être r*qu!*e«. 
25.000 Ib* d-- tuyaux en plomb pour services. 
6.000 plomb à Jolntr.

2*8) " “ étoupe tyarn).
I^ea boite* ft service de rue?, robinet» A ar­

rêts, les bout? (nozxlcsi. etc.
Le tout F. O. B.. A Hull, P. Q.

JOHN F. BOULT,
22- 6 Greffier de la cité.

Avis de Faillite
Dans l’affaire de E. P. O. DANIEL, pharma, 

cien. No 1693 rue Notre-Dame, Mont­
réal. Failli.

I>ea soumissions cachetée* seront reçue» pair 
le Mous-lgné jusqu’ft. midi, lundi le 6 décem­
bre 1897. imur l’achat <1e l’actif du dit failli, 
en quatre Iota, savoir :
lo Ntock de nharmarie.......................... t2.888.8ii
2o Garniture* de magasin.................... 1.257.54
3o I*'? «iettes de livre»........................... 41S 42
4o Le loyer d’Icf au 1er mal 1898.. . 416.66

Le» soumissions devront être fait** sépa­
rément pour chaque lot. pour argent comptant 
ou ave* garanti*.

L’inventaire peut être examiné et autre» 
Informations obtenue» en s'adressant à

ALEXANDRE DEPMARTEAT*.
Curateur,

27.1.4 No 1698 rue Notre-Dame, Montréal.

rénl

Tour» f on nil*
rHANOE

par MM Osrand. Terr ou» et CI», 
rt’er». 3 Place d'Arm»».banquier» et cou

Fond» N T..
Fntr» b»nqti»* An eomptoir 
pair è l-3'2 '• A V*

iterlffc* : —
60 J. d* vue — 8% ft \ n% ft 9
demande......... 0»» 4 % 9*» à S
psrrftbl* .......
commere1»i ...

P 7-K.
...60 Jmir» à *«

documontftirn ...A J*nr» 8% à 9
Chèque »nr P»rl» 
Pftf 1er long........

1
5.20 à .......

Papier court....... ................................. S . 16 4 à 5 16»q
tlIA.NOE A NEW-YORK

, en lotir»............. 4S4
r emand*...........  é 8,
Far câble

I Trotte» eommerc. ......
Doeffmeti aire»..............

I tb.qnff »ur Fart»
fapier long ê i..

1 Ckéqoe# »ot Tari»—
Tapiercourt -

1 Argent 1 Londres. 8.I Eauque d Angleterre 8.

Courant f.H3 «a
4.85^ 6

•• 4

Do ft V York, 1 V*.

fr* 40. janvier 29 fr? 60. farin** aceiremit 
! déoerrtbre. 62 fr» 60. jam 1er. 62 fr* 4<i Temp* 
1 couvert en France.

New-Yerk. 1er décembre — Marché au 
comptant Farim** soutenue*. Mé *ofueraj; No 
2. roux d'hiver. 99 8-8 oent*. f. è b. Mal* *ou- 
tenu. No 2. 33 rents. Avoine, soutenue: *ei- 
gle. soutenu. 63 ft «1 rente Lard a*lê soute­
nu. $8 A $8 76 Raîndoux tranquille, nominal. 
$4 46 ; suif tranquille. 3 3-16 cent»

Toronto. Ont.. 1er dé^-mtyre — Marché tran- 
| quille Farine* tranquille» avec prix eoute- 
1 nu* . étralgbt Roller* entées $4 fret moyen. 

Patentes de ManM^ba $6 39; fort sa. $5 Blé 
plu* ferme, roux d'hiver vendu «le ff?1, A M 
rents, fret* éiev*» et blanc, de 76 A 76 rent* 
sur échantillon No 2. du printemp*. coté de 
8 lé 82 rent* Midland No 1 dur d* Manitoba, 
retê PR à 94 rente Fort William et 96 cents à 
Onderkti et Midland

Orge soutenue, offres modérée*; No 3, ex­
tra. vendue 27 cent» meat A moulée. 26 et*. 
Avoine cn’me aver o>ffres de blanche è 24 e.ta 
ouest et de î»»élarg*e A 23 eema. Fol* ferme* 
aver vente* A 434 et 44 rent» ouest. é»rrasln 
•an* changsnîent avec prix soutenu», coté 31 
rent» ou ret «1 32 cent* est Seigle soutenu avec 
demande saeex bonne Vente* A 44 rent* fret* 
élevés. A 46 cent» fret» moyen* et 46 rents est 
Blé d fnd* tranquHI*. avec ^vgofe* de eana- 
6 ire t 27 cent* mieeC

304-
ALFX PE^MARTEATT.

1698 rue Notre-Dam».

CONVOCATION des CRKANCIKRS
Province d* 
District de

Mo
I* Québec, 1 Canr Rnpérlenr*
1 Montréal > #e la Provlnes de 
1*2 > «luéber

WILBROD IMBLBAU,
> Requérant ctMioa.

n. JOSEPH BUREL,
HAftsltor.de» cité ai dbtrlct de Montréal, défendeur.

Il est ordonné an dit M Joseph B irai, de compa­
raître rn chambre devant nu de* jugrs de I» dit* 
Cour Sut érlenre. *«» Palais de .Tafttlco. ft Montréal, 
le troitieuie jour de décembre courant, à dix heure» 
de l'avant midi. p*«r montrer cause poarqnoi nn 
gardien prorl*o|re ne serait »a» nommé » ses biens 
en conformité de l’arUcie 81*8 C. P. C,

Momraal. 1er décembre 1897
L. H COLLA Bit,

ffi—1 Dépnté Protooot»tro, C. A.

AVIS de FAILLITE
Pan» l’affaire de

MATHIEU & DUPUIS,
Marchanda de la ville dn Soreb P. Q.. failli».

Lee eonarlgné» vcnlront à l’encan public, g* s UK,
31A RDI. LF. 7 DECK MFIBR 1897.

A II IIBEHKB A.n.
No 60 me 8t .Tacqnea Montréal, tout l’aetlf m9bl- 
llsr de» dit» failli», «avoir :
Utocbde ..............................................  83W-6f
Hiockd bijoitarit* ......................................... lïf-M
ftarn'tnnad* magaaln..................................... B88
Pctte» da livret........................................  1T >7

#Â6f 7t
IA' magasin «era ouvert pour Mnapectloo dta 

atock. lundi, le 6 courant 
Pour au«re» information* • adree^fr ft

ALEXA5PRB DE9MAJITSAV,
CnxaUax,

1698 rat Motro-Itome, MAnlgéal.
MAJtCfiTTE PRBBE6. *n*a*Jmir». 1 4
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TEMPERATURE

Toronto, 1 — Vent* tr£* f»nii* a)U:.t 
de Pouent nu nor«i. Teitii»* «-luir et tr^s» 
froid deniam.

Mobtuau 1er i**« •mtr», lt»9T-
Bulletin d'aprè# 1«- Uteru.omrtr* de llearn à Uaf* 

I^on. 1A40 . i 4 ' f ,.»• >o'r( -l'ABc
d'bui msslmuiu.... Jatr l'an il* rutnr... 
d'hui ni. mmum.... 
lui- ‘‘nu dvn.u-r---

D'j» e# i* baromètre ai Jourd'bui 
U. .> ; 12 Lra .. mi • -i* 08 ; i hr» p ir

L’ELECTION DE NICOLE!
Brefs èm's

Les l>our l’élection d
ont été nijnéi* jmr l’orateur, 
lîourernenient n’a pa*
•late A laquelle ell

‘ Nicolet 
main le 

encore filA 1 ‘ 
aura Heu. Ou ilit que

l’éleotion im* fera dann le plu* 1-ref délai 
|n.»»iUe. probablement dan* la Be» ai ne 
précédant Noil.

DE PAR LA VILLE
Cette nuit, un peu avant 1 heure, est 

mort A l’hôpital Général un Chinois qui 
y avait été traimporté hier matin par 
voiture d’amhulanoe. de la jçare Wind­
sor. Le* médecin* de l’hôpital ne con- 
nakMeut pan» encore ia cause de la mort. 
L’autopnic du corps *era faite cette 
aprèsmidi.

Ix* billet de cihcmin de fer trouvé *ur 
Je Chinois indique qu’il venait de New- 
York et ne rendait à Vancouver et pro­
bablement de IA en Chine pour y jouir 
du petit pécule qu’il s’était créé eu po- 
Jiskant le lin?'- de» new-yorkni*.

Jje coinluctcur da train sur lequel e*t 
venu l’homme, déclare qu'il lui a paru 
malade dès le départ do New-York.

—Hier «oir, ven* dix heure* et demie, 
tin jeune homme du nom do Foley, do­
micilié ldi rue Vitré, s'c*»t iniligé une 
blessure A la jambe avec une hache 
dont il se «ervait pour fendre du bois.

—Les racontars les plus divers con­
tinuent A propos de l’affaire Ix’wis, 
mais pensouue ne donne oucoro de ren- 
«eignement* positif* sur le sujet. 
J/homme paraît avoir pris sûrement 
ses mesures’ pour échapper au meilleur* 
Y: mien».

—Rodolphe Drolet s’est infligé une 
profonde hi ensure pr»'* de l’oeil en tra­
vaillant, hier après-midi A l’établiase- 
ment Abbott et Fil*, avenue de Lori- 
mior.

—Dans le compte rendu annuel de 
l’hôpital Général qui vient d’être pu­
blié, on voit que les dépenses de cette 
institution durant le dernier exercice 
ont été de .$71..*102. L’excédant des re-. 
cette* sur le« dépense* e»t de $119.

2,563 patient* ont été admin dans les 
différentes suiles de rin«titution. Sur 
<-e nombre il s’est produit 188 décès. La 
voiture d'ambulance a été mandée eu 
tout 779 foi».

LE LIEUTENANT - GOUVERNEUR

Son Honneur le lieutenant-gouverneur 
Chapleau e*t arrivé è Montréal ce ma­
tin pour assister A une assemblée des poursuite

UN TEST CASE
Le juge Desroyers rend un juge­

ment important

DANS L'AFFAIRE DES BOUCHERS 
DU VILLAGE LELORIMIEK

36 causes renvoyées

Le juge iK'suoyer* a. rendu jugement, 
ce matin, en cour de p<>lice. duua une 
cause de J. A. Pruneau v* F. X. Tes­
sier et al. et a renvoyé la plainte avec 
dépeo».

Trente-six causes avaient été priM* 
en juin 1N9»; contre huit boucher* de la 
municipalité de Lorimier, pour infrac­
tion au règlement de cette municipalité, 
qui défend de tenir aucun al»attoir dan* 
st k limite* pour de* fin* publique* ou 
privées. A ce# actions, h» défend**ur* 
plaidèrent le* deux moyen* prélimiiuri» 
m n miii aata :

lo Ces iHHirsuites auraient dû être 
prise* devant un juge de paix de la mu­
nicipalité de Ijorimier et non devant la 
cour de indice de Montréal.

2o Ce* poursuite* auraient dû être 
prise* tant au nom du plaignant qu’au 
nom de lu municipalité au lieu de l’étre 
au nom du plaignant seul, vu que ru­
ine ni e, *i file est imposée, appartiendra 
moitié au plaignant et moitié A la muni­
cipalité.

Ces cause* furent inscrites pour au­
dition eu juillet 181M5 et le juge ayant 
donné ordre de procéder A. la preuve 
avant de faire* droit sur les moyens pré­
liminaires, le plaignant fit *a preuve, et 
les causes furent prise* en délibéré par 
le juge. Il fut alors entendu entre le ju- 

et le* avocats de* partit•> en cette 
cause que ces causes resteraient en déli­
béré. en attendant l’opinion de la cour 
supérieure sur le premier moyen préli­
minaire. parce que dan* une cause anté­
rieure, le juge avait décidé que les eau- 
s< * étaient bien prises ici A Montréal, 
municipalité voisine de celle do de Lori­
mier. vu que les trois seul* juge* de paix 
de (‘Cite municipalité étaient déqualifiés.

Quelque* jours après, le défendeur 
Tt ssier fit signifier au juge Desnoyers 
un bref de prohibition lui enjoignant de 
discontinuer toute procédure ultérieure 
dans l'action prise contre lui et le juge 
suspendit alors le» procédé» dan* les 
trente-*ix causes en question, vu que lo 
même point soulevé par Tessier s'appli­
quait A tous les autre* défendeurs. En 
mars dernier, le juge Gill rendit juge­
ment. cassant et annulant le bref de 
prohibition. Plus tard, ce jugement fut 
communiqué au juge De«noyers, ce qui j 
l’autorisa A adjuger su. le* autres objec­
tions soulevées dans cette cause.

Quant au deuxième moyeu, les défen­
deurs disaient que les actions prises con­
tre eux étaient des actions “qui tnm”, 
c'est-A-dire dont l’amende devait aller 
moitié au plaignant et* moitié A la muni­
cipalité de Lorimier.

Le demandeur répondit par un article 
du code municipal, qui dit que telle 

peut être intentée par toute

QUESTIONS IMP0IITI1NTES | raoem Dts bouchers ' |/|N[]U5J|||E
LAITIEREL’agrandUaement du marché Bon- 

secours

Le* ameliorations de l'hôtel de 
ville et les stations de 

pompes

*

A la Béance du conseil (h* ville, cette 
ajrrèvmid:. ou votera définitivement 
le# crédit* aceerdéa, hier |»ar le comité i 
de* finance*, et celui de la charte. f>our 
le* travaux permanent* de l’an pro­
chain. Il* repréHenteut. on h- Miit. la 
modique somme de 375.000. R est pro- , 
bable qu’une délégation partira immé­
diatement. après, pour Québec, afin de 
faire cou naître, sans plu* tarder, A la 
législature, ee que Montréal désire lui 
demander, car c’est demain le dernier 
jour de délai, ee qui faisait dire A un 
malin, ee matin : ”11 e*t réglé et ata tué 
de toute* éternité que le conseil de ville 
de Ja niétro»|*de attendra toujours au ! 
dernier moment, poirr régler le* affaire* | 
importante*, quand toutefois il n’arri- 
vera jms trop tard.” Comme dan* la 
liste dcw amélioration* projetées, il n’est i 
nullement question d'agrandissement ! 
du marché Bonseconra, ni de station de | 
police on de pom]M»*, plusieurs person- j 
nés demandent, naturellement, ce 
que l’on entend foin* au sujet de ce> ; 
travaux. Comme le démontre le raj> 
l>ort du trésorier, publié hier dan* “La I 
Presse”, les $100.000 accordée* jriir nos ; 
gouvernant* de Québec pour tes entre-

Une plainte devait la Commitaioo des
Marchés

La vente du suif

A rassemblée de l'association des 
Boucliers, hier soir, MM. Dubreuil et 
Fie, ouf demandé que tou* les boucher* 
.« ur vendent leur suif mui fondu, afin d** 
leur permettre «A MM. Dubreuil et 
f’iei, de soutenir la concurrence avec 
MM. Uughc* et Cie, qui, •4»cnt-il*. ont 
eu jusqu'ici, le monopole du eommerec 
de suif. Fne i notion favorable A la de 
mande de MM. Dubreuil et Fie, a été 
adoptée. Ainsi, ces messieurs eomnien- 
eeiout d’ici A quinze jours. A faire l’a- 
« iptr du suif dans i:n hwal temporaire, 
en attendant que la corporation leur 
f< h misse un autre local, moyennant 
rétuuaératiou.

Les l»ou4 bers, nous disait ee matin, le 
pi évident, eommencent A t’apercevoir 
qu’i!# ont tout A y gagner eu s'unis­
sant sur •vite question de la vente du 
Miif, ear il* en ont eu un exemple dan* 
lu question cle la vente des jienux.

Confomiémeut A une résolution pa*- 
*é4-, hier soir, par l'assoeiation, M. (»i- 
guère, le président, n dé|K»sé une plain­
te, ci* mutin, devant M. R. IVnusot, 
A l’iiôtel 4ii* ville, contre un 1 loucher 
qui refus** th* se conformer au règle- 
ment, 4*n tenant un étal en dt'daus de 
500 verge» île distance du marché St 
Laurent, t’ette plainte S4»ra soumise A 
la commission des marché*.

Ouverture de la convention 
annuelle à Nicolet

Plusieurs personnages impor­
tants y assistent

{p*

\ MSÊÊâ i

Déplie snéeiaJè

Nicolet, Qué.. 1—La jolie et pimpante 
petit» ville de Nicolet e»t acfueHcmeu: 
envahi» par phi# de deux cent# person­
ne# venant de toute* le» partie* de U 
provint** et surtout de# localité* voisi­
ne# pour assister A la convention an­
nuel!» de la Kot iéF d'industrie Laitière 
de la province de Québec.

C’esi à neuf heures et demie que t'ou­
vre la convention. Avant que U présen- 
tation tie* rapport* soit faite, nous al- 
lons jeter un coup d’oeil sur le passé 
de cette belle association qui a déjA fait 
tant de bien dans notre province.

L’ai dort ne laitière ici est une indus­
trie nationale fondée en 1882 ; elle a 
doue maintenant se* 15 on* révolu#. 
Aux tcrmiM de son statut, elle doit en­
courager l'amélioration de l’industrie du 
beurre et du fromage et de toutes les 
chose* qui ai» rattachent A cette indus­
trie.

La so4*iété a poursuivi son but par ses 
convention* unnucdles, par le* visites 4l<î

•'entendre pour ne porter leur lait qu’à 
une fabrique en attendant que la quan­
tité «oit a#aer considérable pour per­
mettre au fabricant de faire de bm 
fromage.

< Vp« udant. j’ai omstaté qu’il y avau 
une amélioration dan» la fabrication 
»ur le# années précédente#. 11 re#te en­
core quelque chose A améliorer, e» •ont 
n« s fabrique* surtout le» chambre# de 
maturation. Je vous avoue franchement

m ne nraiiGUE
Exploitation de mines et cons* 

truction d'un nouveau 
steamer

k . . ■ . Le nouveau steamerqm* je connu» très peu de fromagerie , Lâc(Hlture ^
quj a un*- chambre de maturatmu d*ns 1
laquelle ou peut contrôler la tem|*ér# 
tare. C’e#t poartant le point le plus im­
portant. La perte que la pr<ivince fait 
chaque année de ce chef, est énorme. 
O® devrait com[»arer le prix de nos ven- 
te# ave4* celle d’Ontario 4-t étudier quell*, 
est la cause de cette différence dans Ira 
prix. Inutile de voua dire que la diffé­
rence n’est pas eu notre faveur ; pour 
ma part, je trouve que nous avons d’aus- 
ai bon* fabricants 4ju'Ontario ; la plu­
part de noa fabricants 4*onnai*»eut très 
bien leur méth?r. il faut, par conaé- 
queut, chercher la cause ailleurs. Je 
trouve la cstl»e dan* m*# petites fabri- 
4pie#, ••i/nmie je le signalai* au com­

ment de mon rapjiort, au sujet

que M. Loaie 
8orel, est à faire cons­

truire, et dont nous avons déjà parlé, 
lequel f*ra h- service sur le lac Témi> 
4'amjngue. l’été prochain, t»era inaugu­
ré au moi* de mai. M. Lac, ut ur*', 4i»* 
retour de la Raie de* Pères, était, ce 
matin, de [tassage aux bureaux de la 
colonisation et a informa on reporter 
de la “Presse’’, que la navigation sur 
le lac ne sera pas fermée avant une di­
zaine de jours. Les steamer* 4[ui font 
Je service sont le “Clyde”, le “Meteor” 
et T'Argo”.

b ne vingtaine d'hommes sont em­
ployé* A la construction du nouveau 
steamer, auquel on donnera probable­
ment le nom de “La Presse”. U aura 
13«l pieds de lougueur et voyagera ré-

du mauvais fromage qui a été fabriqué j . a., i. 1 ,*•.
ce printemps parce que ie fabricant n’a- fo„ * . ac.\,^ ^,unA°n * reek, dis-prmtemp* parce que 
vait pu* ass4-z de lait.

Peut-on raisonnablement espérer qu'u­
ne fabrique qui ue re4;oit que 2 A 3 
mille livres de lait par j4>ur puisse faire 
des dépenses énorme* pour avoir un 
bon outillage et une» bonne chambre de 
maturetmn ? Il y en a. mais elle* ap­
partiennent A de* gens 4]ui font des sa- 

| 4-ritioeK pour donner l’exemple et qui ne 
i »'occupeijt j>a* «h'B jirotits. J’espère, 
messieurs, que Tau prochain, si j’ai 

1 l’honneur de vous faire un rapport,
| j’aurai des amélioration* A vous signa­

ler et que le# comté* de Nicolet et Ya- 
mnska qui se sont déjà distingué* nous

inspecteur# aux fabrique*, pur le* 4ionueroiit île bon* exemple*

m i
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•lii4^teurs 4I0 la banque 
a lieu cet après-midi.

d'Epargne, qui

IL FAUDRA PAYER LA PENSION
I>e juge Curran a accordé la demand»' 

de $251 de pension de Francis Fptim 
contre Alexandre Bourgeau, 4[iii logea 
• her. le défendeur, A Dorval. au “Grove 
Hotel.”

I^e défendeur se refusait A payer, di­
sant que la nourriture <iu’on lui avait 
ferrie était malsaine.

NOTES DU PALAIS

Le juge Lemieux a siégé, ce matin, 
pur le banc du tribunal de la cour Su­
périeure.

lie juge Archibald n recommandé aux 
avocats de la cour de pratique, de gar­
der le silence et de ne [dus communi­
quer avec lo greffier.

La cause de MM. Taylor et Buchan, 
renvoyée, a été portée en appel. I>*s 
demandeur* sont des avocats réclamant 
des honoraire* de M. Alexandre.

M. Donat Brodeur, avocat, est mou­
lant.

LA DISPAEuTdE LAGHINE

M. le détective en chef Fairpenter, a 
dit. ee matin, A notre reporter, qu’il 
11’avait encore eu aucune nouvelle de 
mademoiselle Bastnble, disparue der­
nièrement do Laohine. Iy4*s autorité* 
semblent portée# à croire A un suicide. 
D’après res dernières, la jeune femme 
se serait jetée A la rivière.

CONDAMNES AU PENITENCIER
Johnson McBride, Arthur Choquette 

et. Archibald McDougall, arrêtés par les 
assistant* détective# Landriau et Ma­
guire, pour vol avec effraction chez 
SlM. II. et N. A. Hamilton, ont été 
condamnés cette apri^s-midi par le juge 
Dugas, le premier A -1 années et ks 
deux autres A 5 au* chacun.

[HTsonne majeure en son nom particu­
lier ou par le chef de conseil au nom île 
la «*orp4)ration municipale. La 4111^0*11011 
était de savoir #i cet article autor!sait 
1* poursuivant A réclamer l’amende en 
son nom particulier “seul” ou s’il ne de­
vait pas le faire également nu nom de 
la corporation. D’après le* auteurs, cette 
action tombait dans la. catégorie des ac­
tions “ijui tnm” et auraient dû être pri­
ser par le plaignant tant en son nom 

personnel qu’au nom de la municipalité 
do Lorimier, comme il a été maintenu 
dans plusieurs autres causes.

Dr* plus, l’article 5716 <10* statuts re­
fondu* do la province de Québec décrè­
te qu’une sommation ne peut être décer­
née dans une action “qui tam” pour re­
couvrement d’amende que s’il est pro­
duit avec la demande de sommation, un 
affidavit du plaignant déclarant, qu’il 
n'gil. pas collunoiremcnt avec le défen­
deur.

Or. dans les causes actuelles, aucun 
affidavit n’avait été produit.

En présence 4I0 plusieurs décisions et 
d » l’absein c des formalité* requise* par 
l’article 5716. le juge ne peut faire au­
trement que de déclarer valide le deuxiè­
me moyen préliminaire des 4l4'feudrurs, 
et renvoie les plaink's avec dépens.

Wk

Wîk —-
»!

I m
%

/y. '4

I
l m

LE DRAME DE ST LIBOIRE — L'attitude de Guillemain pendant l'enquête
préliminaire, hier.

UN REGLEMENT
D’EXPROPRIATION

LA NEIGE

Tou» les passagi^rs qui sont arrivé» ce 
matin en cette ville, venant 4I0 l’ouest, 
rapportent que la neige est tombée en 
abondance la nuit dernière, mais cepen­
dant la neige n’a pas occasionné «le re­
tard dan* l’arrivée ties trail*, taut sur 
la ligne du Grand Tronc que sur la li­
gne du Pacifique.

LES DEPENSES DU MOIS

Le comité des finances du havre s'as­
semblera demain, A hui» clos, pour rece­
voir le* comptes du moi* de 
Il n’y a rien d’important A 
jour.

BRULE A LA FIGURE 
MAINS

novembre, 
l’ordre du

ET AUX

Annulé par le juge Curran

Lo juge Ourran, A la demande de 
James O’Neil, propriétaire sur la rue 
Saint-Jacques, a annulé le règlement 
99 de la municipalité de Saint-Henri, 
concernant l'élargiseement de la rue 
Saint-Jacques, de sorte qu’on ne pour­
ra exproprier la maison du demandeur 
bien «pie ses voisin» et h*# autres pro­
priétaires soient déjA expropriés. Le rè­
glement a été déclaré irrégulier.

Hier après-midi.' un commencement 
d’incendie #’c«t déclaré A la manufac­
ture de verni» de M. John Foso. No .574 
rue Saint-Patrice. L-* feu a pris nais­
sance tlans la chambre oû #4» trouve la 
bouilloire et M. Coso en voulant l’é­
teindre. s’eet brûlé sérieusement la figu­
re et les main». Les blessures ne sont 
pas mortelles, cependant.

U*eZ
VOUS

\es
petites

onces

L'INTERCOLONIAL
Son entree à Montréal encore 

retardée
Selon le# déclarations faites par les 

autorités du Grand-Tronc, on s’étnit 
attendu tout d’abord, que l’Intercolo- 
niul commencerait aujourd’hui A circu­
ler A Montréal ; flan* la suite, l'heu­
reux événement fut retardé jusqu’au 
6 courant. Or. voici maintenant que 
personne ne sait quand le gouvernement 
permettra A la compagnie l’accès de ses 
tinins ici. Dans les cercles fin Grund- 
Tronc, on prétend être ilnns la plus pro­
fonde ignorance A ce sujet. Les auto­
rités de 1*Intercolonial pensent que ce 
sera pour le premier do l’an, tandis que 
des personnes ordinairement au fait 
de ces chose*, déclarent que ITnterco- 
lotiiol, ne p4'*nètrera pas ici avant trois 
mois.

F11 fonctionnaire d’Ottawa a affir­
mé- au reporter de la “Presse” que lo 
gouvernement désiie ajourner quelque 
peu l'événement pour mieux en consi­
dérer l'opportunité.

prises sont encore A la disposition du 
conseil, et des rapports spéciaux seront 
faits A ee «ujet. Il y sera aussi ques­
tion des grandes améliorations projt*- 
téea. depuis peu, irait l’hôtel de ville. 
Des efforts seront faits, pour fair»* 
ajouter aux $50,000, déjA destinée# au 
marché Bonsecours, une somme suffi- 
tante [nuit en compléter l’agrandisse­
ment. Il en sera de môme pour ee qui 
regarde notre palais municipal.

Fornmo ou le voit, nos édiles auront, 
cette après-midi, A régler des questions 
importante».

M. VICTOR. GLAD U

LE FLEUVE
La glace a plus de deux pouces

Le député de Yamaska est 
mourant

On dit qu’il ne passera paa. la journée

Québec. 1er «— TTio dépêche vient, d'ê­
tre reçue ici annonçant que M. H. Beau- 
chemin.. de SOrol. vient d'être informé, 
[►ar téléphone, que M. Gladu, député 
de Yamaska, n’avait plus que quelques 
heurt4» A vivre.

Notes intéressantes sur 
de la navigation

la fin

CE VOL CHEZ WALKER
Une femme trouvés en possession 

d'objets volés
Les assistants détective» Samson et. 

Coleman viennent de faire une Inuim4 
capture dan* la personne d’une femme 
du nom de Délimn Beaudoin, mère d’un 
individu du nom de Emile Fharest, qui 
est actuellement 4*n prison en attendant 
son procès qui doit s’instruire la i-e- 
innine prochaine* La femme Beamh in 
qui proteste A haut» 4?ri* de son inno­
cence, a été trouvée en [>o#s<4»»ion d’une 
grande partie île» iffets volés, lo 1er 
août dernier, chef M. James Walker, 
No 391 avenue des Pins. Fe matin, ce 
dernier a déclaré en cour do polio" qu'il 
axait été volé d’environ $1.2‘M>. La 
plus grande partie des innrcliAudis s a 
été trouvée A la résidence de madame 
Fhareet, No 14 rue Sainte-Marguerite. 
Emile Chareat qui est accusé du crime, 
devra répondre A plusieurs autre* ac­
cusation*.

Fn nommé Adélard Vésenn, .”»7 an», 
journalier, demeurant nu Nu «521 rue 
Beaudry, a été condamné ce matin A 6 
moi* de prison pour vol. l.o «'unstable 
Senécal l’a saisi en flagrant délit de vol 
d’une paire de ehauscure# nu magaein 
de M. J. Demon, rue Ontario est.

La glace, le long des quais, a plus de 
deux pouce» d’épaisseur et s’étend A 
plusieurs arpents ver* le large.

Si le froid continue encore quelques 
jours avec nue tombée de lic.go, le fleu­
ve Saint-Laurent sera bientôt couvert 
de son pont il’üivcr.

—Ou a fini maintenant l’enlèvement 
des bouées et 1’ “Ethel” et le “Dandy” 
de la compagnie Sineennes et McXaugh- 
ton, qui ont été employés A ce travail, 
sont descendus, ce matin. A Sorel, pour 
y prendre leurs quartiers d’hiver.

—L*4 steamer “Brown” en route de 
Buy City, Midi.. A la Nouvelle-Orléans, 
est encore A Vallcyfield et il n’est pas 
encore décidé si 011 devra le descendre 
jusqu’A Montréal avant le printemps 1 
car on craint la glace sur le canal.

—Le “Spray” et le "Georgiaua”, les ; 
deux remorqueurs de la compagnie Siu- 
cennes et McNaughton qui devaient se 
rendre A Ogdeuslmrg, N. Y., avec la fré­
gate américaine “Yantie”, l’ont quittée 
A ï'rescott et sont arrivés ce matin, A 
Lachiuc. 11* ont pu se rendre A Mont­
réal dans le cours de l'avant-midi mais 
le trajet a été très difficile A cause de 
la glace sur le canal qui a environ deux 
pouces et demie d’épaisseur. Le “Spray” 
était commandé par le capitaine Fa- 
dieux (4t le “Georginna”, par le capi­
taine Bibeau. M. Duprê, gérant de l.i 
compagnie Sineennes et McNaughton, 
qui n accompagné le “Yantie" à boni , 
du “Spray”, disait aujourd’hui au re­
porter de “La Presse’’ que sur le canal 
la glace avait A certains endroits 
6 pouces d’épaisseur, ee qui a rendu le 
trajet de Laohine A Montréal très pé- 1 
nible. M. Dupré rapporte qu'il a pris 
dix jour* pour conduire le “Yantie” de 
Montréal A Ogdensburg. Pour rev( mr. 
cependant, le trajet a été beaucoup plus 
rapide. Les deux remorqueurs sont des­
cendu» en moins (h* 20 heures. M- l>. - 
pré part cette après-midi pour ail* r met­
tre Je "Spray” et le “Georgiomi” dans 
leur» quartier» d’hiver. 11 nous informé 
que le "Brown” devra nécessairement 
passe r l’hiver A Vallcyfield.

LL LABYRINTHE DE LA PROCE­
DURE

l>e juge Mathieu a renvoyé l’action 
de Dame Martel et vir rentre Tanguay. 
La demanderez' était désignée dan* le 
bref comme séparée de bien# de son ma­
ri, sans qu’il soit fait mention du fail 
qu'elle 'tait séparée par ’contrat do ma­
riage”. on par “autorité de justice.”

Le défendeur produisit une exception 
A la forme alléguant en outre qu’il n’é­
tait pas dit que la femme était autorisée i 
par * *n mari A ester en justice.

I/excaption A la forme a été mainte 
nue et la demanderesec demi repron- : 
dre son action et payer le* frai» de la 
premiêrn.

Vv

Abenaki* Springs, Q., 1er — L’état de 
M. Gladu, inspire des crainte* sérieuses 
A se» médecins. paralysie se mani- 
fesb» sous un caractère plut» grave. Tout

enseignement# de *('* professeurs et par 
ses publications périodique# ou autre*. 
Dan* If»# dix-ueuf assemblée» qu’elle a 
tenues, y compris les 15 convention» an­
nuelle*, plu# de 300 rapport», discours 
et conférence# ont été lus ou prononcés.

Depuis «a création jusqu’au 1er dé­
cembre 1X96, la Société d’industrie Lai­
tière a dépensé, en y comptant la cons­
truction' et l’amélioration de l’écoie de 
Saint-Hyacinthe. $6.5.138.44. *lics sous­
criptions volontaire*, représentant un 
septième des octrois publics, 4|uelques 
chiffre» feront voir les progrès dont elle 
a été la cause directe.

En 1881, trente-trois compté» de notre 
province avaient en tout 22 lieurrcrict?!, 
140 fromageries et 5 beurreries-froma- 
g* rie*. Quinze an# après. c'est-A-dire en 
1SÎ>6, nou» comptons 325 benrrerie#, 
1266 fromageries et 184. heurreries-fro- 
geries. Le développement de l’industrie 
du beurre et du fromage est certaine­
ment dû en grande partie A cette belle 
société. Par le chiffre des exportations 
0.1 peut voir ce que la province a retiré : 
L’exportation du beurre et du fromage, 
en 1880, atteignait le chiffre de $863.- 
803 : en 1896 elle atteint $7.118,016. 
Cftte énorme augmentation démontre 
ce que cette industrie natio­
nale est appelée A faire. L’a­
mélioration sous le rapport de 
la qualité du beurre et du fromage c*t 
peut-être encore plus visible ; du reste, 
l'excellence de notre beurre et de notre 
fromage est trop bien connue et appré­
ciée sur les marchés anglais pour que 
nous en parlions ici.

La convention qui s'ouvre ce matin 
est lai seizième depuis que la) société a 
été fondée. L«* premier président fut 
l'honorable M. P. B. De LaBruèrc.

Voici les noms des membres présent» : 
M. Milton Macdonald. M. P. I*.. prési­
dent fl’Acton-Vale. comté «le Bagot : M. 
J. C. Fhapais, vice-président, de Ka- 
nionraska ; M. E. Castel, secréta ire-tré­
sorier, de Saint-Hyacinthe. Nou» re­
marquons aussi les directeur* suivants : 
MM. J. de L. Taché. Robert. Nés», Jos. 
Girard. M. P. P. ; Alexis Chicoino. l’ab­
bé V. Charest, Sam. Chaguon, Frs Ga­
gnon. Gabriel Dumont, J. A. Vaillan- 
eourt. Ed. A. Barnard. J. L. Lemire, 
Charles Préfontaine, l'abbé Cousineau, 
de Howick; Saint-Gédéon. Lac Saiut- 
Jean ; Saint-Marc, de Verchères : Sher­
brooke. Saint-Paul l'Ermite. Saint-Do- 
ni» de La Boufeillorie, Saint-Hénédine, 
Montréal : l’Ange-Gardien, La baie du 
I’ebvre. Isle Verte. Sainte-Thérèse et 
Terrebonne.

Hier soir sont aussi arrivés une foule 
de membres de la société dont nou.» n’a­
vons pu nous procurer tous le» nom*. 
En voici quelques-uns : MM. EJ. Mc­
Gowan. propriétaire de lu lieiirrcrie de 
Sainte-Martine : le Dr Grignon, de 
Sainte-Adèle, membre du conseil d’agri­
culture : Dr P. Gaillardet, membre du 

.conseil d’agriculture de Saint-Léonard : 
Thos II. Ryan. représentant lai maison 
D. McPherson et Cie. de Montréal : 
M. Henri Bourassa, député de La belle 
A Ottawa : M. Télesphore Décary, mem­
bre» du conseil d’agriculture de Notre- 
Dame de GrAce, Montréal ; MM. les 
abbés P. A. Ivebnin. curé de Saint-Ger­
main : I*. Côté, curé de Saint-Valérien, 
missionnaire agricole : V. (’haurest, de 
l'évêché de Sherbrooke, missionnaire 
agricole : J. H. Cousineau, du collège
de Sainte-Thérèse.

Les honorable» MM. S. A. Fisher, mi­
nistre de l’agriculture, et M. F. F. Des- 
ohêne», commissaire de l’agriculture, se­
ront présents, dit-on. A la séance de .ce 
soir, qui sera la troisième, mais que l’on 
qualifie de séance d'ouverture solennelle 
do la convention.

Nicolet. Q.. 1—La première séance de 
la seizième convention annuelle de la 
Société d’industrie laitière de la provin­
ce de Québec, s’est ouverte, ce matin.
A dix heure», sou» la présidence de M. 
Milton MacDonald, M. P. P. Sur l’es­
trade de l’Académie Commerciale Saint- 
Jean-Baptiste, oû se tient eette conven­
tion, nous remnrqtious MM* Milton Me- 
Donald et Castel, président et secrétai­
re-trésorier respect ivcment de l’associa­
tion. M. McDonald annonce en ouvrant 
la convention que la manière dont sera 
faite la discussion A cette convention a 
été un peu copiée sur celle que l’on a

Le second rapport est pré»enté 
M J. A. Plamondon ; ce rapport 
d(-s plus intéressant».

LE DEPUTE HIM
A deux doigts de la mort, ce 

matin
(Dépêche spéciale & "La Presse") 

Québec, 1 — M. D. Talbot, M. P., 
pour le comté de Bel léchasse, a failli 
être tué ce matin par le train local de 
ITntcrcolonial. 11 se rendait en voiture 
A la station de Saint-Michel quand sa 
voiture a été frappé** par la locomotive 
du traiu No 45. Le cheval a été tué sur 
le coup, la voiture réduite en miettes, 
mais M Talbot, par un hasard provi­
dentiel, n’a pus attrapé la moindre égra- 
tignurc.

tance de 00 millt*#.
La population de la Baie des Pèrea 

est d’environ 4,000 ftim4*.
I ne trentaine d’ouvriers mineurs tra­

vaillent en ce moment, «A la “Témisca* 
mingue Silver Mine”.

F-ette mine traverse le# terrains de 
M. La couture, qui se trouvent situé-* 
dans les-environs. Elle produit 28 onces 
d argent par tonne (T assez de plomba­
ge, pour couvrir les frais d’exporta­
tion.

LA CIE JilCHELIEU
On agrandira I* quai de Québec

A l'assemblée des directeurs de la 
compagnie «le navigation Ontario et 
Richelieu, hier soir, étaient présents, 
l’hoporable sénateur Forget, le lieute­
nant-colonel F. C. Honshnw, MM. Ru­
dolph Forget. F. O. Paradis, Sorel ; et 
le gérant-général Gi'ldersleeve.

Le sujet principal de l’assemblée 
d’hier fut l’agrandissement du quai de 
Québec. Les deux ponton# qui se trou­
vent en face du quai seront agrandis. 
11 fut décidé aussi que les réparations 
que subira la flotte ne seront pas con­
sidérables mais que la plupart d(*s vais­
seaux de la compagnie seront munis des 
accommodations les plus modernes.

JUGEMENT RENDU
Fc matin, le juge Dugas a rendu ju- 

g( nient, dans la cause de dame Pate- 
mtude. poursuivie par le revenu, pour 
vente de boisson sans licence. Madame 
Patenande a été honorablement acquit­
tée. M. Charlemagne Rodior était l’a­
vocat de la défenderesse.

pourse deTmontr-v-
MM. Chsrtwi % Cl*.. rourti«r>, 77 ra«

ct-trançon-Xavier, nom fournlMoue t« rapport 
«UiTftDt à 3.00 bcuroi p.ia.

GROSSE MGMENTATION
Dans les recettes du revenu de l'inté­

rieur pour le mois de novembre

Les recettes du revenu de l’Intérieur, 
pour Je mois de novembre, s'élèvent 3 
$246,038.93, de $180,482.06 qu’elles 
étaient i»our le même mois de l’année 
38945, soit une augmentation de $63.- 
4r6.93.

Le département explique cette aug­
mentation par la taxe de 10 cents la 
livre imposée sur lo tabac en feuille, au 
mois d’avril dernier.

LES TRAMWAYS
Voici un état dos recettes de la com­

pagnie des tramway# électriques d# 
Montréal, pour les mois d’octobre et 
de novembre derniers :

Octobre, $116,203.09, soit une aug­
mentation do $6.904.73 sur le même 
mois de l’année 1896.

Novembre, $110,229.60, soit une aug­
mentation de $10,142.29 sur le mèui* 
mois de l’an dernier.
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M.S R.Now.. -02 1 V: PeoplesHJkL 42*4 40
ll.OM 00... I*4* ISTVi •• n.ti 88 84-1 
Boli Tel. 00.. 5 77 V G2V: Windsor H .. 07 93» 
H. K. Miflit. '.40 137 St John’» Ry 140 il.S,)
Toron (ou il «5 V 8 *>7*. Cornwall it.., 50 I 35 
llaiir.i* f.çvl 10 118*4 fan. l'apsr.

105238
00

Halifax r.B« 10.8 
B. Mjritràai. -45
L (*ntano.. .101
B.N.America.................
B. Mol son . 205 200
I:. Toronto . 2.»7Vs 228 b.N. Scotla . -2 » 210
CMarctiand* 137 .1*3
h Merc. Hal ..........1170
Bast. r. tile.....................
}:. quôbec.. 1......... 110
B. National.4! 05 ' 87 
B. Union.... ..........T01

,105
25

fan. P. Bd «. . 110 
▲tier Light.. 50
Mer. Cotton............
Hal. HAL Co.........
Hal.HALBdtj.........
Halifax Bd*.........
W.L.A Trust .........
Land. Com..............
M.L.A Mort. 143 137

. Dorn.Coal Pd ; 109 •* 108 »4 
Horn.Coil C.• 25 i 24Vi 
Dom.Coal Bd lO.sq 103 j ut. m. #t. ...j. . . . . j. . . . . .

pis dé ses itéré, mais gravement ! adopté dans Ontario depuis assez long-n est
compromis. Depuis hier après-midi, le 
malade est dans un état (Tltique.

Sort i. Q.. 1er — M. Gladu, M. P.P., 
est mourant : ce n’est qu'une question 
do temps. I! ne passera probablement 
pas la journée.

PRES DE $100,000
D’augmentation au département 

douanes
des

I^es revenus de la douane pour le mois 
de novembre ISO7 comparé# A ceux du 
mois de novembre 1896 donnent le ré­
sultat suivant :
Novembre 1MV7...........................#578.772.07
Novembre 18JM»............................ 480,871.36

Augmentation pour 97..., $97.960.71
Fe surplus considérable a été pro­

duit par h* nombre des importation# 
b(*nuroup plu> fort cette année que l’an 
dernier. La saison dernière a été d'une 
activité prodigieuse A Montréal dans 
les département# douaniers. Fêla est non 
seulement dû A l’augmentation du nom­
bre des importation* mais aussi et sur­
tout A la refonte du tarif concernant 
la clause préférentielle qui. eu avritl 
dernier, fut appliquée A plusieurs con­
trée* de 1’Enrol*4.

Comparativement avec tous les port» 
canadiens- y compris celui de Toronto, 
h» trafic s’est cependant ressenti sensi- 
Ht ment de l’activité générale, le port 
de Montréal occupe le premier degré de 
l’échelle commerciale.

T.» major I b bot» un remplacera le lieu­
tenant colonel Sirafhy comme « mnnnn- 

J dnnt du bataillon de# écossais.

temps.
M. Elie Bourbeau. inspecteur géné­

ral des syndicats, est alors présenté et 
lit un intéressant travail sur la visite 
des manufactures et l'inspection des 
beurreries et fromageries qu'il n faite j 
durant l’année-

A Messieurs les membres du bureau de I 
direction de la Société d’industrie I 
Laitière de la Province de Quo J 
bec.”

I Messieurs.
J’ai l’boudeur de vous soumettre mon 

| second rapport comme ins]Hvcteur gé­
néral des syndicat* d«‘ fromagerie* et 
de l leurre ries de la province de Québec, 

i .l’ai commencé A voyager A travers les 
syndicat* le 24 mai et j’oi l'oit ma der- 

1 nière visite le 20 octobre. Je me suis 
j entendu avec M. Plamondon pour divi­

ser notre territoire afin de passer au­
tant que iH>«#ible deux fni« aux mêmes 
fabriques i>nur s’assurer si ie# fabricants 
faisaient quelques progrès. Je me »ui» 
occupé spécialement de la partie nord 
de la province et comme les fabriques 
sont un peu i*otite«. j'ai examiné tuo ns 
(b- fromage que l’an dernier. J’ai vi­
sité, cette année. 169 fabriques que je 
classe comme suit : 1ère classe. 73 ; se­
conde, 71 ; troisième, 19. J'ai noté ain­
si qu’il suit la tenu»* de ce» fabriques, 
première. 123 : seconde, 40 ; et tro.siê- 
mo. 6. J’ai examiné dans ce# fanr.qu' s. 
12424 moules de fromage que je c.n. se 
comme suit : première qualité. 5,36* ; 
2e qualité, 3.600 ; tnAsiènir qualité, 
1.066. I/a proportion du fromage de se­
conde qualité est plus grande que l’an­
née dernière. Fne des principales rai­
sons est nue. ayant commencé me» v.- 
sites par les rom té» les plus nu nord, 
j’ni examiné le fromage au début de la 
»ni»on Je conseille aux fabricants de ne 
pa# ouvrir leur fabrique avant d’avoir 
suffisamment de lait ; ans patron# de

TEXTES ©E l/A VAXT-MlDl
Can. ra" Ky-203 a 81‘4.
Coin. Cable Co—25 A 182.
Montreal St Ky—150 a .31, 250 à 233s4. 
Montreal St Ry N. 8.-22 1 231 *3.
Toronto Railway Co—125 a 85^,275 ^55^,25 

à 85‘■j.
lU.ifax E. T. Co—75 à 118.
Banque do Montréal—7 #240*4, 13 à 241 ( 
Banque de Toronto—15 à 220*4.
BmIhju» de* .darcliaaJi—7 » 183V 
North-West Land Pref—100 Ao5, 54& 541a, 125 

à 55. u*0 à 54V
Montreal ( ottou Co—l 1 à 142. 
nonunion Cotton Mill Co. —25 941#.
Doiiiiuiou Coal I'fd.—loO a 109, 25 k 108*4. 
Dominion Coal Coni -10J a 24la.
Peoples H. «t L. Co-75 a 40.
Peoples H.tfr L. CO.. Bd*—$3.090 à 84V 

TENTES ©E l/APRES-XTDI
Can. Par. Ry—25 a Bl-4', 25 a 81 *«, 50 5 81, 25 à

81 >4.
Toronto Rv Co—30 A85*i. 10 à 85 V 
Montreal St Kv--25 a 2334.
Montréal St Ry S. 3.-25 4 231*4.
X. W. Land—181 k 55.
Peoples H. A L. Co— 25 a 49,4. 
nonunion Coal Pfd—25 a lOd.
Mou tirai Cotton co—2© k 141 4.
Bill Tel —15 a 174.

BOURSE DE NEW-YORK

VALEUR# I0"- Clot. VALEURS Out. 2Uî.

A .Cotton OU. 22t.j 2 3 Si Mauh. Fier. 102 Î92".
A.C.Oll,pref. Mi». Pacific. -H»5# Hl8-
1 83 1j •Mlch. veut.. RU7»
Â.T.Co, yr- f- Nat. Lead Co 33‘4 3 4
A>u« Rftf^'o ' :>7*4 :39* N. Lend do.p.

H.(’.pref il J*v Mort# Amer.
* Si N.I'ac.C.,#.. IPV »9»4

A s.M C prêt li* Si N.Pac.p.n... ÔG’V
a.t a s.k p 1 N.Y.C.AU., • Oi Si, 1u7Si
A l.AS.K pr - * •« -^4 NX.L.K.AW US: 1 ;> S,
Bail. * Ouu " HP 10 s»
B.State »4» .>«4 b-4 " 1 P- 37
Can. Pac.. • i .V.Y.O.A W
tan. Siuth.. N.Y.C.AStL ••••
tbe« a *MiiJ 2 i v 21 “h N. Y SA W p ..........
C.B aynliiCT i*4 bo-bkhnahaCooi. 7 7». 79

1* 9-4 >• Pacific Mail. •29\ 50-4
N.Wsst. !*2’„ 1X3‘4 Reading__ 22 -'VV

C.K L<t l’ac. (Ml Pullmau__ 175
C.M Paul 94 *4 South.R. C.. 9 «a
Con üaa* ï (85 l*u Silt 11 R. p . 29 Si 30 >4
t .C.c.it >t u. 34 H Staa.R.AT.. 4 k
p.LurV l w Teun.( .41. 2**4 2^*4

,% Hais. 109'4 llO-\ lex.l’aciüc n Si
[#.AR.<1 l»f Jf 44 H, 4.-» l'.s.Leath.c,.
h.#.#. A AU. b.P.beath.a. «.HS:

pref ........ iL’.S.Kaa.C..
Orn. Fleet.. 33 *« \J.K Rab n
Hock. Val »oy A Sî Ü.Paciflc R -1 ‘4 25 k
jer-. eut.. 8 5 Si % T ‘n WabaHh ... 7^4
Ijic Qa*Oo 43 S? 4 W Ahaahprcf 17»» 18 V
Lfc-ê W. *. IG Weat.U.n.T. 87 v »»>
Lü Pf '•9:i4 dOSi Wh A L.K .......
I.aae suaro. WH 4fi.it.p
CüUlS-A.N J#l. 54 74 ......... .......

MARCHE DE CHICAGJ
Cour* reçut aujourd'hui, par eàhle privé, par M. 

Chanet D. Monk, IB rue gt-saéreraent, Montréal.
Outér- P U» Plu» Ferme­
tiè-e. haut. bas. ture.

Blé................ W**.. .. 94 V 90*4 t'4‘4 •G >4
Mai. ... 1)1 Si VIS 90 .4 PoSi

Blé-dinde, liée.. .. *.’5*4 25’4 •-5 4
Mut.. .. 29 29-4 29'. 29*4

Avolnc#»«>*«Déc.. .. 20S 20 » 20 -1 20*.
Mal .. JiJS» ;2 ’4 22*4

lArd.•••••. «Déc..,... 7.1.1 7.12 7 02 7.151
Jan.. . rv 1 8 M 1/ ». 12 8.1.7

Saindoux* •-I>éc.. ... 4. i»0 4.05 4.(Ml 4 07
Jan.. .. 4.20 4.22 4.20 42 j

Short R! b».. .I>»c. ... 4.1c 4.17 4.13 4.17
Jan. ... 4.20 4.20 4.17 4.20

NAISSANCES
F.RIBRE — A Lachlne, le 29 novambre, l'é­

pouse de Anselme Hrlère. un garçon.
Parrain et marraine. M. et Mme Benjamin 

Leeavaller .
DAOUST — En eette ville, au No 212 rue 

Sainte-Elizabeth, le iU) novembre, l'épouse ,i« 
Alph. I>aou«t. épicier, un fils.

bIV ET A Montréal, le 1er décembre, 
1 épouse de M . Benjamin Rivet, épicier en 
gros et détail, une fille.

DENIS — A Montréal, le 30 novembre 1897, 
au No 517 rue Grand Tronc, l'épouse d * M 
Joseph I>enis. ingénieur, un fils, qud a r^u au 
baptême Jes noms de Josaph-l/Urien-Arntand

Parrain et marraine. M. et Mme Gabriel 
La-lornde, grand*parent* de i enfam.

MARIAGES
BRANNAN-GRKKN -Kn cette vine. le 5 de mai

à l'église 8t Patrice, par M. . abbé calia^han L.d 
waru W. Brennan A Mary E. Ureen, tou» deux de 
cette Tilie.

DECES
ARCHAMBAP LT — Le 29 novembre oou 

rant est décédée, à l'âge de 58 ans et 2 mois 
Dame M. P. Azllda RobitaU.*. 6peu e .i4 
M. U. E. Archambault, Prlncljial de r K. oL- 
polytechnique.

Les funérall.es auront Heu le Jeudi, 2 dé­
cembre ; le convoi partira de la demeure mor­
tuaire avenue du P.ateau, 1999 rut Su.rue- 
Cavherln.', a 8 » heurts très pred.-es, pour !*e 
rendr.* à r église Notre-Dame et de IA au 
cimttlère de la Côte des Neiges, lieu dj U 
sepulture.

Parents et amis sont instamment priés d y 
assister. Pas de fleurs. 2

BELANGER — En cette ville, ;to novem­
bre .à l âjçe de 26 jours. Ixiuls-Phllfppo-Al­
phonse, entant de Amédée Bélanger, pnarm i- 
clen.

I.es tunérallles auront lieu Jeudi, le 2 cou­
rant. convoi funèbre partira d • la demeu­
re de eon père. No 370 rue rentre, à 2 heures 
précises, pour se rendre au cimetière de lu Cu­
te des Neiges, lieu de la sépulture.

Parents et amis sont i«rlé.s d'y assister sans 
autre Invitation.

BRUNET — En cette ville ,1e 1er décembre, 
ti l'âga de 2 ane. 9 mois et 14 Jours, David- 
Albert. enfant de David Brunet, filb.,

J>es funérailles auront Heu vendredi, le 3 
courant. Le convoi funèbre partira de la de­
meure de son pèp\ No 386 rue Centre, k s 
heures a.m.. pour t>e rendre au cime 1ère de la 
Côte ds Neiges, lieu de la sépulture.

Parents et amis sont priés d'y Insister sans 
autre invitation. 2

CHARBONNEAU — En cette ville. lfc 20 
courant. A l'Age de 57 ans. 5 mois, Carolia • 
Lan»v.Ile, épouse «le Alfred Charbonneau, en­
trepreneur-menuisier.

Le» funérailles auront Heu Jeudi, le 2 cou­
rant. Le convoi funèbre partira de la demeu­
re mortuaire. No 379 rue St André, k 7s!* a.m. 
pour ee rendre il l'église St Jacques, et d 
là au cimetière de la Côte des Neiges, Heu «le 
la sépulture.

Parents et amis sont priés d'y assister sans 
autre Invitation. 2

DAZE — A Sainte-Thérèe* d« Bàalnville, ie 
30 novembre, à l'Age de 09 uns moins une 
journée. Jo#«éphlne Blsson, veuve d? Augus­
tin Dazé.

lyes funérailles auront lieu vendredi, le 5 
courant, à ft'.j heures.

Parents et amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation .

FAILLE — A l’hôpital Notre-Dame, le 29 
novembre, à l'Age d<» 56 ans. Honnisdas Fail­
le, de la Pointe Selnt-Charles.

LAMONTAGNE — En cette ville, le 30 no­
vembre. ô 1 Age de 47 ans. Achille I^amonta- 
gne, membre de la société des Artisans .

I^es funérailles auront lieu vendredi, le :{ 
décembre courant. Le convoi funèbre partira. 
d*4 e»«. demeure. No 430 rue Montcalm. A 6\ 
heures, pour -e rendre à l'égHs» du Bac K 
Coeur et de là au cimetière de la Côte des 
Neiges, lieu de la ffc'puflture.

Parents et amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

LEDUC—A St Laurent, le 50 courant, a 
r&gc de 04 ans, 11 moi» et 5 Jours. Léon Le 
due.

Les funérailles auront Heu jeudi, le 2 cou­
rant. Le convoi funèbre partira de la de­
meure mortuaire à 8 heures a. m. pour s» 
rendre à l'église paroissiale et de là au < 1- 
metlère. lieu de la sépulture.

Parent» et amis sont priés d'y assister sans 
autre Invitation. -

PFTRRAS — A 8aint-I>a:nbert ,1e 1er décem- 
tnv* courant, à l'Age de 2 anr. 7 mois et 17 
Jours. Mar le-Gabriel lé-Gertrude, enfant de 
Elréer Ferras, mai no.

l>es funérailles auront lieu Jeudi, le 2 <*011- 
rant. Le convoi funèbre partira de la demeu­
re de son père, à 2 heures 30. pour se rendr- 
A régllse paroissiale et de IA au cimetière do 
la paroisse, lieu de fa sépulture.

Parents et amis #ont priés d'y assister sans 
autre Invitation.

Rir*HARD — En cette vlUe. le 30 novembre, 
à l ag- de 15 an» et 11 mois. Léon-Joeev^-Uu- 
cien Richard

Les funérailles auront Heu Jeudi, le 2 cou­
rant. Ijf convoi funéhra partira de la demeu­
re de y on père. No 30(1 rue Plessl". à 7 heu 
res 15. pour se rendre à Véglise du Bacré-i'omr 
et de là au cimetière de la Côte -Jea Neige». 
Heu de lu sépulture.

Parents et ami* sont priés d'y assister sans 
autre Invitation.

Rue MANCE
Nous offrons fn vente la jolie résidence, 

en pierre, \ 3 étage;, complète sous tous 
les rapports, ayant toutes les améliorations 
modernes. Grandeur 25 x 40—terr.iin 25 
x 90 Une excellente occasion à $5*000.(X). 
Conditions : J comp ant et U ba ance à 
5 p. c. Permis sera donné pour examiner.

PARENT FRERES,
•7 R ne AI J»c«|nc»

llnrran M* II. -■ 4

BUTIEATT DF. PLACEMENT MCNICIPAL 
GRATUIT, No 1544 rue Notra-Dam

qu(

Si «•

vis-à-vis rhêt<*l de ville. Les détsntc..ni d 
nutuéror suivants ont obtenu du travail 
701. 3*0, 5*.'. — Vrb#Hi Laf«mtalnc .gV ani


